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Lorsque, vers la fin de rannée 1851, nous eûmes terminé noire premier
travail sur les fossiles des terrains secondaires de la province de Luxem-
bourg, il nous restait en collection un certain nombre d'espèces dont il nous
a été impossible de faire la détermination
,
par suite du mauvais état des
exemplaires; d'autre part, nous voyions signalées par les auteurs, dans les
coucbes analogues des contrées voisines, des espèces nombreuses, remar-
quables, caractéristiques, que nous n'avions pas rencontrées dans nos re-
cherches ; ces deux motifs nous engagèrent puissamment à poursuivre nos
investigations.
Au mois de septembre 1852, je me trouvai de nouveau avec mon ami et
collaborateur, le docteur G. Dewalque, sur les terrains à explorer. Nous avons
pu consacrer six semaines à de nouvelles recherches, et certes, j'éprouve
aujourd'hui la satisfaction de voir qu'elles n'ont pas été infructueuses; car le
n()nd)re des espèces sera à peu près doublé. '
Ajoutons que M. Dewalque a fait un troisième voyage dans la province et
le grand-duché de Luxembourg, en vue d'édaircir certains points de strati-
graphie. Il a pu recueillir encore quelques fossiles nouveaux pour notre
Faune, et pendant son séjour à Luxembourg, la Société des sciences natu-
relles du Grand-Duché a bien voulu lui permettre d'emporter les fossiles de
son musée qui pouvaient nous être de quelque utilité. Que la société veuille
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recevoir l'expression do nos sentiments de gratitude pour la bienveillance
(ju'elle nous a montrée en diverses occasions.
Mes études universitaires terminées, j'ai quitté la ville de Liège, et la
prati(|ue de la médecine ne me permettant pas d'y revenir souvent, j'ai dû,
l)ien à regret, renoncer à une collaboration utile et pleine de charmes. En
conséquence , le travail que j'ai l'honneur de présenter aujourd'hui à l'Aca-
démie royale de Belgique est le résultat de mes recherches; recherches
longues et arides sans doute, mais que je me rappellerai avec |)laisir et
bonheur, si l'Académie veut bien accueillir ce mémoire et le juger digne de
figurer dans ses recueils.
Verviers, le 17 mars 1838.
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Belemnites umbilicatus. Blainv., 1827, Bélemn., p. 97, n» 37, pi. 3, lîg. 11.
— CLAVATUS. 1<I. iJ. id- pl- 3, flg. 12 c.
— UMBILICATUS. Desli., IS-jO, ^nn/cf. wef/iod., p. 132 , n» 23.
— SUBDEPKESSUS. VoUz, 1830, Ohscrv. sur les Bel., p. 40, pl. 2, lig. 1.
— SUBCLAVATUS. M. iJ. iJ p. 38, pi. 1 , Hg. 1 1 •
— VE1«TR0PLA\US. Ici. id. ill. p. 40, pl. 1 , (ig. 10.
_ — Roemer, 1835, Nordd. Ool, p. 168.
— UMBILICATUS. D'Oil)., 1842-55, Pal. fr., Terr.jur., p. 87, pl 7, llg. 0-11.
— VE!«TROPLAlsus. Quenst., 1840-40, Die Ceplial., p. 405, lab. 24, fij;. 13-17.
— UMBILICATUS. D'Oib., 1830, Prodr., I , p. 223.
— VEKTROPLABIUS. Ouenst., 1831, Das Fliizgeb., p. 183.
— UMBILICATUS. Giebel, 1851 , Z»ie Cep/ia(., p. 80.
_
_ 1(1. 1832, fleu/scft. Pt'frp/'., p. 590.
— VEBiTROPLAJiUS. Oppel, 1853, Tfurt. nalurw. Jnresb., W" année, liv. I, p. 97.
— UMBILICATUS. Terquem, 1855, Paléont. dép. Moselle, pp. 17, 19, 22.
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B. Testa eloiujatô. snhcylhidricâ, subftis nonnxmquàm complanatà
.
pos-
leriùs attciwalo-obtusà ; sulcis nulUs; alveolo parvulo; amjulo i'd".
Dimensions.— Le rostre peut atteindre la longueur de 80 à 90 milllmè-
(res, d'après M. d'Orbign} ; nos exemplaires, ceux figurés par M. Quenstedi,
sont d'un tiers moins allongés.
Dcsaiplioii. — Rostre allongé, variable selon Fàge. Jeune, il est assez
régulièremenl cylindrique et égal sur une grande partie de sa longueur,
atténué et obtus à l'extrémité; plus tard, il se renfle dans sa moitié |»osté-
i-ieure et devient légèrement fusiforme; son extrémité postérieure est alors
plus obtuse, sans aucune trace de sillon; la coupe est déprimée. Dans quel-
ques individus seulement, la région ventrale, à l'endroit du renflement posté-
rieur, est plus ou moins aplatie, ce qui justifie la dénomination que Vollz
avait imposée à Fespéce. Le rostre est un peu élargi à sa partie antérieure
,
pour loger la cavité alvéolaire, qui est très-courte, à sommet sensiblement
rapproché de la région ventrale et s'ouvrant sous un angle de 19".
Rapports cl (li/férences. — Jeune, cette espèce peut facilement se con-
fondre avec quelques variétés allongées du B. breviformis : l'absence de
sillons établit la distinction. Ce dernier caractère, joint à la forme générale,
servira à la distinguer des B. elongatus et paxillosus amallhei.
Localités. — Cette Bélemnite caractérise le lias moyen. M. d'Orbignv
rindicjue dans les départements du Calvados, de la Ilaute-Saône, du Bas-
Rhin, du Rhône, etc.; INI. Quenstedi la place dans le lias $, c'est-à-dire la
couche à Amnio)iitcs omaltheus. DilTérentes assises du déparlement de la
Moselle l'ont oflerie à M, Terquem : les marnes feuilletées, le calcaire luma-
chelle, le calcaire gréseux. Nous l'avons rencontrée dans le macigno d'Au-
bange, en dilTérents endroits; à Grandcour, au sud d'Elbe, à Bleid, etc.
2. Belemnites paxilloscs.
(PI. I.fig. â.)
liF.l.EHNlTES miGER. Lister, 1678, Cor.lil. angl. p. 22fi, lai) 7, fij;. ôl,
— PAXILLOSUS. Schlotli., 181), Tasch., pp .'il-70, tal). 7.
— ,si'B;\DiiHiCATl)S. Vollz, )8.")0, Obsirr sur les Bel., p. 48, pi. .3, fig. 2.
— PAXILLOSI'S. M. i,l. i,|. p 30, pi. 6, (ig -i.
—
— Zicleii, 1830, Tf'iirlcmb.. p, 29, pi 2-", lig 1.
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Bf.lemkites LAEViGATl'S. Zieten, 18Ô0, Tf'urlemb., p. 28, pi. 21, fig. 12.
— BisuLCATis. Id. id. id. p. 31, pi. 24, fig. 2.
— CARiNATLS. Id. id. i(l. p. 27, pi. 21 , Og. 6.
— SUBADUKCATl'S. Id. id. id. p. 27, pi. 21 , fig. 4.
— PA.MLi.osus. Roemer, 1836, ^ersto'n., p. 171, D° 17.
— — Phillips, 1835, Geo/, of Vorksh., p. 1G6.
—
— Bronn, 1837, icf/i. yeoj., 1, p. 409, pi. 21, fig. 16.
— Bruguiebianus. D'Orb., 1842-45, Pal. fr., Terr.jur., p. 48, pi. VU, fig. 1-5.
— PAXILLOSUS AMAi.TiiEi. Quenst., 1840-40, Dis C'eph., p. 401, pi. 24, lig. 4-6.
— mCER. D'Orb, 1830, /'rodr., I, p. 223.
—
— Giebel, 1831, Die Ceph., p. 69.
— PAXILI.OSVS. Quenst, 1831, /)as /"/icff. ffurt., p. 209.
— — Oppel, 1835, Jf'url. naturw. Jakresb., 10™' année, liv. 1, p. 96.
— — Terquem, 1835, Patéont. dep. Moselle, pp. 10-17.
—
— Oppel, 1830, Die Juraf., p. 132.
B. testa elonxjatà, siibcylindricd
,
posteriùs acuminatd vel obtusâ; sulcis
duobus laterali-dorsalibiis ; aperturd subrotundatd ; alveolo angulo 20-22°.
Dimensions. — Longueur totale d'un rostre, 137 millimètres; diamètre
vers la base , 22 millimètres.
Description.— De même que M. Quenstedt, nous réunissons deux va-
riétés sous ce nom, variétés qui se trouvent dans les mêmes lieux et qui
passent de Tune à l'autre par une foule d'intermédiaires; du reste, les diffé-
rences résident uniquement dans la forme du sommet, qui est tantôt obtus,
tantôt plus ou moins longuement acuminé, mais toujours muni de deux sil-
lons latéraux-dorsaux assez larges et peu prolongés. Le rostre est égal sui-
le reste de son étendue, sauf près de l'alvéole, où il se dilate légèrement; il
est cylindrique ou très-faiblement comprimé. Le centre de la coupe est ex-
centrique et reporté vers le bas, ce qui indique une inclinaison de l'alvéole
vers la face ventrale. On rencontre encore dans les mêmes couches une foule
d'exemplaires dont la configuration de la pointe varie : tantôt c'est un sillon
ventral, tantôt un sillon dorsal beaucoup moindre; enfin la pointe peut pré-
senter de petites stries rapprochées et très-courtes.
Rapports et différences. — Il n'est pas toujours bien facile de distinguer
celte espèce de celles qui se trouvent dans des couches supérieures , comme
le compressus , le tripartilus ; certains échantillons de l'une et de l'autre
espèce peuvent avec peine être séparés : il faut s'aider de la couche où ils
ont été trouvés : c'est assez dire que le groupe des Bélemnites ne peut prêter
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un grand secours à la géologie. Quoi qu'il en soit, le B. compressus se dis-
tingue par une forme plus ventrue, le B. Iripartilus par une forme plus
régulièrement acuminée de la base au sommet.
Localilés. — Cette Bélemnile se rencontre très-abondamment dans les
différentes couches du lias moyen. M. d'Orbigny la signale dans les départe-
ments du Calvados, du Rhône, de la Côte-d'Or, de l'Ain, du Cher, etc.;
M. Terquem dans le calcaire ocreux et les marnes feuilletés du département
de la Moselle. Nous l'avons rencontrée dans beaucoup de localilés du ma-
cigno d'Aubange, à Redange, à Aix-sur-Cloix , à Aubange, à Grandcour,




Belemsites llciRVATts. Zieleii, 1830, Ilurlemb., pi. 22, fig. 7-8.
—
— Roemer, 1836, f'erslein., p 174.
— NODOTiAivis. D'Orb., 1842-55, Pal. fr , Terr.jur., p. 98, pi. 10, fig. 15-20.
— isciRVATiis. Quenst, 1846-49, /)(e Ct'pAa/., p. 418, tab. 26, fig. 15.
— NoDOTiASiJS. D'Oib., 1850, Prodr., I, p. 244.
— INCIIRVATDS. Giebel, 1851, /Jî'e Cep/t., p. 81.
—
— 1.1. 1852, Deiitsch. Petref., p59G.
— IVoDOTlABiis. Terq., 1855, Pal. ilép. Moselle
,
pp. 22-25.
— isci'RVATis. Oppel, 1850, /)ie /(ira/'., p. 240.
B. testa subelongatà, lateraliter compressa, posteriùs obtuse atteiiuatd;sitlcis
latero-dorsalibus abbreviatis, levibus ; sulco ventrali profundiorl ; aperturd
ovali ; ah'eolo parvuh ; ainjulo 23".
DitHcnsioiis. — Cette Bélemnite peut atteindre une longueur de 65 à
70 millimètres; le grand diamètre de la base mesure 16 millimètres, le petit
de 1 3 à 1 4 millimètres.
Description. — Rostre peu allongé, légèrement comprimé latéralement,
un peu plus en arrière, à région ventrale plus étroite que la région doi-
sale, égal sur la plus grande partie de sa longueur, assez biusquemenf
rétréci et presque acuminé en arrière, à pointe plus ou moins effilée et légè-
rement relevée vers la région dorsale
;
présentant deux sillons latéraux-dor-
saux larges et très-courts; un autre sillon ventral plus accentué et un peu
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plus prolongé; cavité alvéolaire assez courle, à sommet rapproché de la
l'égion ventrale , s'ouvrant sous un angle de 23°.
Rapports et différences. — Cette espèce ressemble beaucoup pour la forme
générale au B. irregularis , mais s'en distingue facilement par son extrémité
moins obtuse, ses sillons latéraux. Ce dernier caractère, joint à sa forme
comprimée, sert à la faire reconnaître encore , lorsqu'on la compare au B. iib-
hrevialus.
Localités. — Cette bélemnite se rencontre dans les couches basiques siipé-
lieures avec le B. irregularis. M. Quenstedt la signale dans les couches £ elÇ;
d'Orbigny l'indique dans le calcaire noduleux ferrugineux du département
de la Côte-d'Or; M. Terquem l'a trouvée dans le grès supraliasique et l'hy-
droxyde oolithique du département de la Moselle. Nous l'avons rencontrée
dans la marne et le schiste de Grandcour, en différentes localités : à Grand-
cour, à Écouviez, au sud de Ville.
4. Belemnites apiciconus.
(PI. I,fig. 4.)
Belemnites apicicosis. De Blainv., 1827, Mém. sur les Bel, p. 69, pi. 2, fig. 2.
— sixcATOS. Miller, 1823, Trans. Geol. Soc, t. II, p 59, lab. 8, fig. 3.
— — D'Oib., 1842-43, Pa?. /"r., rerr.yur., p. 105, pi. 12, fig. 1-8.
_ — kl. 1830, Prodr., t. I, p. 260.
— Bessinls. I<I. 1842-45, Pal. fr., Terr.jur., p. 110, pi. 13, fig 7-13.
_ — Id. 1830, Prodr., t. I, p. 261.
— CAKALICULATI'S. Quenstedt, 1846-49, Die Ceph., p. 439, lab 29, fig. 1-5.
— APicicoisus. Giebel, 1851, Z*je Cep'iai., t. I, p. 94.
— Bessinus. Terquem, 1835, Pai. dcp. /I/oseHe, p. 27.
— SUI.CATIS. Id. id. iil. P- 29.
H. testa elongatâ, subfxmformi, anticè compressa, posleriùs depressd atte-
nualà, vel sub-ohtusà, suhtùs sulco profundo subiniegro ornatd ; alveulo
magno, angulo 18-20°.
Dimension.— Vn exemplaire de 80 millimètres de longueur nous a donné
pour les deux diamètres de la base 13 et 12 millimètres.
De.^icription. — RosU'G allongé, arrondi, très-légèrement comprimé vers
la base, déprimé vers la pointe, un peu renflé en arrière et subfusiforme,
Tome XXXIII 2
10 FOSSILES DES TERRAINS SECONDAIRES
lerniiné par un sommet obtus ou aigu, niar([ué inférieuremeiit dun sillon.
Ce sillon , étroit et profond vers la base, s'élargit, diminue de pi'ofondeur vers
l'extrémité et disparait insensiblement avant de l'atteindre. Cavité alvéolaire
occupant à peu près le tiers de la longueur du rostre, à sommet fortement
lapproclié du bord ventral, s'ouvrant sous un angle de 18 à 20".
Rappotts et différences.— Cette jolie bélemnite est trés-voisine du B. cu-
iialiculalus; elle s'en distingue par sa forme allongée, sa compression anté-
rieure, son sillon interrompu vers la pointe. Voisine encore du B.fleuriausiis,
on la reconnaît à sa forme moins allongée , son sillon moins profond ne par-
courant pas toute la longueur du rostre.
Localités. — Elle se trouve dans l'oolifhe inférieur. D'Orbigny indicpie
le B. bessinus dans le département du Calvados, et le B. sulcatus dans les
départements du Calvados, des Deux-Sèvres et de la Vendée. Elle se trouve
aussi aux environs de Longwy, dans le calcaire subcompacle et le calcaire
à polypiers. M. Tcrquem indique le B. bessinus dans le calcaire à pohpiers
et le B. sulcatus dans le fullers-earthe du déparlement de la Moselle.
Genre NAUTILUS, Breyn.
Les diflerentes couches basiques de la province de Luxend)ourg nous ont
fourni de nombreux fossiles de ce genre plus ou moins bien conservés. Nous
avons longtemps étudié et comparé les espèces striées de la section des bisi-
phites. Plusieurs exemplaires se rapportent bien aux types décrits par les
auteurs, mais d'auties en plus grand nombre ne se laissent pas aussi facile-
ment ranger dans telle ou telle catégorie : ce sont des formes intermédiaires
que l'on rapporterait avec autant de raison à l'un ou à l'autre type. Il nous
a paru plus convenable et plus conforme à la nature de suivre les données
de iM. Ouenstedt et de réunir sous une même dénomination ces variétés de
formes. C'est ainsi que, sous le nom de Nautilus aralm, il réunit plusieuis
types décrits comme espèces par Sowerby, Zietcn, Phillips, etc. Il est bien
probable que le nautile figuré ci-devant par nous, sous le nom de Nautilus
affinis, fait partie de ce même groupe de variétés comprises sous le nom
A'aratus.
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Nous donnerons d'abord les caractères essentiels du Naiitilus aratus, et




IS\ testa, suhcompressâ , umbilicatâ , umbilico plfis minùsve aperto, an-
fractibiis compressis vel depressis, slrkjis vel cosltilis lomjitudinalihus ornatis;
aperturd compressa vel depressà, amjulatâ vel rotundatd; septis lateraliter
simiosis: lobo ventrali parvulo.
Le Nautilus aratus a été ainsi nommé par Schlotheim , à cause des lignes
longitudinales que présente sa coquille. Ces lignes saillantes, très-fines sur
les premiers tours, ne se divisent pas ou très-rarement, mais gagnent en
épaisseur à mesure qu'elles se prolongent vers les tours extérieurs; elles
sont croisées par des lignes d'accroissement, flexueuses, se réunissant sur
la ligne médiane du dos sous un angle plus ou moins marqué et dirigé en
arrière. On observe toujours un ombilic tantôt plus étroit, tantôt plus ou-
vert, dans lequel sont visibles les différents tours de spire formant la co-
(|uille. Les cloisons sont formées par de simples lignes onduleuses présentant
diverses échancrures peu profondes sur les parties dorsale et latérale; de
plus, elles forment sur la ligne médiane de la région ventrale un petit lobe
plus accentué et que Montfort avait considéré comme l'indice d'un second
siphon, d'où le genre Bisiphites, créé par lui pour les espèces munies de ce
lobe ventral.
La bouche et la forme des tours de spire sont les parties les plus varia-
bles ; la première est déprimée ou comprimée , arrondie ou anguleuse , tou-
jours fortement échancrée par le retour de la spire. Les tours de spire varient
comme la bouche et, de plus, sont tantôt régulièrement convexes, tantôt
aplatis dans l'un ou dans l'autre sens.
Ce nautile peut atteindre une très-grande taille, jusqu'à mesurer un pied
(le diamètre; il est propre au lias, et chacune de ses variétés semble limitée
ou au moins plus spéciale à telle ou telle couche de cette formation.
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A. Dans un premier type, les tours de spire sont régulièrement convexes,
ne présentant aucune espèce de méplat; la bouche est généralement arrondie,
sans partie anguleuse, très-rarement subtrapézoïdaie , ordinairement d'un
tiers plus large que haute dans sa partie moyenne; les cloisons olïrent une
échancrure peu profonde sur les parties latérales, une autre beaucoup moindre
sur la région dorsale ; la surface entière de la coquille est striçe en long et en
travers; le siphon est plus rapproché du bord externe des tours que du bord
interne.
NAUTii.tis STniATUS. SoNverby, 1817, Min. conch., t. II, p. 232, pi. 182 (éd. fr.).
— ARATl'S. Schlotheim, 1820, Petref., p. 134.
— GIGANTEUS. Scbiib., Ziet., 1830, ff'urt., p. 23, lab. 17, fig. 1.
^
— ABATtis. Roemer, 1830, f-'erstein., p. 178.
— sxniATus. D'Orb., 1842-45, Pal. fr., Terr. jur., p. 148, pi. 25.
— ARATis. Quensledl, 1846-49, /)te Cep/i., p. 35, lab. 2, fig 14.
— — Id. 1851, />as /"/ôîs-eft., p. 134.
— STRiATUS. D'Orb., 1850, ProJr., l. I, p. 211.
—
— Giebel, 1831, Fauna, Ceph
, p 1G5.
— AFFiKis. Cb. et Dew., 1833, Descr. des f. Lux., p. 34, pi II, fig i,a,b.
— STRIATUS. Oppel, 185C, Die Juraf., p. 73.
Ce nautile se trouve avec les ammonites de la section des Arieles carénés :
c'est dans cette même couche et avec les mêmes fossiles qu'on le rencontre en
Angleterre, en Allemagne, en Belgique. Nos échantillons proviennent de la
marne de Jamoigne, à Muno; du grès de Luxembourg et de la marne de
Strassen, à Guirsch, près d'Arlon , à Walzingen ; Téchantillon que nous avons
figuré a été recueilli par nous dans la marne de Grandcour, à Gorcy.
D'Orbigny le place dans le lias moyen et l'indique dans les déparlements de
la Côte-d'Or, de la Vendée, du Rhône, de l'Ain, de la Moselle. A la page
169 (/. ('.), il dit même qu'il a été recueilli immédiatement au-dessous de
l'oolithe inférieur de Moutiers, dans le Calvados. Ce type se rencontre ainsi
dans presque toutes les couches de lias.
B. Dans une deuxième variété, les tours de spire sont comprimés, con-
vexes sur les parties latérales, un peu nïoins sur la région dorsale; la bouche
est plus haute que large, les cloisons sont rapprochées les unes des autres,
plus nombreuses que dans le type précédent, olIVant les mêmes échancrures
;
les stries longitudinales et Iransverses sont encore bien marquées, surtout dans
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le jeune âge; plus tard, elles semblent disparaître en partie sur les régions
latérales : c'est alors le
Nautilis SEMiSTElATi:s. D'Oib., 1842-45, Pal. fr., Terr. jur., p 1 49, pi. 26.
— ARjiTVS NL'MlSM.^Lis. Quenst., 1840-49, Die Ceph., p. 55.
_ — Id. 1851, Z)as //oîff., p. 181.
— SEMISTRIATHS. D'Oib , 1830, Prodr., t 1 , p. 245.
_ — Giebel, 1831, /'u««a, (Vp/i., p. 104.
— _ Oppel, 1830, Z)ie yur»/", p. 241.
Ce nautile se trouve plus spécialement confiné dans une couche supé-
rieure à celle de la variété précédente. M. Quenstedt l'indique dans le lias
(lu Wurtemberg, c'est-à-dire dans le Ntimismalismergel; on le rencontre
avec les Ammonites natrix, Jamesoni, Uneatus, la Terebratula munismalis.
D'Orbigny n'est pas d'accord sur ce point avec l'auteur allemand, et si-
gnale le Nautilm semislriatus dans la couche caractérisée par VAmmoniffs
hifrons, dans les départements de l'Yonne, de la Côte-d'Or. Du reste, le type
pourrait passer d'une couche à l'autre, comme nous l'avons vu déjà pour la
première variété. Cette couche à Ammonites bifrons, qui est pour nous la
marne de Grandcour, ne nous a montré aucun nautile présentant les carac-
tères ci-dessus indiqués, mais deux autres types, dont l'un a été décrit et
dont l'autre se rapporterait à la description suivante :
C. Dans ce type, les tours de spire sont déprimés, la région dorsale est
très-large, offrant une espèce de méplat, les régions latérales sont légère-
ment convexes; la bouche est beaucoup plus large que haute et présentant
sa plus grande largeur assez loin de l'ombilic; les cloisons sont médiocre-
ment nombreuses, l'échancrure latérale est très-prononcée, la dorsale pres-
que nulle ; la coquille est striée comme la première variété.
Nous avons rencontré dans la même couche une autre forme de nautile un
peu différente et dans laquelle la bouche est moins large, un peu plus com-
primée latéralement, à région dorsale moins étendue; forme que l'on serait
tenté de rapporter au Nautiles lineatus, Sow. (D'Orb., Pal. fr., Terr. jur.,
pi. 31), si l'on ne voyait des traces manifestes de stries longitudinales.
IVautii-BS intermedius. Sow., 1816, Min. conch., p. 177, pi. 125.
— SQtAMOSts. Zieten, 18.30, ^^'«nenift., p. 24, pi. 18, fig. 3.
— uuBius. IJ. i(l. i<l. p 24, pi. 18,fis. 4.
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!\4iTii.isnTERMEi)iLS. D'Oib., 1842-45, Pal. (r., Terr.jur., p. 150, pi. 27.
—
— lil. 1850, Prodr., t. I
,
p. 223.
— ARiTis jtnt.iKsis. Queiist , 1846-4U, Z>ie CcpA., p. 56.
— iiVTtnMEDits. Giebel, 1851, /^uuna, Cep/i., p. 105.
—
— Oppel, 185C, Die Juraf., p. 154.
(](' type se lenconlre dans le lias supéi-ieui', clans la couche caractérisée
par VAmmonites jurensis, en compagnie des A. radians, hircinus, insignis
,
(In Belemnites digitalis, etc. Il se trouve assez fréquemment en Belgi(|ue,
dans la marne de Grandcour, en différentes localités : à Gorcy, à Lamorteau,
à (louvreux, à Montipiintin, etc. D'Orbigny indicpie le N. inlermedius dans
le lias supérieur des déparlements de l'Ain, de l'Yonne et de Saône-et-Loire.
2. NaUTILUS CL.\USl'S.
{Pi.iii,fig. 1.)
N nJTii.us CLAisus. D'Orb., 1842-45, Pal. fr., Tcrr jur., p 158, pi 35.
—
— Id. 1850, Prodr., t. I, p. 261.
— — Giebel, 1851, /"aïKia, CepAa/., p. 155.
iV. testa imperforatd; aperturâ suhquadratd, angulatà; dorso subanyustuto,
deplanato ; anfractibus amplexantibns, lateraliter compUmatis , transversè
parce striatis ; septis flexuosis; siphunculo sxibcentrali.
Dimensions. — La déformation de l'exemplaire que nous avons sous les
>eux ne nous permet pas de donner des mesures exactes; voici celles indi-
(piées dans la Paléontologie française : diamètre 154 millimètres, épaisseur
'.)'» millimètres par rapport au diamètre : largeur du dernier tour ^"^/wo.
Description. — Coquille légèrement comprimée dans son ensemble, pré-
sentant sa plus grande largeur vers la région ombilicale, à dos un peu aplati,
riHréci par la compression latérale des tours , à bouche un peu en trapèze
,
itblnse et anguleuse au sommet, fortement échancrée par le retour de la
spire; tours de spire complètement embrassants, sans ombilic ouvert, com-
primés et aplatis sur les parties latérales, lisses et présentant seulement (piel-
(pies stries d'accroissement. Cloisons un peu convexes en avant à leur partie
interne, offrant une large échancrure peu profonde sur les parties latérales
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des tours de. spire, une autre moins prononcée à la région dorsale. Siphon
sul)central ou un peu rapproché de la partie interne.
Happons et différences. — Ce nautile fait partie de la section des nau-
tiles simples de M. Quenstedl, et se reconnaît aisément au manque d'om-
bilic.
Localités. — Il se rencontre dans Toolilhe inférieur; d'Orbigny Tiiulique
dans les déparlemenls du Calvados et des Deux-Sèvres; il se trouve aussi à
Dundry, en Angleterre. Notre exemplaire provient des environs de Longw y,
dans la couche du calcaire subcompacte.
Genre AMMOMTES, Brucuière.
1 . Ammonites Johnstoni.
(PI. m, fig 2.)
Ammonites Johnstori. Sow., 1824, Min. conch., p. 4C4, pi. 449, fig. 1.
— TOBts. D'Orb., 1842-4.5, Pal fr., Terr. jur., p. 212, pi. 5-3.
— psii-ONOTCS. Quenstedt, 1846-49, Die Ceph., p. 73, lab. 3, fig. 18.
— JOHISSTOKI. D'Orb., I8S0, Prodr., t. I, p. 212.
— PSiLONOTlis. Quensl., 1851, Dus Flôzgeb., p. 127.
_ _ Id. id. ffandb. der Petref., p. 5^4, lab m, (ig. 6.
— JoHKSTONi. Giebel, 1852, fauna, />(e Cepftai., p. 738.
— — Oppel, 1856, /Ji'e /ura/'., p. 74.
— psiLOMOTUS. Quenst , 1836, Der Jura, p. 40.
J. testa compressa, discoideci; dorso convexo, taevi; aperturd subrotun-
datd; anfractibus suhrotundatis , transversè striatis vel costatis; custis sub-
recMs, interne externèqiie evanidis; septis lateraliter S-lobatis.
Dimensions.— Notre plus grand échantillon mesure o5 millimèties D'Or-
bigny donne comme diamètre total 100 à IIS millimètres; par rapport au
diamètre : hauteur du dernier tour ^^/too; largeur du dernier tour -^/loo,
recouvrement des tours ^^'/loo; ombilic ^^/ioo.
Description. — Coquille comprimée dans son ensemble, discoidale, à dos
convexe, arrondi, sans trace de carène ni de sillons; à bouche arrondie , un
peu rétrécie vers le haut, très-légèrement échancrée par le retour de la spire ;
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fours de spire nomljroux , contigus les uns aux autres ou à peine embras-
sants, ornes tantôt de lines stries légèrement onduleuses, tantôt de plis ])lus
ou moins réguliers, plus ou moins nombreux. Ces plis ou côtes, au nombre de
î2() à â8 par tour de spire, disparaissent avant d'atteindre la ligne médiane du
dos et sont à peine marqués vers la région ombilicale des tours de spire.
Cloisons S} métriques , simples , découpées de chaque côté en cinq lobes et
cinq selles formés de parties impaires; lobe dorsal plus large, un peu moins
long que le lobe latéral supérieur, présentant quelques digitations simples
;
selle dorsale Irès-large, divisée à son extrémité en trois folioles; lobe latéral
supérieur d'un tiers moins large que la selle dorsale, présentant cinq digila-
lions
,
dont les trois terminales plus longues; selle latérale un peu plus élevée
('( moins large que la selle dorsale; lobe latéral inférieur petit, dirigé obli-
(piement; les trois lobes suivants sont réduits à une seule digilation; les selles
sont également simples. La ligne du rayon central à l'extrémité du lobe
dorsal atteint l'extrémité du lobe latéral supéiieur.
Ropporis et différences.— Cette ammonite se distingue au premier aspect
de VA. angulatus par la forme des tours de spire, la disposition des côtes.
L'absence de carène la caractérise suffisamment lorsqu'on la compare à
r.l . raricostatus.
Observation. — Les cloisons, que nous n'avons pu saisir avec assez
d'exactitude sur aucun de nos exemplaires , sont empruntées à la Paléonto-
loflie française. M. Quenstedt distingue deux vai'iélés, selon (|ue les parties
latérales des tours de spire sont ou ne sont pas munis de côtes : A. psilono-
tus fœvis [?A. planorl/is Sow., pi. 4 4 8) et A. psilonotus plicatus.
Localités. — M. Quenstedt signale cette ammonite dans les couches basi-
ques tout à fait inférieures de Tubingen , de Balingen ; d'Orbigny dit qu'elle
caractérise, avec la Gr/jp/icea arciiata, les grès inférieurs du lias. Elle a été
l'ecueillie dans les déparlements de la Manche et du Bas-Rhin. Nous l'avons
trouvée à Muno, dans des blocs calcaires de la marne de Jamoigne, ainsi
qu'à Eischen, dans une position siratigraphique un peu inférieure.
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2. Ammonites sinemuriensis.
(PI. m, fig. 3.)
AmjiO!V1TES .sit«EM(ltii!l«SI.S. D'Orb., 1842-45, Pal.fr., Terr.jur.. p. 503, pi. 93, fig. 15.
—
— Ouenstedt, 1840-49, Die C'eph., p. 79, p. 373.
— — D'Orb., 1830, Prorfr., t. 1,212.
— — Giebel, 1851, /)eu(sc/i. Pe(re/'., p. 568.
—
— Id. 1832, Fauna, Cephal., p. 732.
—
— Terquem, 1855, Paléont., dép. Mos., p. 14.
—




— Ouenst., 1856, Der Jura, p. 09.
J. testa compressa, carinatâ, dorso lato, hisukalo, aperturd subqnadratd
supernè bisinuatâ; anfractibus subquadratis , transverslm costatis; costis ele-
vatis, externe obtuse incrassatis vel irregulariterbinis externe tuberculo conju-
(jatis; septis lateraliter trilobatis.
Dimensions. — Les mêmes que YA. bisukatus (voir d'Orbigny; les diiïé-
reuces sont insignifiantes).
Description. — Coquille comprimée dans son ensemble, à dos oblus,
présentant trois carènes, dont Tune médiane, assez élevée, non tranchanle,
cl deux latérales moins distinctes, séparées de la première par deux sillons
profonds; bouche carrée ou légèrement déprimée, présentant en dessus deux
sinuosités résultant des sillons dorsaux, peu échancréc par le retour de la
spire ; tours de spire subquadrangulaires , peu embrassants , ornés en travers
de côtes élevées variables dans leur nombre et leur disposition ; les unes sim-
ples, légèrement renflées à leur partie externe, comme dans VA. bisukatus;
les autres réunies extérieurement deux par deux sous un gros tubercule un
peu comprimé de dedans en dehors. Le nombre des côtes réunies deux |)ar
deux est extrêmement variable. Dans l'exemplaire figuré par d'Orbigny (/. c),
loutes les côtes ont cette disposition : il en est différemment dans celui (pie re-
présente notre figure.
Les cloisons sont les mêmes que celles de l'^l. bisukatus.
Observation. — La seule différence observée entre Taunnonite que nous
décrivons et VA. bisukatus réside dans la disposition des côtes; et nous
sommes porté à la regarder comme une l)elle variélé de ce type.
Tome XXXIII 3
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Loralitês. — Elle se rcnconli'c avec le type dans les couches inférieures
(lu lias. D'Orhigny la signale aux environs de Semur (Côte-d'Or), dans le cal-
caire du lias inférieur, avec la Gnjphaea arcuata; 31. Teniueni rindicjue dans
le calcaire à gryphées du départemenl de la Moselle; 31.Quenstedt dit qu'elle
a été trouvée dans le Wurtemberg, })ar M. Joniiny . Notre exemplaire provient
de la marne de Strassen , aux environs de cette localité.
3. Ammomtes angllatus.
(PI. lll,fig. 4.)
Ammosites CH4RMASSF.I. D'Oib., 1842-43. Pal. fr., Terr.jur., p. 296, pi. 91-92, fig 1-2.
— — Id. 1850, Prodr., t I, p. 212.
—
— Giebel, 1831, Fnuna, C'eph., p. 699.
— AKGCLATi'S COMPRESSUS. Ouenst, 1846-49, ZJî'e Cep/i., p 75.
— — Id. 1836, Der Jura, p. 39.
Nous avons déjà donné, dans notre mémoire sur les fossiles de la province
de Luxembourg, la description de cette ammonite; nous y revenons pour
signaler une variété remarquable, considérée comme espèce par d'Orbigny,
décrite comme telle, sous le nom iVA. Charmassei, et que M. Quenstedt
regarde, probablement avec raison, comme une variété de VA. (uif/ululus.
Dans réchantillon que nous avons sous les yeux, le dos est large, convexe
,
présentant dans son milieu un espace ou sillon lisse, sur les bords duquel les
côtes s'arrêtent assez brusquement ; disposition qui rappelle à un haut degré
ce que Ton observe dans VA. Parhinsoni. La bouche est presque aussi large
que haute , légèrement écbancrée par le retour de la spire. Tours de spire
subcylindriques, un peu aplatis latéralement vers la région dorsale, ornés de
côtes plus ou moins nombreuses, saillantes, irrégulièrement dichotomes vers
la région ombilicale, légèrement infléchies en avant, à leur partie externe, et
s'arrèlant assez brusquement avant d'atteindre le milieu du dos.
Observation. — Ainsi qu'on pourra le voir en comparant les figures de la
Paléon/ologie française avec celles de notre échantillon, VA. Charmassei de
d"Oii)igny présente des tours de spire plus comprimés et une bouche plus
haute. 31ais on observe des dilïérences analogues dans d'autres séries de
variétés de VA. anyulalus. (V. Quenstedt, /. c.)
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Localités. — Celte variété se rencontre, tVaprès M. Quenstedt, dans les
mêmes couches que le type, c'est-à-dire dans les couches liasiciues infé-
rieures. D'Orbigny dit qu'on la trouve avec la gryphée arquée et la signale
dans les départements de PYonne et de la Côtc-d'Or. Notre échantillon pro-
vient de la marne de Strassen des environs de ce village.
4. Ammonites Kridion.
{PI. Ill,fig.5;pl. lV,(ig. 1.)
Ammonites Rridios. Helil, Zielen, 1830, Jrurt., p. 4, pi. 3, fig. 2.
_ _ ? D'Orb., 1842-45, Pal. fr., Terr.jur., p. 205, pi. 51, lig 1-0.
— — ? 1(1. 1850, Prodr., t. I, p. 212.
_ — Quenstedt, 1840-49, Die Ceph., p. 79.
_. — 1(1. 1851,/)as/'fô2ffe6.,p. 132.
— — Giebel, \»^], Deuisch. Petref., p. 568.
— — Id. \%o'i. Fauna, CephalyfTô'H.
_ _ Terquem, 1855, Paléonl. dép. /Vos., p. 14
_ _ Oppel, 1856, />(« /«ro/"., p. 79.
— — Quenstedt, 1856, Der Jura, p. 70, tab. 7, lia 8.
ï. testa compressa, discoided; dorso lato, carinato, carinâ acutd; sulcis la-
teralibus nullis ; aperturâ compressé; anfractibus compressis, costatis; costis
rectis, externe subincrassatis ; septis lateraliter bilobalis.
Dimensions. — Diamètre total (il millimètres. Par rapport au diainèire :
hautcuidu dernier tour 21/100, largeur ^'^/loo, recouvrement des tours ^/loo,
ombilic •'^''/loo.
Description. — Cocpiille fortement comprimée dans son ensemble, à dos
assez large, arrondi, pourvu dans son milieu d'une carène aiguë, saillante,
sans sillons latéraux; à bouche un peu carrée, plus haute que large, très-
légèi-emenl échancréepar le retour de la spire; tours de spire plus ou moins
comprimés, selon les individus, aplatis sur les parties latérales et présentant
des côtes droites, aiguës, saillantes, en nombre variable, un peu renllées
à leur partie externe, d'où elles se portent obliquement vers la bouche et
s'évanouissent avant d'atteindre la carène médiane.
Cloisons symétriques, découpées de chaque côté en deux lobes et trois
selles; lobe dorsal étroit et très-allongé, présentant quelques digi(a.tions lalé-
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raies; selle dorsale très-large, légèrement découpée sur ses bords; lobe laté-
ral supérieur conique, beaucoup plus court que le lobe dorsal, terminé par
deux digilations égales; selle latérale un peu plus étroite et plus élevée que la
selle dorsale; lobe latéral inférieur de même forme que le supérieur, mais
plus court et terminé par une seule digitation ; selle auxiliaire peu dévelop-
pée. La ligne du rayon central , à l'extrémité du lobe dorsal
,
passe bien au-
dessous des deux lobes latéraux. Ces cloisons ont la plus grande analogie avec
celles de VA, ConybearL
Rapports et différences. — Cette ammonite présente à la première vue
beaucoup d'analogie avec VA. bisulcatus ; on l'en distingue cependant le plus
souvent avec facilité par la compression de ses tours de spire et le manque de
sillons sur les côtés de la carène médiane. Voisine encore de VA. Conylicari,
elle s'en dilïérencie par la forme de ses côtes, sa carène aiguë et l'absence de
sillons dorsaux.
Localités. — Cette ammonite se trouve dans les couches inférieures du
lias , avec la Grt/phaea arcuata. D'Orbigny la signale dans les départements
du Calvados, de Saône-et-Loire , de l'Isère, de la Meurthe, de la Côte-d'Or,
du Jura, etc.; en Angleterre, à Lyme-Regis; M. Quenstedt, dans le Wurtem-
berg; M. Ter(juem, dans le calcaire à gryphées du département de la Mo-
selle. Nous l'avons trouvée à Strassen, dans la marne de cet endroit.
o. Ammonites Loscombi.
(PI- IV, 6g. 2.)
Ammohites Loscombi. Sowerby, 1817, Min. conch., p. 2.3.j, lab. 183.
Globites — De Haan, 1825, ^nwn. et Coniar, p. 147, n» 9.
Amhonite.s — D'Orh., 1842-45, Pal. fr, Terr.jur., p. 262, pi. 75.




p. 100, pi. 0, fig. -3-5.
— Loscombi. D'Orb., 1850, Prodr., t. I, p. 224.
—
— Giebel, 1851, Z)cu(sc/i. Pelre/-, p. 585.
—
— Id. 1852, Fauna, CepAa/., p. 428.
— HETEROPHYi.LUS [«UMISMALIS. Oppel, 1 853, IVurt.natuTW Jahr., 10"" année, 1. 1, p. 80, lab. 2, (ig 9.
— Loscombi. Terquem, 1855, Paleont. dép. Moselle, p. 21.
—
— Oppel, 1856, i)ie /ura/'., p. 162.
—
— Quensl , 1856, Der Jura, p. 121.
A. testa compressa, non carinald. dor.^o convexo, plus miniisre lato: aper-
tiird compressa , oblongd vel ovali: anfractibus compressis, lateraliler con-
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vexis, amplexanfibus, striutis vel externe suhplkaiis , ml laevibus ; strii'i hi-
flextiosis ; septis lateraliter 6-lobatis.
Dimensions. — Les dimensions relatives sont très-variables par l'effet de
l'âge et par suite des nombreuses variétés auxquelles l'espèce est sujette.
L'exemplaire (|ue nous avons sous les yeux nous a donné, comme diamètre
total, 330 millimètres.
Description. — Coquille un peu comprimée dans son ensemble, à dos
arrondi, plus ou moins largement convexe, lisse ou orné de stries légères,
quelquefois de plis; bouche toujours plus haute que large , fortement échan-
crée par le retour de la spire, tantôt rétrécie vers le haut, tantôt plus ou
moins régulièrement ovalaire. Avec ces différences dans la hauteur de la
bouche, coïncident les variations observées dans la largeur relative plus ou
moins considérable de l'ombilic. Tours de spire comprimés , fortement em-
brassants, convexes sur les parties latérales, présentant leur plus grande lar-
geur vers la région ombilicale, ornés de stries bitlexueuses, fortement incli-
nées en avant à leur partie externe^Dans quelques exemplaires, ces stries se
réunissent irrégulièrement en dehors et forment des espèces de plis ou bour-
relets vers la région dorsale, disposition qui rappelle jusqu'à un certain point
ce que l'ont voit dans VA. ibex. Ces stries disparaissent presque complète-
ment sur les moules.
Les cloisons figurées avec quelques légères différences par d'Orbigny et
M. Quenstedl, sont découpées sur le même type que celles de VA. hetera-
p/iijlius des couches basiques supérieures.
Observation. — Les changements qu'éprouvent l'ouverture buccale et
l'ombilic ont été mentionnés. Au diamètre de quelques millimètres, la co-
(|uille présente de distance en distance des rétrécissements peu nombreux et
bien marqués, en même temps, les tours de spire sont moins embrassants.
Il existe aussi une variété tout à fait lisse. Quoi qu'il en soit, ces rétrécisse-
ments disparaissent plus ou moins tôt, et la coquille prend de petites côtes
falciformes, qui, s'abaissant de plus en plus, finissent par se confondre avec
les stries qui ornent le plus souvent la surface.
Rapports et différences. — Malgré ses nombreuses variétés, cette belle
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;)niinoni(e se reconnail aisément : c'est avec VA. hetcroplnjllns qu'elle a le plus
(le ra|)ports; cependant il suffit de comparer les ombilics de l'une et l'antre
espèce jiour arriver à la détermination.
Localités.— L'/l. Loscombi, signalée d'abord par Sowerby, a été trouvée
en Angleterre, à Lyme- Régis. D'Orbigny rindi(|ue dans les assises du lias
moyen des déparlemenis du Cher, du Bas-Rhin , du Calvados et de la Côte-
d'Or; MM. Oppel et Quenstedt la signalent dans le lias y du Wurtemberg;
M. Ter(|uem la place dans son calcaire noduleux du déparlement de la Mo-
selle avec YA.bifrons. Dans la province de Luxembourg, nous l'avons trouvée
à la base du macigno d'Aubange , aux environs de Wolkrange.
6. Ammonites Glibaliakus.
(PI. IV, fig. 3.
AuMo:«iTES GuiBAi.iANiis. D'Oib., 1842-45, Pal. fr., Terr.jur., p, i'59, pi. l'i
— — Qiienst., 1846-49, Die Ceph., p. 351.
— — D'Oib., 18.Ï0, Prodr., t. 1, p. 225.
—
— Giebel, 1852, Fauna, Cephal., p. 33().
—
— Tcrq., 1853, Paléont. dép. Mos., p. l(i.
—
— Oppel, 1856, />ie /«ra/:, p. 86.
—
— Quenst, 1856, /)er/ura, p 121.
.7. testa compressa, dorso acuto, siihcarinato , carinâ transvers'nn striatâ;
aperturà compresso-conlatd , supernè coarctutd; anfraclibiis compressis, am-
plexantihus , intiis deplanatis , lateraliter convexis, costalis; costis paucis,
radiantibiis, externe antrorsum inflexis; costis interniediis phiribus , interne
abhreviatis; septis lateraliter 6-lobatis.
Diviensions. — Diamètre total 98 millimètres. Par rapport au diamètre :
hauteur du dernier tour *^/ioo, largeur ^^/loo; recouvrement du dernier
lour ^7*00 j ombilic ^^/loo.
Description.— (Coquille compi-imée dans son ensemble, à dos aigu, muni
d'une carène, se détachant à peine du reste de la coquille, striée trans-
versalement; à bouche comprimée cordiforme, fortement anguleuse à sa
partie supérieure, échancrée par le retour de la spire; tours de spire très-
i'mbras.sanls, comprimés, un peu aplatis vers la région ombilicale, présentant
leur plus grande largeur vers le tiers de leur hauteur, de là s'amincissant lorle-
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ment vers le clos, munis de deux espèces de côtes : les unes entières, peu
nombreuses, fortement infléchies en avant à leur partie externe; les autres,
disposées entre les premières, sont plus nombreuses et n'occupent que le tiers
externe des tours de spire. Lorsque le test est conservé, la cocpiille présenle
de légères stries d'accroissement.
Cloisons symétriques, découpées de chaque côté en six lobes et six selles
formés de parties impaires. Lobe dorsal divisé sur la ligne médiane jusqu'au
tiers de sa hauteur; selle dorsale assez large, profondément ilivisée en folioles
arrondies; lobe latéral supérieur de même largeur que la selle dorsale, pré-
sentant chiq digitations, dont la terminale plus grande; selle latérale un peu
moins large que la selle dorsale, qui est un peu plus élevée; lobe latéral
inférieur moins large que le supérieur; première selle auxiliaire beaucoup
plus petite que la précédente ; premier lobe auxiliaire formé par une seule
digilalion ramifiée; les trois autres selles et les trois lobes sont beaucoup plus
simples. La ligne du rayon central, à l'extrémité du lobe dorsal, touche
seulement les extrémités des deux lobes latéraux.
Rappor/s et différences. — Les deux espèces de côtes dont cette espèce
est ornée rappelle la disposition analogue de VA. Masseaniis ; mais elle s'en
dislingue tout d'abord par la forme comprimée de la région dorsale et le peu
de largeur de l'ombilic.
Localités. — Cette ammonite se rencontre dans le lias moyen. D'Orbigny
l'indique dans les départements de la Meurthe et du Rhône; M. Terquem la
trouvée dans le calcaire ocreux de la Moselle. Notre échantillon provient du
grès de Virton , entre Yirton et la Tour.
7. Ammonites armatus.
(PI. IV, fig 4.)
Ammonites armatus. Soweiby, 1813, Min. conch., p. 143, pi. 93.
— — Younget Biid, 1822, ^jeo/. 5'uruej/., pi. Xlll, 6g. i).
Plasites fibllatus. De Haan, 1825, Jmm. et Goniat., p. 84, n» 8.
Ammonites armatus. Phillips, 1835, Geol. Yorksh., p. 167.
_ _ D'Orb., 1842-43, Pal. fr.. Tcrr.jur., p. 270, pi. 78.
— - Quenst., 184G-4!),Z>ie Cep/i., p. 82, tab. 4, fig. 18,fig. 5.
— — D'Oib., 1830,Prodr,, t. l,p. 224.
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Ammohites AHMATis. Gfebel, 1851, Deutsch. Pelref., p. 570
— — Id. \»5'i. Fnuna, Die Cephal.yp.mS.
— — Quenst., 1851, Das Flôzgeb., p. 157.
— — Oppel, 1853, JP'urt naturw. Juhresh., 10"' année, 1 liv.,p.70, lab. 1, lij;. 4.
A. testa compressa, discoided, dorso lato, convexo, trattsvers'im coslato
costulatoque; aperturà sabquadratà , amjulis rotundatis ; anfractibus subqua-
dratis, costatis, costulalisqiie ; costis externe tuberculatis ; septis lateraliter
trilobatis.
Dimensions. — Celte ammonite atteint une taille assez considérable
;
Texeniplaire décrit et figuré par M. Oppel mesure un pied de diamètre.
Description. — Co(|uille comprimée dans son ensemble, discoïdale, à dos
large, convexe, orné de grosses et de petites côtes; à bouche quadrangulaire,
à angles arrondis, non échancrée par le retour de la spire ; tours de spire con-
tigus, légèrement aplatis sur les parties latérales, ornés de côtes et de tuber-
cules. Les côtes sont de deux espèces, toutes passent sans interruption d'un
côté à l'autre des tours de spire ; les unes , très-grosses , portent à leur partie
externe les tubercules; les autres, plus petites et plus nombreuses, occupent
les intervalles aussi bien que la largeur même des grosses côtes. Lorscfue le
test est conservé, les tubercules sont aigus et saillants, les petites côtes sont
])ien marquées ; lorsqu'il a disparu, les grosses côtes seules sont distinctes,
ainsi que le renflement qui porte le tubercule.
Les cloisons, figurées un peu dilTéremment par d'Orbigny (/. c, pi. 78)
el par M. Oppel (/. c., tab. 1, fig. i d.), ne se montrent dans aucun des échan-
tillons que nous avons eus sous les yeux.
Observations.— D'après les auteurs, dans le jeune âge , les tours de spire
sont subcylindriques et la région dorsale est moins large. Nous avons ren-
contré les deux variétés dans les couches basiques du Luxembourg, mais telle-
ment engagées dans la roche
,
que nous avons dû recourir au mémoire de
M . Oppel
,
pour être à même de donner des figures de l'une des variétés.
Rapports cl différences. — M. Quenstedt distingue deux variétés, selon
que les tubercules sont plus ou moins nombreux, A. armatus sparsinodus
(tab. i, fig. 5) el VA. armatus densinodus (tab. 4, fig. 18). Les deux
espèces de côtes dont la coquille est munie dislinguent sufiisamment cette
espèce des autres ammonites basiques.
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LocnUlés. — D'Orbigny indique celle ammonile dans le lias moyen des
déparlements du Cher, du Bas-Rhin et de la Côle-d'Or; en Angleterre, So-
werby la signale à Lyme-Regis; M. Quenstedt dans le lias /3 du Wurtem-
berg; M. Oppel dans les couches inférieures du lias y, immédiatement au-
dessus du banc de la Grjjphœa cijmhium. Nous Tavons trouvée à la base du
macigno d'Aubange, à Wolkrange.
8. Ammonites Davj;i.
(PI. IV,(ig.S;pl.V,Cg. 1.)
Ammo'^ites DaV/GI. Sow., 1822, Min. conch., p. 379, pi. 330.
Plji:«itks — De Haan, 1825, v^^mm. e( Gomaf., p. 82, n° 5.
Ammomtes — Zieten, 18ô0, Tf'urtemb., p. 19, pi. XIV, fig. 2.
— — Roemer, 18."6, f'erstein. Ool. Geb., p. 199, n» 57.
_ _ Bronn, 1837, Ze(/i. jeojn., l. 1, p. 447, lab. XXIII, fig. 4.
_ _ D'Orb., 1842-4.5, Par /'r., rerr.yur., p. 276, pi. SI
—
— Quenst, 1846-49, />(e Cep/i; P-91, P'-5, fig-fi.
— — D'Orb, 1850, Prorfr, t. I, p. 224.
— — Giebel, 1831, Z>eM(sc/«. fefre/'., p. 571.
— — Quenst., 1851, />as FWzgeb., p. 171.
— — Giebel, 1852, Fauna, Ceph., p. G90.
— — Oppel, 185Î, IFurt. nalurw. Jahresit., 10""' année, 1 liv.,p. 80
— — Terq., 1855, Paléoiit. dép. Mus., p. 16.
_ _ Oppel, 1856, Z>(e /«ro/:, p. 161.
— — Quenst., 1836, Z>er /uro, p. 152.
J. testa compressa; dorso rotundalo, costalo; unfractibus rolundatis, iiuilli-
costatis, externe tuberculatis ; tuberculis pancis; costis acutis, multis ; aper-
tiirà subrotundatà vel depressà; septis lateraUter Irilobatis.
Dhiteimons. — L'un de nos exemplaires mesure (iO millimètres; ([uel-
ques fragments indiciuent une taille plus grande, et d'Orl)ig!iy donne comme
diamètre 120 millimètres. Par rapport au diamètre total : diamètre de Tom-
bilic ^3/100; recouvrement des tours ^/loo. Les dimensions relatives du der-
nier tour de spire sont trop variables pour être indiquées.
Description.— Coquille comprimée dans son ensemble, à dos arrondi; à
bouche légèrement écbancrée par le retour de la spire, de forme variable, for-
tement déprimée dans le jeune âge et s'arrondissant par la suite. Spire formée
de tours subdéprimés ou subcylindriques, peu embra.'^sanls, ornés en travers
Tome XXXIII ^
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(le nombreuses côtes élevées, plus ou moins tranchantes, inclinées vers la
bouche, passant sans interruption sur le dos. Chaque tour de spire porte en
outre des tubercules à base large et occupant l'espace de deux ou trois côtes,
obtus sur le moule, aigus et plus allongés lorsque le test existe. Ces tuber-
cules, en nombre variable, sont tantôt rapprochés, tantôt largement espacés
et mancpient souvent. A un âge avancé, ils disparaissent même complète-
ment, et alors aussi les côtes deviennent plus irrégulières, plus inégales entre
elles et plus inclinées en avant.
Cloisons symétri(|ues, découpées de chaque côté en trois lobes et trois
selles, formés de parties impaires, sauf le lobe latéral supérieur. Lobe dorsal
de même longueur que le lobe latéral supérieur, présentant en dedans de
fortes digitations ; selle dorsale moins large que le lobe dorsal
,
profondément
découpée à son extrémité en quatre ou cinq grandes folioles; lobe latéral
supérieur très-remarquable, formé de deux grands lobules que Ion prendrait
pour deux lobes dilTérents, si Tanologie fournie par quelques autres espèces
n'y faisait reconnaître deux parties d'un même lobe : de ces lobules, Tinterne
est un peu plus long; selle latérale moins élevée que la selle dorsale, divisée
en trois folioles; lobe latéral inférieur très -petit, dirigé obliquement en
dehors et présentant (pielques digitations simples; la selle auxiliaire et le
troisième lobe sont très-peu développés; la ligne du rayon central, à Pextré-
milé du lobe dorsal , atteint la pointe du lobe latéral supérieur.
Observation. — Cette ammonite remarquable, que l'on ne peut confondre
avec aucune autre, forme la quatrième division dans le gi-oupe des .1. vapri-
ronies de M. Qnenstedt.
Localités. — Cette ammonite présente un horizon bien déterminé et se
retrouve assez abondamment en Angleterre, en France, en Suisse, en Alle-
magne et en Relgique. lAL Quenstedt la signale dans la région supérieure de
son lias/; d'Orbigny l'indique dans le lias moyen, bien au-dessous de la
Gn/phœa cymbium, dans les départements du Bas-Rhin, de la xMeurthe, du
Calvados, de l'Ain, du Rhône, etc. M. Terquem l'a trouvée dans le calcaire
ocreux du département de la 31oselle. Nous l'avons trouvée assez abondam-
ment dans le schiste d'Éthe, au S.-E, de cette localité. Elle se montre encore
dans les champs marneux que traverse la route de Luxembourg à Ilettange,
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à environ trois lieues de la première de ces localités. Nous Favons aussi trou-
vée dans la vallée de Boust (Moselle).
9. Ammomtes He.\leyi.




















Soweiby, 1817, Min. conch., p. 223, pi. 172.
M. 1821, ici. p. 319, pi. 20U.
Reinecke, 1818, IVaut. et Arg., n" 32, pi. VIII, lig. 03-60.
De Haan, 1825, Jinm. et Goniat., p. 134, n" 75.
lil. i(l. i(I. p. 145, n" 3.
Zieten, 1830, JT'urtemb., p. 7, pi. V, fig. 6.
Id. id. id. p. 37, pi. 28, (ig. 4.
Phill., 1836, Geol. Yorksh., pp. 155 et 167.
Roemer, 1836, T'erstein. OoL, p. 199, n" 38.
Bionu, 1837, leth. geog., t. 1, p. 449, n" 26, pi. 25, lig. 7.
Blui'cbison, 1839, Silur. syst., p. 19.
D'Orb., 1842-45, PaJ. fr., Terr.jur., p. 278, pi. 82.
Id. id. id. p. 280, pi. 83.
Quenst., 1846-49, Die Ceplt., p. 133, pi. IX
,
fig. 25.
D'Orb., 1850, Prodr., t. I, p. 224.
Id. id. id. t. I, p. 224.
Quensl., 1851, Das Flozgeb., p. 177.
Giebel, 1852, Fauna, Cephal, p. 607.
Oppei, 1853, Naturœ. Wurt. Jahrcsh., 10"" année, 1 liv., p. 90.
Id. 1856, /Ji'e/Hra/'., p. 16-3.
Dimensions.— Celte ammonite peut atteindre un diamètre de 230 à 240
millimètres. Quant aux dimensions relatives, elles sont trop variables pour
a\oir une importance descriptive.
./. testa subconipressd ; dorso convexo, plhs niiniisoe rutuiidato, transcersè
roslato, lonyitudinaliterqne striato ; apertitrd anc/ululd , depressd vel suh-
compressâ ; anfractihns depressis vel siibcompressis . longiludinaliter slrialis
,
transverse imilticostatis et luberculatis ; tuherciilis seriebus duabus ; septis
laieraUter 6-lobalis.
Description. — Coquille comprimée dans son ensendjie, à dos conve.ve,
plus ou moins arrondi, orné de côtes transverses assez rapprochées, droites,
coupées perpendiculairement par de fines côtes longitudinales très-nom-
lireuses; à bouche de forme très-variable, tantôt comprimée, ovalaire, forte-
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ment cchancroo par le retour delà spire; tantôt déprimée, notablement plus
large (pie haute, anguleuse, peu échancrée à sa base ; tours de spire variables
dans leur forme, plus ou moins embrassants, déprimés ou comprimés, con-
vexes sur les parties latérale el dorsale , ornés de côtes et de tubercules. Les
côtes sont de deux espèces: les unes, longitudinales, sont très-fines, serrées,
croisant perpendiculairement les côtes transverses et leur donnant un aspect
réticulé; elles disparaissent avec la coquille; le moule en conserve seulement
une impression à la face ventrale des tours de spire. Les côtes transverses,
minces et peu saillantes, partent de la suture, isolées ou réunies par deux ou
par trois; elles présentent deux tubercules, Fun vers le tiers interne de la lar-
geur des tours de spire, Tautre vers le tiers externe; les côtes près de la
suture sont moins nond)reuses (pie celles qui unissent les tubei-cules de l'une
el de l'autre série ; celles-ci à leur tour le sont moins que les côtes dorsales
;
de même les tubercules formant la série ombilicale sont moins nombreux
que ceux de la série dorsale.
Cloisons symétriques, découpées de chaque côté en six lobes et autant de
selles, formés de parties impaires; lobe dorsal aussi large et moins long (pie
le lobe latéral supérieur, présentant à son côté interne trois fortes digilations
;
selle dorsale plus large que le lobe latéral supérieur, divisée à son extrémité
en grandes folioles découpées; lobe latéral supérieur assez allongé, formé
de cinq digitations, dont les trois terminales très-développées ; selle latérale
assez semblable à la selle dorsale , moins élevée ; lobe latéral inférieur égale-
ment semblable au supérieur, mais moins allongé; première selle auxiliaire
encore assez grande, munie à son extrémité de trois folioles; les quatre lobes
suivants sont formés de (pielques digilations seulement; les selles, qui les
séparent, de folioles simples. La ligne du rayon central, à rextrémité du
lobe dorsal, coupe les deux lobes latéraux.
lidpporLs el différences.— Cette belle ammonite est très-facile à recon-
nailre à ses deux séries de tubercules, à la disposition de ses côtes transver-
sales et longitudinales. Nous indiquerons ci-après comment elle se distingue
de VA. hijljridas.
Observai ions. — D'Orbigny fait ressortir Tanalogie des .1. Htnlcyi et
Bechei; M. Quensledt va plus loin et réunit les deux espèces en une seule,
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sous le nom de Strialus , Rein.; ainsi que le remanjuc crOibigny, Reinecke
a nommé son espèce en 1818; Sowerby, en 1817, a distingué et nommé
les deux variétés ; la priorité doit lui être conservée. A l'exemple de M. Giebel,
nous réunirons les doux types sous le nom de Henleiji, donné en premier lieu.
Cette espèce présente des formes extrêmement variables, dépendant prin-
cipalement de la plus ou moins grande dépression et de renroulement des
tours de spire. Dans un exemplaire cpie nous avons devant nous , la bouciie
est presque deux fois aussi large que baute; par suite, les tubercules laté-
raux sont beaucoup plus rapprocbés et presque confondus; la boucbe a une
forme hexagonale et Fombilic est plus ouvert. Si les tubercules venaient à
se réunir complètement, la forme générale rappellerait à un degré remar-
quable IVl. Bhifjdeni , Sow. [A. coro)i(ilHs) de Foolilhe inférieur.
Localités. — D'après d'Orbigny, cette ammonite caiactérise le lias mo>en
bien au-dessous de la Gri/plicm lytnbhim; il rindicpie dans les départe-
ments de FAin, du Cher, du Calvados, de la Côte-d'Or, de TYonne, etc.;
en Angleterre, à Lyme-Regis. M. Quenstedt la signale dans les couches su-
périeures du lias y, rarement dans le lias ô, et dans le Wurtemberg. 31. Oppel,
dans ses recherches sur les fossiles basiques tle cette dernière contrée, l'in-
dique dans les couches moyennes du lias -/ et dans toute la hauteur du lias :?
[amallheenthone). M. Terquem Ta trouvée dans le calcaire ocreux et les
marnes feuilletées du département de la Moselle. Nous l'avons rencontrée




Lisler, 1078, Jnim. Jng., pi. VI, fig. 4 ?
Ammomtes capricohms. Sdilolh., i^'iO, Pciref., p. 71, n» 18.
— MAtL'i.ATi'S. Young et Bird, 1822, J geol. Survey., lab 14, lij; li'.
l*i..AMrES i'LA.\lC0STATts. De Haan, 1825, ^mm. et Goniat., p. 92, n" 20.
Ammo:«itks MACli./iTts. Pliill., 18Ô5, Gcol. Yorksh., pp. 13S-168, tab. 13, (ig. 11.
— ri.AjiicosTA. D'Orb, 1842 43, Pal. fr., Terr.jur., p. 242, pi fiS.
— uACUi.ATUS. Quenst., 1840-411, Die Ceph., p. 85, tali. 4, fig. 7.
— PLAWICOSTA. D'Orb., 1830, Prodr., t. 1, p. 224.
—
.M\ciJi.ATUS. Oppel, 185Ô, JFurl. naturw. Jahr., 10'"^ annéf, !'" iiv , p. 72, lab 1, lig. G.
— CAPRicORivus. 1(1. W66, Die Juraf. \t. \o6.
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A. Icsià compressa, disco'ideâ ; dorso fato, convexo, coslafo; aperdirà subro-
tundalà; anfraclibus subcjjlindricis val subdepressts, coslatis; costis siiiipli-
vibtis, dorsiim versiis pliis miniisve mcrassatis ; septis lateraliter trilobalis.
Dimensions. — D'Orbigny donne la niesuro d'un échantillon dont le
diamètre était de 100 millimètres. Nous n'en possédons pas d aussi grand.
i\ons avons trouvé pour dimensions relatives, par rapport au diamètre total :
pour Tombilic ^•''/loo; recouvrement des tours ^/loo; hauteur du dernier tour
^^/loo; largeur -'^/loo. Ces dernières mesures varient quelque peu selon les
exemplaires.
Description. — Coquille discoïdale, comprimée dans son ensemble, à dos
large, convexe, arrondi, orné de côtes; à bouche en général de forme ar-
rondie ou légèrement déprimée, plus rarement comprimée, peu échancrée
par le retour de la spire; tours de spire non embrassants, subcylindri(|ues,
légèrement comprimés ou déprimés; un peu aplatis latéralement, ornés de
côtes peu nombreuses, de 20 à 2o par tour de spire; côtes simples, assez
épaisses et saillantes, droites ou légèrement portées en avant. Vers la région
dorsale, elles s'aplatissent en s'élargissant un peu. Dans une variété assez
comnume, Télargissement dorsal des côtes présente une forme rhomboïdale,
plus convexe du côté de la bouche qu'en arriére; dans d'autres exemplaires,
les côtes sont à peine élargies sur le dos , mais présentent une inflexion plus
forte en avant, ce qui les rapproche de certaines variétés de VA. poli/mor-
phus, à tel point (|u'il est très-dilficile de les distinguer.
Cloisons symétriques, découpées de chaque côté en trois lobes et trois
selles, formés de parties impaires. Lobe dorsal assez large, divisé sur la ligne
médiane jusqu'au tiers de sa hauteur, présentant trois digitations assez lon-
gues; selle dorsale d'un tiers plus large que le lobe précédent, à bords légè-
rement découpés; lobe latéral supérieur un peu moins large et moins allongé
que le lobe dorsal, présentant cinq digitations principales ; selle latérale moins
élevée que la selle dorsale ; lobe latéi'al inférieur court , moins large que le
supérieur; selle auxiliaire moins haute et moins large que la selle latérale;
lobe auxiliaire réduit à une seule digilation principale. La ligne du rayon
central, à l'extrémité du lobe dorsal, atteint le lobe latéral supérieur seule-
monl.
DE LA PROVINCE DE LLXEiMBOLRG. 51
Rapports et différences. — Nous avons déjà signalé les points de contact
de \'A. plankosta avec VA. polijmorphus. Elle se rapproche encore de
VA.Jamesnni; mais celle-ci a la bouche notablement plus haute (pie large,
les tours de s[)ire ont une forme diflerente.
Observaiion. — M. Quenstedt distingue deux variétés: VA. ca,pricornus
iiudus que nous venons de décrire et VA. capricornus spinosus (? .1. Da-
dressieri, d'Orb., pi. 103), dont les côtes présentent, en deçà de leur élar-
gissement dorsal, un tubercule plus ou moins allongé. Nous n'avons pas
rencontré ce type.
Localités. — Cette ammonite se trouve dans le lias moyen. D'Orbigny
Tindiquè dans les départements du Bas-Rhin, de la Cùte-d'Or, de la Meurthe
,
du Cher, etc.; en Angleterre, à L>me-Regis. M. Quenstedt la place dans son
lias /3 {turnerithone) et l'indique dans le Wurtemberg. Nous l'avons trouvée
dans différentes localités du Luxembourg : dans le schiste d'Éthe, avec les
A. Henleyi et Hybridus; au sud de Luxembourg, sur la route d'Hettange,
avec les A. Davœi et Zieteni; dans le macigno d'Aubange, entre Belmont n
Bleid, avec VA. Davm.
II. Ammonites Zietem.
(PI. VI, fig. 3.)
Ammosites pettos cOst*tus. Oppel, 1835, rrurt. twluru- Jahr., 10"" année, 1" livr., p. <J4, lab ô, fig. 9.
J. testa discoïded, compressa; dorso lato, convexo, subcoslalo; aperlurd
suhdepressd, quadralâ; anfractibus subdepressis , costatis ; costis externl-
tuberculatis bi- vel trifurcatis; septis ?
Description. — Coquille discoïdale comprimée, à dos large, légèrement
convexe, présentant de fines côtes peu saillantes, flexueuses, (pielqucfois à
peine marquées; bouche subdéprimée, un peu quadrangulaire, plus large
que haute, à peine échancrée par le retour de la spire; tours de spire peu
nombreux, peu embrassants, déi)rimés, ornés de côtes et de tubercules;
côtes droites, au nombre de 22 à 24 par tour de spire, munies, vers le bord
externe, d'un (ubercule plus ou moins marqué, et de là se divisant en deux
ou trois côtes plus faibles, moins saillantes et passant sans interruption sur
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le dos, j)oiir aller se réunir, du côté opposé, au tubercule correspondant.
Rapports cl diffcrciires. — Cette ammonite rappelle beaucoup VA. Ra-
f/ia'ii tamis; elle est évidemment construite sur le même type; elle s'en dis-
lingue aisément par la forme moins convexe des tours de spire. Ce même
caractère
,
joint à la forme suhquadrangulaire de la bouche, servira à la
(lilïérencier de VA. pcttos, Quenst.
Observation. — D'après M. Op|)el, les cloisons ont la plus grande ana-
logie avec celles de 1'^. pettos décrites par 31. Quensledt. L'exemplaire que
nous avons devant nous nVn montre aucune trace; il est même trop incom-
plet pour fournir les dimensions relatives. D'après le premier de ces paléon-
tologistes, VA. Zieteni présenterait, à un certain âge, des côtes plus larges,
moins saillantes, des tubercules plus obtus.
Localilt'S. — 31. Oppel signale cette espèce dans la couche qui renferme
VA. Jome.soiu Ql l'indique à Hinterweiler, Ohmenhausen et Hechingen. Notre
échantillon a été trouvé avec les A. Davœi
,
fmhriatus, etc., dans le schiste
d'Éthe, sur la route de Luxembourg à Ilettange.
12. Ammomtes Jamesom.
(PI. VI,fIg. t.)
Ajimomtes Jamesoxi. Sowerby, 1827, Min. conch., p. 571, pi 355, fig. 1-2.
—
— Phill., 1855, Geol. Vorksli.. p. 135, pi lf,8.
—
— Quenst., 184(3-40, Die Ceph., p. 88, tab. 4, fig. 1 et 8.
—
— Id. 1851, /)ns/-/o:7. /rur(., p. 170.
— — Giebel, 1851, />('i/fsc/(;. Pe^rc/'., p. 570.
—
— M. 1859, /"auna, CepA., p. 687.
—
— Oppel, 1855, //^'ur<. nn(«rMJ. /a'ires/i., lO'"' antu'e, 1' liv
,
p. 76, lab 2, fi{ç 1,4, Set 6.
—
— Quenst., 1836, /)er /ura, p. 125, tab. 15, fig. 1-5.
—
— Oppel, 1836, /?if /ura/'., p. 159.
J. lesta compressa, cUscoided; dorso convexo, suhangustato , costato; aper-
larâ compressa, ohlomjâ; anfraclibus compressis, non ampfexantibus, cos-
fatis: costis crassis, dorsam versas snlnncrassatis et antrorsùm inflexis:
septis lateraliter 4-lobatis.
Dimensions. — Diamètre total : 99 millimètres. Par rapport au diamèlre.
largeur de l'ombilic '*'!/ioo, hauteur du dernier tour -"/loo, largeur -'loo
,
recouvrement -/loo.
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Description. — Coquille discoïdalc, comprimée dans son ensemble; à dos
légèrement convexe, orné decôlos; à ])onche comprimée, distinctement plus
haute que large, présentant sa plus grande largeur vers la région sulurale,
très-légèrement échancrée à la hase par le retour de la spire; (ours de spire
aplatis sur les côtés, comprimés surtout vers le dos, ornés par tour de 24
à 27 côtes simples, assez élevées, continues avec celles du côté opposé, un
peu sinueuses, se portant distinctement en avant à leur partie externe et
l)assant sur le dos en s'élargissant légèrement.
Cloisons symétriques, découpées de chacjue côté en lobes et en selles
formés de parties impaires; lobe dorsal assez large, divisé sur la ligne mé-
diane jusqu'à la moitié de sa hauteur; selle dorsale assez élevée, aussi large
(jue le lobe latéral supérieur, divisée, par un lobule accessoire, en deux par-
lies, dont Tinterne est la plus grande et la plus élevée ; lobe latéral supérieur
large, présentant trois digitations principales ramifiées; selle latérale moins
large et moins élevée que la selle dorsale, divisée en folioles nombreuses; lobe
latéral inférieur plus petit et moins allongé que le supérieur, présentant aussi
trois digitations principales; première selle et premier lobe auxiliaires très-
réduils. On aperçoit encore deux ou trois lobes moins considérables et dis-
posés obliquement. La ligne du rayon central, à Textrémilé du lobe dorsal,
coupe le lobe latéral supérieur.
Rajtpovls cl différences. — L'A. Jamesoni se rapproche beaucoup des
A. ccipricornus et nafrix; elle se distingue de la première par la compres-
sion de la bouche et des tours de spire et le peu d'élargissement des côtes à
la région dorsale; elle se distingue de la seconde par la grosseur de ses côtes
et de grandes différences dans les cloisons.
Observation.— L'exemplaire qui nous a servi de type dans la description
ci-dessus diffère, à certains égards, des figures données par les auteurs : les
tours de spire sont relativement moins comprimés , les côtes sont plus
grosses, moins flexueuses; mais, à part ces dilïérences, les autres caractères
sont tout à fait semblables. MM. Quenstedt et Giebel rapportent à VA. Jame-
soni VA. Refjnardi, d'Orb. Aucun exemplaire ne nous permet d'infirmer ni
d'appuyer ce rapprochement que nous nous bornons à signaler.
Localités. — Cette ammonite fee rencontre dans le lias moyen ; nous
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l'avons trouvée dans les marnes de la vallée de Roust, qui appartiennent à
cet étage. M. Quenstedt la signale dans le Wurtemberg, comme provenant
de la couche qu'il nomme numismaUsmergel.
13. Ammonites fimbriatus.
(PI. V, fig. 4; pi. Vl.fig. -2.)
Ammokiies fihbrutl's. Sow., 1817, Min. conch., p. 218, pi. 164.
—
— De Haan, 18!î5, Amm. et Goniat., p. Iô3, n" "U.
— — De Buch, 1851, Petrif. rem., p. 17, lab. 8 , Hg. 2.
—
— Phillips, 18.J0, Geol. Yorhsh., p. 135, pi. 108.
— — Pvoemer, 18-55, f'erstein. IVordd. Ool., p. 104, n" 27.
—
— Bionn, 18"7, Leth. gcog., p. 441, tab. 23, fig. 2.
—
— D'Oib., 1842-45, Pal. fr., Terr.jur., p. 313, pi. 98.
—
— Quenst, 1846-49, />(e Cep/m;., p. 105.
—
— D'Orb., 1850, Prodr., t. I, p. 225.
—
— Quensl., 1831, Das FLozgeb., p. 200.
— — Giebel, 1851, /)ra(sc/i. Pefrc/'., p. 584.
— — Id. 1832, /"auna, C'ep/i., p. 394.
— — Teiq., 1833, Paleont. clep. Mos., pp. 16 et 17.
—
— Oppel, 1830, Die Juraf, p. 102.
—
— Quensl., 1856, Der Jura, p. 233, tab. 10, fig. 6.
A. testé compressa, discoïdeâ; dorso rotundato; aperturà subinlefjrd
,
pau-
Hsper compressa ; anfractibus subrotundatis , transversim miilticostatis; costis
fimbriatis; septis lateruliler 4-lobalis.
Dimensions.— Cette ammonite peut atteindre un diamètre de 250 millim.
Un exemplaire de 7 1 millim. nous a donné les rapports suivants : ombilic *'/ioo,
hauteur du dernier tour ^^/loo, largeur ^''/loo, recouvrement des tours ^jioo.
Description. — Coquille comprimée dans son ensemble, à dos assez régu-
lièrement arrondi ; à bouche presque circulaire , un peu comprimée sur les
côtés, présentant seulement une légère sinuosité à l'endroit du retour de la
spire; tours de spire arrondis, non embrassants, légèrement comprimés,
ornés en travei*s de nombreuses côtes, peu saillantes, grêles, inégales sur
leurs bords, ce qui leur donne un aspect festonné et fait paraître la coquille
striée longitudinalement. Outre ces côtes, les tours présentent des lamelles
élevées, disposées de dislance en distance, embrassant complètement les
tours et marquées sur le moulé par des étranglements correspondants.
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Cloisons symétriques , découpées de chaque côté en quatre lobes et quatre
selles, lormés de parties paires; lobe dorsal assez court, l'orme de trois digi-
lations principales ; selle dorsale assez élevée, moins large que le lobe latéral
sui)érieur, divisée à son extrémité en deux grandes branches subdivisées en
folioles; lobe latéral supérieur partagé en deux lobes ramifiés, dontrexterne
plus long et rejeté ol)liquement en dehors ; selle latérale moins élevée que la
selle dorsale, divisée à son extrémité en deux parties inégales ; lobe latéral
inférieur plus petit que le supérieur, de même forme; selle auxiliaire beau-
coup moins développée que la selle latérale; les deux lobes auxiliaires sont
très-réduits. La ligne du rayon centr^tl , à l'extrémité du lobe dorsal , atteint
les deux lobes latéraux.
Rapports et différences. — Très-voisine de \'A. cornucopiœ, elle s'en dis-
tingue par ses côtes moins festonnées, la compression des tours de spire et
ses cloisons.
Observation. — Il est bien probable que \'A. lineatus Sch., décrite par
MM. Quenstedt [Dus Flozgeh., p. 171) et Oppel [Wurt. Natiirw. Jahr.,
40 année, 1"= liv., p. 88), qui se rencontre dans les mêmes couches , doit se
rapporter à l'espèce décrite ci-dessus.
Localités. — Elle se rencontre dans le lias moyen; d'Orbigny rindi(pi('
dans la zone comprise entre le niveau de la Gryphwa cijnibium et celui de
la Grijphmi arcuata , dans les départements du Cher, de la Côle-d'Or, de
l'Yonne, du Gard, du Calvados, du Bas-Rhin, delà Meuse, du Rhône, etc.;
M. Quenstedt la signale dans le Wurtemberg; M. Terquem dans le calcaire
ocreux et les marnes feuilletées de la Moselle. Nous l'avons rencontrée assez
abondamment , avec VA. Davœi, dans les marnes de Roust et à trois lieues
sud de Luxembourg, sur la route d'Hettange.
14. Ammonites margaritatus.
(PI. VI,fig. 4; pi. VII, Ug. I.)
CoRSC AMMONIS. Bauhin, WOS , //ist. font. Boll, pp. 15-30.
— Langius, 1708, Ilist. lapid., p. 96, lab. 25, (ig. 2.
— Knorr el Walsch, 1753;û, part. Il, pi. II, fig. 3.
— Bourguet, 1778, Traité des pétrif., lab. 47, fig. 296.
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AMAi.Triri'S «nnCAniTATis. Monfori, 180S, Conch syst., p. 90.
Amhosiites acutls. Sow
, 1813, JtJin. conch., p. 3G,pl. 17, fig. 1.
ÎNaitiliis nOTiiLA. Rein
,
1818, Naut. et Jrgon., n" 5, p. TiO, lab. I. lig 9-10.
Ahuoxites Stockesi. Sow., 1818, Hlin. conch., p. 240, pi. 191.
—
.%UAi.TiiEls. Scbl., 1820, Die Petref., p. 06, n" 9.
—
— GiBBOstS- Sclil., 1820, Z>/e /•'t(rf/'., p. C6, 11" 10.
— Ci,EVEl.ASDicts. Young et Biids, 18i2, ./. yeol. Survcy, pi. 13, fig. 7-11.
— ROTt'i.A. De Haan, 1825, .-/inin. (( GouUit., p. 100, n» 9.
— AcijTis. M. ij. id. p. 10», n» 12.
— AHALTiiEUS. Id. i(l. iil. p. 105, n» 5.
— Clevelabidicus. Phill., 1829, Geol Yorksh., pi. XIV, fig. 0.
— AMAi.TiiELS. Ziel., 1830, /^A-'uriemfc., p. 4, pi. 4, fig. 1.
—
— ciRBOsiis. Ziet
, 1830, Tr'urtemh., p. 4, pi. 4, fig. 2.
— PARADO.xus. Slahl., Zicl,, id id, p. IS, pi. XI, fig. 6.
— AUAi.THEUS. Roemer, 183n, ^'i>rs<. A'orJi/. Oo/., p. 1S8, n" 1.^.
—
— Bronn, 1837, Leth. ycog., p. 434, t. XXII, fig. 13.
— MARGARiTATis. D'Oib., 1842-4:î, Pal. fr., Terr.jur., p 246, pi. G" G8.
— A.MAI.THEIIS. Ouenst., 1840-49, Die Ceph., p. 95, lab. V, fig. 4.
— Ei\GELUARDTi. D'Oib., 1842-4.5, Pal. fr., Terr.jur., p. '2Ari, pi. 60.
—
.
— IJ. 1830, l'rodr., l. I, p. 224.
— MARGAHiTAiis. Id. id. id 11, p. 224.
— AMALTiiEts. Ouensl., 18SI, Das Fliizg., p. 20i
— FOi.iACEls. Giebel, 1852. Fauna. Ceplinl, p. 540.
— AMALTHEl'S. Oppel, 18.^3, ^alurw. Il vrt. Jahr., 10'" année, 1 liv., p. 81, pi. 2, lig. 11-12.




— Oppel, 1836, Die Juraf., p. 160.
— AMALTHEts. Ouensl., 1856, Der Jura, p. 100, pi. 20-21.
J. tesld compressa ; dorso aiujHslaU}, cariiutlo ; carind nodiilosà; apprlani
pleràmque compressa, subsmjiltulà ; anfnulibm compressis , amplexanlibxis
,
laleralder coslatis
, lutujitudinaliier slriutis, et nonimnqtiùm tuberculatis
;
costis falciformibus, lutis, externe attenuatis. Septis lutercdiler 4-lobalis.
Dimensions. — C'est une des pliLs graiiiles amnionilcs connues. Ses di-
mensions relatives varient beaucoup, selon quon examine les exemplaires à
tours déprimés et fortement embiassanis ou ceux à tours comprimés.
Description. — Coquille fortement comprimée dans son ensemble, à dos
aigu, orné d'une carène noduleuse, formée de petits chevrons plus nom-
breux que les côtes et à convexité dirigée en avant; à bouche comprimée,
beaucoup plus haute que large, aiguë au sommet, fortement échancrée à sa
base parle retour de la spire; tours de spire embrassants, très-comprimés,
ayant leur maximum de largeur vers le tiers interne et de là s'amincissant
régulièrement vers la région dorsale, ornés sur les côtés de plis ou larges
côtes, médiocrement nombreuses, légèremenl falciformes, à partie externe
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fortement infléchie en avant, disparaissant plus ou moins complètement
avant d'atteindre la carène dorsale. Outre ces côtes, les tours de spire sont
encore pourvus de stries longitudinales parallèles, assez serrées, un peu
granuleuses. Ces stries ne se trouvent que sur les deux tiers externes, c'esl-à-
dire sur la partie non embrassante des tours de spire. Dans quelques variétés,
on observe des tubercules ou pointes diversement disposées.
Cloisons symétriques, découpées de chaque côté en quatre lobes et quatre
selles formés de parties impaires. Lobe dorsal plus large que le lobe latéral
supérieur, presque aussi long, présentant quelques digitalions à sa partie
interne; selle dorsale aussi large que le lobe latéral supérieur, présentant à
son extrémité de grandes folioles très-découpées ; lobe latéral supérieur co-
nique, assez allongé, présentant de chaque côté trois digitations, indépen-
damment de la terminale; selle latérale moins élevée el aussi large (jne la
selle dorsale; lobe latéral inférieur de moitié plus petit que le supérieur. Les
deux selles auxiliaires présentent à peu près la même forme que la selle laté-
rale, mais sont beaucoup plus petites; le premier lobe auxiliaire présente des
digitations en dehors seulement; le deuxième est réduit à une seule branche.
La ligne du rayon central , à Textrémité du lobe dorsal , coupe le lobe latéral
supérieur.
Les caractères que nous venons d'indiquer sont applicables à la majorité
des individus ; cependant cette ammonite est sujette à de grandes variations
dans sa forme générale el les ornements de sa surface. Il est nécessaire de
signaler quelques-unes de ces modifications.
3!. Dans une première variété, la coquille est lisse, c'est-à-dire dépourvue
(le tubercules, fortement comprimée dans son ensemble; la bouche est Irès-
élevée et mesure presque la moitié du diamètre total. Les tours de spire sont
très-embrassants.
/3. Dans une deuxième variété, les tours de spire sont munis, dans le
jeune âge, de tubercules qui disparaissent dès que la coquille atteint un
pouce de diamètre; la bouche est moins comprimée el moins haute; mais,
par suite de la croissance, les tours de spire sont plus comprimés el les nodo-
sités de la carène peuvent disparaître en entier. C'est dans celle variété que
l'on rencontre les plus grands individus.
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y. On trouve enfin des échantillons (lui offrent , pendant toutes les périodes
de leur existence, des tubercules , soit sur ohacpie côte, soit de deux en deux
ou moins souvent encore. Il en résulte (|ue la hauteur de la bouche ne dé-
passe jamais beaucoup sa largeur et (pie la carène dorsale est beaucoup plus
large.
Observation. — Ainsi que le fait observer d'Oibigny, ces différentes \a-
riétés, par les progrès de l'âge, tendent à se rapprocher du même type. Il
faut encore remarquer que les stries longitudinales s'observent seulement sur
les exemplaires dont le test est conservé , et que ces stries se prolongent da-
vantage vers la région dorsale des tours de spire. La présence de ces stries
et leur disposition remarquable ont fixé l'attention de M. Quenstedt
,
qui en
a donné Texplicalion dans les deux ouvrages cités |)lus haut.
Localités. — Cette ammonite caractérise le lias moyen. D'Orbigny pré-
cise son gisement en disant qu'elle se trouve avec ou au-dessous de la
Gnjpliœa cymOhuii; il lindique dans les déparlements du Bas-Rhin, de la
Meurthe, de l'Ain, du Rhône, des Ardennes, etc., etc. M. Quenstedt l'indique
dans les marnes basiques moyennes du Wurtemberg , nommées marnes à
A. amaUlieus, à cause de la fréquence et de l'importance de cette espèce.
3L Torquem la signale dans le calcaire ocreux du déparlement de la Moselle.




Ammonites hybridis. D'Oib, lS42-4.'i, Pal fr., Terr.jur., p. 283, pi. 85.
— — Quenst., 184G-49, Die Cepltcil, p. .535.
_ _ D'Orb
,
1830, Prodr., t. I, p. 225.
— cupious. Giebel, 1832, Fauna, Ccpli., p. 670.
— HTBRIDUS. Oppel, ISj-î, fr'urt. naturw. Jahr., 10'"» année, 1 liv
,
p. 90, pi. 3, fi;;. 5-6.
— — Tçrq., 1833, Palénnt. dep Moselle, p. 60.
—
— Oppel, 1830, Die Juraf., p. 164.
A. testa compressa; dorso rotundato, costato; aperturd subcoinpressà;
(infractibus subrotundatis, lateraliter paulisper coinplanatis. costatis , tuber-
culatisque; costis inœqualibus , antrorsiim externe deflexis; tttberculorton
lateraliter seriebas duabas ; septis 4-lobatis.
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Dimensions. — Un fragment de tour de spire nous indique que cette am-
monite peut atteindre un diamètre de 100 à 110 miil. Par rapport au dia-
mètre total : hauteur du dernier tour ^''/loo, largeur ^-/loo; recouvrement des
tours ^/loo; ombilic ^^(mq.
Description. — Coquille comprimée dans son ensemble, à dos convexe,
arrondi
,
parcouru par deux espèces de côtes ; à bouche arrondie , légère-
ment comprimée
,
peu échancrée par le retour de la spire ; tours de spire
légèrement embrassants , arrondis ou peu comprimés latéralement, ornés de
côtes et de tubercules; tubercules peu saillants, disposés en deux séries sur
les parties latérales, comme dans VA . Henleiji; côtes de deux espèces : les unes
très-grosses, portant les tubercules, commencent à l'ombilic et vont s'élar-
gissant jusqu'aux tubercules externes, de là elles s'infléchissent fortement q\\
avant et forment une courbure à convexité antérieure avant d'atteindre le
tubercule opposé. Entre les grosses côtes, il s'en trou\e de plus petites dis-
posées irrégulièrement, commençant tantôt à l'ondjilic, tantôt entre les tuber-
cules externes. Ces petites côtes se remarquent aussi sur l'épaisseur des plus
grosses; de sorte que celles-ci paraissent formées par des faisceaux de petites
côtes.
Cloisons symétriques, découpées de chaque côté en quatre lobes et quatre
selles, formés de parties impaires; lobe dorsal étroit, allongé, muni à son
l)ord externe de deux grandes digitations, indépendamment de la terminale
à deux pointes; selle dorsale très-haule, divisée à son extrémité en trois
grandes folioles; lobe latéral supérieur beaucoup plus étroit que la selle dor-
sale, présentant en dehors deux digitations, dont l'inférieure très-grande, en
dedans une seule plus petite et terminée par un lobule très-allongé; selle laté-
rale beaucoup plus petite que la selle dorsale; lobe latéral inférieur très-petit,
formé d'une pointe un peu ramifiée. Les deux autres selles et les deux autres
lobes sont plus simples encore. La ligne du rayon central, à l'extrémité du
lobe dorsal, coupe le lobe latéral supérieur.
Rapports et différences. — Cette ammonite se distingue de VA. Henldji
par son développement, la disposition de ses côtes, le peu de recouvrement
des tours de spire, ce qui rend l'ombilic beaucoup plus large.
Observations.— D'après les recherches de M. Oppel , cette ammonite pré-
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sciilcniit , dans le jeune âge, des caractères tout diffcrenls de ceux de l'âge
adulte. En enlevant les tours exiérieuis, 31. Oppel a reconnu que IVl . ;;o///-
niorphus de Quensledt élait le jeune âge de VA. hi/bridus; il a constaté le fait
pour les A. poli/viorplias lineatus, costalus , intorruplus, niixlus. Quant à
VA. polt/morplius quadrafus, il croit qu'elle apparlieut à uue autre es|)èce.
Les changements successifs que montre cette ammonite dans son dévelo|)pe-
menl et la disj)Osition de ses côtes ont été décrits et iigurés par M. Oppel (/. r.).
Voyez aussi Quenstedt, Tah. 4, fig. 9-lî^.
Dans Tun des exemplaii'cs que nous avons sous les yeux , les grosses côtes
ne se continuent pas tout à fait d'un côté à l'autre, il y a alternance : chaque
côte, à partir du tubercule externe, se divise en un faisceau de (pialre ou ('in(|
petites côtes (|ui passent entre les deux tubercules du côté o|>posé. Nos exem-
plaires ne montrent pas de cloisons. Nous les avons décrites d'après les plan-
ches de la Paléonfoloyie française.
Localités. — D'Orbigny signale VA. hylnidas dans le lias moyen des
départements de la Côte-d'Or et du Calvados; M. Terquem dans le calcaire
ocreux de la .Moselle; 31. Oppel l'indique dans les couches moyennes du
lias/, un peu au-dessous de VA. ValiJani, en dilïérentes localités du Wur-
temberg. Nous l'avons trouvée dans le macigno d'Aubange, à la Tour, et dans
le schiste d'Ethe,près du village de ce nom.
16. AmMOMTES BREMSriNA.
(PI. VII, fig. 3.)
A.UHOKITES BntvisnniA. Sow., 1827, Min. conch., p. 572, pi. 5.56, li;;. 1.
— XATni.v. Ziel., 18.j0, Wnrt., p. 5, tab. 4, fig. 5.
— i.AT.ECOSTA. 1(1. il). iil. p. 2fi, tab. 27, fig. .3.
— BREVispiXA. Pliill , 1835, Geol. i'orksh
,
p. 168, n» 10.
— LATyECOSTA. Quensledt, 1840-'îy, Die Ceph., p. 86, pi. 4, fij;. I.i.
— KATRIX ROTUKDls. Id. id. id. p. 85, pi. 4, fi(;. 17.
—
— Id. 1851, Z>as/"/oj(;., p. 167.
— I.AT.ECOSTA. Id. id. id. p 109.
— BKEVISPINA. Giebel, 1832, fauMO, Ccp'i., p. 081.
—
— Id. 18S2, Deulschl. Petref, p. 570
—
— Oppel, 1856, Die Juraf., p. 158.
— — Tei(|., 1833, l'alèont. dép. Mos., p. 17.
A. testa discoïdeà , couipressâ ; dorso lato, concexo, custalo, subiindulatoj
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aperhirâ snbcotnpressâ , vel siihrotundatd : aiifracfibiis von amplexantibus,
costatis; costis subrectis, biluberculalis ;. septis luleraliter ilobatis.
Dimension.— D'après les auteurs, cette espèce peut atteindre le diamètre
de 240 à 230 millimètres. Par rapport au diamètre : hauteur du dernier tour
27100, largeur ^^^oo, ombilic ^^/loo, recouvrement des tours ^loo.
Description. — Coquille comprimée, discoïdale; à dos légèrement soulevé
sur la ligne médiane, convexe, orné de côtes Iransverses; bouche de forme
variable, tantôt plus ou moins arrondie, tantôt légèrement comprimée, à
peine échancrée par le retour de la spire; celle-ci formée de tours étroits,
arrondis, peu embrassants, légèrement aplatis sur les côtés, ornés par tour de
20 à 25 côtes. Ces côtes, droites sur les parties latérales, sont légèrement incli-
nées en avant vers la région dorsale, où elles passent en s'élargissanl et s'apla-
tissant insensiblement. Elles sont, en outre, munies chacune de deux petits
tubercules, situés l'un vers le bord saturai, l'autre vers le bord dorsal. Entre
les côtes se trouvent de faibles stries transverses, surtout à la région dorsale.
Cloisons symétriques , découpées de chaque côté en quatre lobes et quatic
selles, formés de parties impaires. Lobe dorsal plus large que le lobe latéral
supérieur, moins allongé, présentant en dedans trois digilations, dont Tinfe-
rieure est la plus grande, divisé sur la ligne médiane jusqu'au tiers de sa
hauteur; selle dorsale divisée à son extrémité par un lobule accessoire en
deux parties très-inégales; lobe latéral supérieur ramifié, présentant deux
digilations terminales presque égales, et une autre assez développée, dirigée
()l»li(piementen dehors; selle latérale moins élevée que la selle dorsale
,
pres-
que aussi large; lobe latéral inférieur beaucoup plus petit que le supérieur,
peu ramifié; selle auxiliaire peu développée; les deux lobes accessoires très-
petits. La ligne du rayon central , à l'extrémité du lobe dorsal , coupe le lobe
latéral supérieur et atteint l'inférieur.
Rapports et différences.— Cette ammonile, munie, comme l'.l. Vuldani, de
deux tubercules latéraux, s'en distingue facilement par son dos convexe el
orné de côtes. Nous avions d'abord réuni cette espèce à VA. brevispina de
d'Orbigny. M. Oppel pense que le type décrit par l'auteur de la Paléonto-
logie française doit former une espèce nouvelle.
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Loralllés. — Cette espèce caractérise le lias moyen. Nous Pavons rencon-
trée dans la même couche que YA. liyOridus, aux environs de la Tour.
M. Oppel la signale dans une couche analogue du lias de la Souahe. Elle est
aussi indiquée en Angleteire et en France.
J7. Ammomtes aaleasis.
(PI. vn,iig.4.)
Ammohites aai.eksis. Zielen, 18ô0, Wurtemb., pi. XXVIII, fig. 3.
— — D'Orbiijny, 1842 43, Pol. f'r., Terr. jur., p. 238, pi. 63.
— — Quenst., 1840-49, Die Ceph., p. 113. pi. 7. fig 7.
— — D'Orb., 1850, Prodr., t. I, p. 245.
— — Quenst., 1851, X>as /'/o:je(»., p. 271.
— RADIAKS. Giebel, 1832, /"auna, CepAa/., p. 500.
— AAi.ERSis. Terq., 1835, Paleont dép. Moselle, p. 23.
— — Oppel, 185G, /)ie /i/ro/'., p. 248.
— — Quenst., 1830, />er/ura, p. 282, lab. 40, fig. 10-12.
A. testa compressa : dorso angiistato. acuto; aperturà compressa , siipernh
voarctatd; anfractibus compressis , coslafis; costis falciformibus, unticè ex-
trorsiim inflexis, nonnuUis hipartitis.
Description. — Coquille comprimée dans son ensemhie, discoïdale, à
dos aigu, tranchant; à bouche comprimée, en ogive allongée, deux l'ois aussi
haute que large, échancrée par le retour de la spire; tours de spire com-
primés, légèrement embrassants, munis de côtes plus ou moins nombreuses,
t'alcilormes , assez larges el surbaissées, irrégulièrement dichotomes, les
unes simples, les autres bil'urquées, tantôt près de Tombilic, tantôt dans un
point plus ou moins rajjproché de la région dorsale. Dans certains exein-
|)laires, les côtes sont remplacées par de fines stries falciformes réunies en
faisceaux; ou bien encore, les côtes normales dont nous avons parlé en pre-
mier lieu, sont recouvertes de fines stries, qui occupent aussi les intervalles
des côtes.
Rapports et différences. — Elle se distingue de YA. 3/urc/risonw par ses
cloisons et par l'absence de méplat à la partie interne des tours de spire.
Observation.— L'échantillon figuré par d"Orbigny sous le nom d:l. can-
didus, considéré plus tard comme appartenant à VA. aalensis de Zieten,
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esl probablonicnl une variété de VA. Murchisonw. (Voy. Queiisledt, p. 1 IG.)
VA. aaleusis appartient au groupe de VA. mdians, dont elle possède les
cloisons et les dimensions relatives, en prenant en considération toutefois
les innombrables variations auxquelles cette espèce est sujette. On doit con-
sidérer T/t. aalensis comme un type dans le groupe de VA. radians.
Localités. — M. Quenstedt signale celte espèce dans différentes localités
des couches basiques supérieures du Wurtemberg. M. Terquem
,
dans la
Palronfoloffie du déparlement de la Moselle, Tindicpie dans le fer su|)ralia-
sique. Nous l'avons rencontrée dans la marne de Grandcour, entre Gorcy
et Ville.
18. Ammonites Murchisonjî.
(PI. Vll,fig. 5; pi. VIII, li;;. 1.'
."iMnoxiTES Mt'RCHisOiii.ï;. Sow., 1827, !>Jin. concli., p. 366, pi. 530.
— l,.EViiiscui.l.s. Iil 18-24, M. p. 465. pi. 431, (ig. 1-3.
— CORRUG/ITIJS lil. i(l. id. p 460, pi 431, fi;;. -5.
— i.EVitscuLi.s. D'Oib
,
1823, C'ijthal, \i. 76.
— Mi:rchisoiv.e. Zieten, 18-30, Il'urb'mb
,
p. 8, pi. VI, 11;;. 1-4, pi. 08, 11;;. 2.
— PtiiiCTATts. 1(1. id. id. p 1-3, pl. X, fig. 4.
— MuRCHisoJi.F,. Roemer, 1835, f'erstein. Nordd. OoL. p. 184, n" 7.
—
— Bronn, 1837, Lclh. geuf/n., t I, p. 426, pl. X.XII, fig. 3.
—
- D'Oib, 1843-43, Pa«. fr., Terr.jur., p. 567, pl 120.
—
— M. 1850, Prodr., l. I, p. 261.
—
— Quensl, 1846-49, Die Ctph., p. 113, pl. VII , fi;;. 13 (var-.).
—
— Id. 1831, /)os ffô:(/c6., p. 300.
—
•
— Giebel, 1831, Z)e«fscA. Pefnf.jp 378.
—
— Terquem, 1835, PaUnnt dèp. If/oselle, p. 23.
— — Oppel, 1836, Diii Juraf., p. 368.
—
— Quensl , 1830, Der Jura, p. 336, lab. 44, (1;;. 4-3,
-:/. testa compressa , discoideâ; dorso in anfractibus priinis carinutu. in
ultinùs tantitm anrpistato; aperturà compressa . supernè coarctutd ; anfrac-
tibus compressis , amplexantibus , inliis an(julatis et complanatis , custatis de'in
kevif/atis; costis bi-arcuatis , evanidis; septis lateraliter S-lohatis.
Dimensions. — L'un de nos exemplaires mesure 87 millimètres : on en
connait qui ont plus d'un pied de diamètre. Par rapport au diamètre total :
hauteur du dernier tour ^^/loo, largeur ^^jioo, recouvrement des tours "/'"•'?
lai'geur de l'ombilic ^^loo. Le recouvrement des tours de spire varie dans des
limites assez étendues.
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Descriplion. — Coquille comprimée dans son ensemble; à dos Irès-étroil
,
orné d'une caiène légèrenion( saillante dans le jeune âge, disparaissant coni-
plélonient plus tard et devenant alors simplement aigu; à bouche comprimée,
beaucoup plus haute que large, fortement échancrée par le retour de la
spire, présentant sa plus grande largeur non loin de la région ombilicale;
tours de spire comprimés, plus ou moins fortement embrassants, présentant,
vers la suture, une ligne anguleuse, et en dedans un méplat bien marqué,
ornés de côtes plus ou moins nombreuses, bien marquées dans le jeune âge,
s'atténuanl plus tard et finissant par disparaître. De ces côtes, les unes sont
simples, les autres réunies irrégulièrement deux à deux, vers la région ombi-
licale, en un gros renflement allongé.
Cloisons symétriques , découpées de chaque côté en cinq lobes et quatre
selles, formés de parties pres(|ue paires. Lobe dorsal moins long que le lobe
latéral supérieur, présentant quelques digitations simples; selle dorsale très-
large, divisée par un lobe accessoire assez développé, en deux parties, dont
l'interne est la plus élevée; lobe latéral supérieur, moins large que la selle dor-
sale, présentant quatre ou cinq digitations et deux autres terminales presque
égales; selle latérale étroite, aussi élevée que la selle dorsale; lobe latéral
inférieur la moitié à peine du lobe supérieur, terminé aussi par deux digi-
tations; première selle auxiliaire très-petite. Les trois lobes auxiliaires sont
très-réduits, la deuxième selle auxiliaire est large et moins haute que la pre-
mière. La ligne du layon central, à l'extrémité du lobe dorsal, coupe pro-
fondément le lobe latéral supérieur.
Rapports el différences. — Elle se distingue de VA. discus par le méplat
concave des tours de spire et par ses côtes; de YA. concavus par ses côtes
autrement disposées, par son ombilic étroit et ses cloisons. VA. aalensis a
ses tours de spire moins embrassants et sans méplat à leur partie interne.
Elle se distingue de VA. opaliinis, Rein., par le méplat interne des tours de
spire, par ses côtes bien marquées et non en stries fasciculées.
Observation. — Cette espèce présente de noinbreuses variétés, dépendant
surtout de renroulemenl plus ou moins considérable des tours de spire, ce
qui amène de grands changements dans l'aspect général de la coquille , dans
la grandeur relative de l'ombilic. Tne autre source de variétés se trouve
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dans la forme des côtes, qui tantôt sont larges et réunies à leur origine,
tantôt plus étroites et sans trace de renflement à la partie interne des tours de
spire.
Localités.— Cette ammonite se rencontre dans les couches de Toolithe
inférieur. D'Orbigny l'indique dans les départements de la Vendée, des
Deux-Sèvres, du Var, du Calvados; en Angleterre, on la trouve à Dundry;
M. Quenstedt la signale dans le Wurtemberg et M, Terquem dans le calcaire
ferrugineux du déparlement de la Moselle. Nous l'avons trouvée à Gorcy,
dans cette même couche.
19. Ammonites Sowerbyi.
(PI. Vlll,6g. 2.)
Ammonites SonERSTi. Miller, Mss. catal.
—
— Sowerby, 1818, Min. conch., p. 204, pi. 21-5.
— Bbohivi. Id. 1820, id. p.
-304, pi. 20-5, fig 4-3.
— SowEBBYi. De Haan, 1823, ^mm et Gon., p. 137, n" 84.
— BnOHKi. Id. id. id. p. 118, n" 34.
— SowEnByi. U'Orb., 1842-43, Pal. fr., Terr.jur., p. 364, pi. 1 19.
—
— Id. 1S,30, Prodr, t. I. p. 261.
—
— Quenst., 1840-49, />ie Cep/mi, p. 374.
—
— Id. 1831, /)as /"/ôî^efc., p. 302.
—
— Giebel, 1831, /)eu'sc/i«. Pefre/", p. 378.
—
— Id. 1832, Fauna, Cephnl., p. 332.
—
— Terquem, 1853, Paléont. dép. Mos., p 23.
— — Oppel, 1830, Z)îe /ura/'., p. 369.
—
— Quenst., 1836, />tr /ura, p. 377, pi 50, fig. 11.
..4. testa compressa , discoïdeâ : dorso angiistato, carinato; cariiid elevatd
ohtusd ; aperturd compressa , lanceolatd; anfractibus compressis , amplexan-
tibus, costatis tuberculalisqiie; costis falciformibus , evanidis, noiuiiiKis di-
chotomis; tuberculis in medio anfractuum dispositis, paucis . pliis miniisiye
elevatis et acutis ; septis lateraliter S-lobatis.
Dimensions.— Diamètre total, 282 millimètres. Par rapport au diamètre:
hauteur du dernier tour ^^/loo, largeur ^^/loo, recouvrement du dernier tour
'/'loo, ombilic ^^/loo. Dans le jeune âge, le recouvrement et les dimensions
relatives des tours de spire sont plus considérables.
Description. — Coquille fortement comprimée dans son ensemble, dis-
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coïdale, à dos rétréci , muni d'une carène saillante, arrondie, rappelant celle
de VA. rmriabUls; à bouche très-comprimée , lancéolée, rélrécie vers le haut,
fortement échancrée par le retour de la spii-e; tours de spii'e comprimés,
médiocrement embrassants, très-légèrement convexes sur les parties laté-
rales, ornés de côtes et de tubercules; côtes peu saillantes, arrondies, iné-
gales entre elles, falciformes, mieux marquées dans leur milieu, irréguliè-
l'emenl dicbolomes ou subfasciculées , disparaissant complètement sur une
bonne partie du dernier tour de spire chez les individus adultes. Les tuber-
cules sont peu nombreux
,
placés vers le milieu des tours de spire , à Tendroit
de la division des côtes. Ces tubercules, mieux marqués vers les premiers tours
de spire, s'abaissent insensiblement et disparaissent avant les côtes sur les
tours externes; obtus sur le moule, ils sont aigus et saillants lorsque la
co(pn'lle est conservée.
Cloisons symétriques, découpées, de chaque côté, en cinq lobes et cin(|
selles, formés de parties impaires. Lobe dorsal plus large et plus allongé que
le lobe latéral supérieur, présentant de chaque côté trois grandes digitations
ramifiées; selle dorsale large, profondément divisée en grandes folioles; lobe
latéral supérieur assez profond, formé de quatre digitations principales, dont
les deux dernières extrêmement grandes et ramifiées; selle latérale de même
forme que la selle dorsale, un peu plus élevée; lobe latéral inférieur de moitié
à peine du lobe latéral supérieur; première selle auxiliaire presque aussi
élevée que la selle latérale, un peu moins large; premier lobe auxiliaire rap-
pelant la forme du lobe latéral supérieur, mais beaucoup plus petit. Les deux
autres lobes et les deux autres selles sont très-réduits. La ligne du rayon
central, à Textrémité du lobe dorsal , coupe le lobe latéral supérieur et passe
au-dessous des autres.
Happons et différences. — Cette anuuonite, tout en ayant de nombreux
points de contact avec les yl. Murcidsonœ , variab'dis, insignis, s'en distingue
facilement par la position de ses pointes latérales.
Loraliiês. — Elle se rencontre dans l'oolithe inférieur. En Angleterre,
Sowerby l'indique àDundry; M. Quenstedt dans la couche j/ du Jura brun
de la Souabe; d'Orbigny la signale dans les déparlements du Calvados,
des Deux-Sèvres; 31. Terquem la signale dans le calcaire ferrugineux de la
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Baier, 1708, Oryct. Naric, tab. 2, fig. 16.
Langius, i70»,/Jist. Inpid., lab. 26, fig. 3-4
Bourguet, 1778, Traité des Pétrif., pi. 35, fig. 2.57-258.
Am.uokites TRiFAStiATDS. BiLÈg., 1798, £ncycl. melh., t. VI. p. 41. (?)
— BaKksii. Sow., 1818, i)/(;». fonc/i., p. 250, pi. 200.
— Blagdeni. iil. id. Id. p. 231, pi. 201.
— cORONATts. Schl., 1S20, Pefr;/., p. 68, n» 1.5.
l'i.AKiTES Bi.AGDEKi. De Haan, 1825, Jmm. et Gon., p. 82, n» 4.
— Bakksii. Id. id. id. p. 83,n"5.
Ammonites Bi.agdei«i. Phill., 1829, Geol. Yorksh., pp. 124, 167.
— (.OROSATUS. Zicl., 1850. JT'urt., p. 1, pi. I,fig. 1.
— Blagdeki. Iloemei', 1836, Ferst. Nordâ. Ool
,
p. 201, n" 42.
—
— D'Orb., 1842-43, Pal. fr., Terr.jitr., p. .596, pi. l-"2.
—
— Id. 1850, />rof/r., t. I, p. 262.
— cORONATiîS. Oiienst , 1840-49, Die Ceph., p. 173, lab. 14, fig. 1.
— Blacdeni. Morr. el Lycetl, 1850, Mon. Mull. gr. Ool., p. I, p. 1 10, pi. XIV, lig. ô.
— cOBOtiATUS. Quenst., 1831, Das Flozg., p. 526.
—
— Giebel, 1832, Fauno, Cpj>A., p. 662.
— Blagdeni. Tetq., 1855, Paléont. dép. Mus., p. 29.
—
— Oppel, 1830, Die Juraf., p 375.
A. testa plus minùsve compressa, discoïdeâ; dorso tatiori, coiivexo, iiiulti-
costato; aperlurà plus miniisve depressà, amjulald; anjruclibus dcpressis,
tuberculatis, costulisque; lubercuUs acutis; costis crassis, sœpissiiiiè Iri-
furcalis.
Dimensions.— Diamèlrc total, 144 millimèlres. Par rapport au diamètre :
ombilic ^7'ooj largeur du dernier tour ^''/loo, hauteur '^''/loo, recouvrement
des tours ^/loo.
Description. — Coquille plus ou moins comprimée dans son ensemble;
à dos large, convexe-arrondi, orné de côtes nombreuses, se réunissant entre
elles par trois ou par (fuatre à de gros tubercules, situés à Tunion des régions
dorsale et latérale; à bouche de forme hexagonale, à angles arrondis, ton-
jours déprimée, mais à un degré très-variable, selon les individus, légèi'e-
ment échancrée par le retour de la spire; tours de spire nombreux, suivant
dans leur forme les variations de la bouche, peu embrassants, à face interne
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plus ou moins oblique vers le centre de la spire, ornés de côtes assez grosses,
droites, au nombre de 2o sur le tour externe, de 20, de 17 sur les autres,
terminées extérieurement par un gros tubercule. Ces tubercules, 1res -sail-
lants lorsque le test est conservé, sont fortement obtus sur les moules et se
voient sur tous les tours, ce qui donne beaucoup d'élégance à cette cocpiille.
M. Quenstedt signale deux variétés, selon que la région ombilicale est plus
ou moins large. Il figure, tab. 14, fig. 1, la variété à tours très-déprimés, à
ombilic étroit et profond, et rapporte à la seconde 1^.4. Banhsii Aq Sowerby,
qui présente un ond)iIic très- large, des tours moins fortement déprimés.
C'est à cette dernière forme que doit se rapporter Técliantillon que nous avons
figuré. La variété à ombilic étroit et profond s'est aussi rencontrée dans la
même couclie.
Observation.— M. Quenstedt a conservé le nom de coronatus donné par
Hruguièrc à l'ammonite que nous venons de décrire, et il y rapporte les exem-
plaires décrits par Scblotheim et par Zieten sous le même nom ; de même que
les A. Blagdeni et Banksii de Sowerby. D'Orbigny, au contraire, conserve
r^. Blugdenl de l'auteur anglais, rapporte à VA. anceps de Reinecke VA.
coronatus de Scblollieim; à l'.l. î/enlei/i Sow. le coronatus var. C. Scblotb.,
à 1'^. coronatus de Rrug. le Banksii de Sowerby, le coronatus de De Haan,
de Zieten. Les grandes variations que nous avons signalées dans la forme des
tours de spire explicpient cette divergence des auteurs; cependant ces ques-
tions de synonymie sont assez diffîciles à éclaircir, sans qu'on ait un grand
nombre de types à sa disposition; c'est ce qui nous man(iue, aussi nous nous
bornons à signaler le fait.
Localités.— Cette ammonite se rencontre dans l'oolitbe inférieur. D'Or-
bigny la signale dans les départements des Deux-Sèvres, de la Côte-d'Or,
de la Vendée; 31. Quenstedt l'indique dans les mêmes couches du Wurtem-
berg ; M. Terquem dans le calcaire fullers-eartbe du déparlement de la 3Io-
selle; nous l'avons rencontrée dans les environs de Longwy, dans plusieurs
couches appartenant à l'oolithe inférieur.
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21. Ammonites Martinsii.
(PI. IX,fig. -2.)
Ammonites Martissii. D'Oib., 1842-45, Pal. fr., Terr.jur., p ô8l, pi. 125.
^ — 1(1. 18S0, Prodr., l. I
,
p. 201.
— TRIPLICATUS. Giebel, 1852, Fauna, Ceph., p. 02.3.
— SIartinsii. Terquem, 1853, Pa?. rfep. jyTos., p, 27.
— — Oppel, 1856, Die Juraf., p. 378.
J. testa compressa, discoideâ; dorso concexo , rotiindato , iimlticoslato
;
(ij)prturà rotundutà, subcompressâ ; anfractibus cijlindricis , siibcoinpressis
,
costatisj costis multis, suharcuatis , antrorsùm inflexis, irregulariter 1)1fxr-
catis; septis lateraliter 4-lobatis.
Dimensions. — Diamètre (run petit individu, 60 mill. Par rapport au
diamètre total: largeur du dernier tour^*'Vioo, hauteur ^«loo, recouvrement
des tours ^/loo, ombilic ^''/loo.
Description. — Cotjuille discoïdale comprimée dans son ensemble, à dos
convexe, arrondi, orné de côtes nombreuses; à bouche arrondie, très-légè-
rement comprimée , un peu échancrée à sa base par le retour de la spire ;
tours de spire cylindriques , très-légèrement comprimés, ornés de côtes nom-
breuses; côtes de 35 à 60 sur le dernier tour, commençant à Tombilic, bien
marquées, un peu courbées en arc, à concavité dirigée vers la bouche, irré-
gulièrement divisées, vers la moitié de leur longueur, en deux, quelquefois en
trois côtes moins saillantes, mais presque aussi larges que les premières,
passant sur le dos sans interruption pour se réunir de même de Tautre côté.
Cloisons symétriques découpées de chaque côté en quatre lobes et quatre
selles formés de parties impaires; lobe dorsal du double plus large que le lobe
latéral supérieur, divisé sur la ligne médiane jusqu'à la moitié de sa hau-
teur, présentant en dedans trois grandes digitations lamifiées; selle dorsale
très-élevée et très-large, profondément divisée en folioles nombreuses; lobe
latéral supérieur presque aussi long que le lobe dorsal , très-étroit , présen-
tant de chaque côlé plusieurs digitations et une terminale; selle latérale
presque aussi large que la selle dorsale, moins élevée, présentant un lobule
accessoire très-développé; lobe latéral inférieur de moitié en longueur et en
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largeur du lo])e supérieur, dirigé obliquement on dehors, formé de ti-ois
petites digilalions; selle auxiliaire Irès-pelile, découpée sur ses bords. Les
deux autres lobes sont très-réduits et présentent la même inclinaison (|ue le
lobe laléral inférieur. La ligne du rayon ceniral , à Textrémité du lobe dorsal,
coupe la pointe du lobe latéral supérieur, atteint Tinférieur et passe au-dessus
des deux lobes auxiliaires.
Rapports et différences. — Cette ammonite présente (|uel()ue analogie
avec VA. comnmnis, mais s'en dislingue facilement par ses cloisons, ses
lours de spire plus cylindriques, ses côtes plus flexueuses. Ces mêmes côtes
et les cloisons serviront aussi à la faire distinguer de 1^4. hiplej-. Quant à
r.4. Purkinsoni, elle est bien caractéj-isée par son sillon dorsal.
Ol)servalion. — D'Orbigny a considéré, dans les cloisons, comme lobe
laléral inférieur une partie que nous regardons comme un lobule accessoire
divisant la selle latérale en deux folioles. L'analogie avec les autres espèces
de la famille des Phiiiulati nous a porté à considérei' le lobe disposé obli-
(|uement comme étant réellement le lobe laléral inférieui-.
M. (iiebel a rai)i)orlé à VA. triplkutus de Sowerby et de la plupart des au-
teurs, r.4. Martinsii de d'Orbigny. Il est assez diflicile de décider la <pieslion
d'après la figure donnée par Sowerby; cependant, ce que l'auteur anglais
dit dans sa description, « dos pourvu d'une bande unie », nous empêche
d'admettre cette idenlificalion, rien d'analogue ne se présentant dans \'A. Mar-
tinsii.
Localités. — Cette ammonite est, d'après d'Orbigny, Irès-connnune dans
l'oolilhe inférieur; il la signale dans les départements du Calvados, des
Deux-Sèvres, du Var. M. Tenpiem l'indique dans le calcaire à polypiers du
département de la Moselle. Notre échantillon provient du calcaire subcom-
pacte des environs de Longwy.
22. Ammonites Parkinso.m.
(PI. IX, fig. 3;pl. S,fig. 1.)
AmmOi«itf.s l*ARlil\soxi So«erby, 18l'1, Min. cniirh., p. "42, pi. 307.
Pn:\iTKS — De Haaii, 1825, Jmm. et (ion., p S9, n" 18.
Amjio.mte.s — Zielen, LS-îO, JJ'urt., p. 14, |)l. 10, fijj. 7.
— — Roi'iiii'i-, ISô.T, J't'rst. Aordd. Oui, p. 198, u» 33.
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Ammonites Paekiusoni. Pusch, I8ô7, Polens pal., p. 136, lab. U, fif;. 1.
_ _ D'Orl) , l«4i'-45. Pal. fr , Terr.jur., p. 374, pi. 122.
_ _ Quenst,, 1840-49, Die Ccph
,
p. 142, pi. XI, fig. l-I I.
— — 1(1. 1831, Z)as /(ozjefc., p. 360.
—
— Giebel, 1851, 2>eufscA. Peïre/'., p. 575.
— iniTERBiiPTUS. D'Orb. 1850, Prodr., l. I, p. 261.
— PARkiNSOKl. Giebcl, 1852, /"aw/ia, Cep/ia/., p. 374.
_ _ Teiij., 1855, Paléonl. tlép. Mos., pp. 27 et 30
— — Oppel, 1856,/) ;e /ura/', p. 37i).
— — Quensl, 1836, /Jcr/ura, p. 468, lab. 03.
A. testa compressa , discoideâ ; dorso rotundato , medio laevi vel excavato
;
aperturd compressa ^ supernè patilisper coarctatâ, anfractibus compressis
,
transversim costatis; costis subaciitis, externe antrorsùm inflexis , nonirtdlis
tuberculatis , bifurcatisque ; seplis lateraiiter S-loba(is.
Dimensions. — Celle ammonite aUeinl une Irès-grande taille. D'Orbigny
assigne comme le plus grand diamètre 350 mill. Diamètre d'un petit exem-
plaire 62 mill.; par rapport au diamètre total : hauteur du dernier tour^e/ioo,
largeur ^^/loo, recouvrement des tours ^/loo, oml)ilic "/loo.
Description. — Coquille discoïdalc, comprimée dans son ensemble , à dos
assez large, un peu en biseau, lisse dans son milieu, légèrement excavé au
même endroit dans le moule; bouche généralement plus haute (jue large,
un peu rétrécie vers le haut, échancrée par le retour de la spire; tours de
spire comprimés, légèrement embrassants, ornés de côtes nombreuses, et,
dans (pielques variétés, de petits tubercules mucronés; côtes étroites, tran-
chantes, légèrement courbées en avant, fortement infléchies dans le même
sens à leur partie externe, s'arrêtant brusquement en avant de la ligne
médiane du dos, sans former de tubercule et sans atteindre jamais les côtes
de la face opposée. Au tiers externe des tours de spire, où se trouvent les
tubercules lorsqu'ils existent, un nombre de côtes, très-variable selon les
exemplaires, présente une bifurcation, de manière que les unes sont sim-
ples dans toute leur étendue, les autres sont divisées extérieurement; enfin,
ces côtes plus ou moins nombreuses sont beaucoup plus marquées dans le
jeune âge, et, par suite de la croissance, elles tendent à disparaître d'abord
vers la région ombilicale, puis peu à peu vers la partie externe; de sorte que,
chez les grands individus, la coquille est tout à fait lisse.
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Cloisons découpées de chaque côté en cinq lobes el cinq selles ; lobe dorsal
assez allongé, un peu moins large que le lobe lalérai supérieur; selle dor-
sale plus large que ce même lobe, divisée à son extrémité en deux folioles
par un lobule accessoire de même forme que le lobe latéral postérieur;
celui-ci est très-allongé, jirésenlant de chaque côté deux grandes digitations,
indépendanmienldela terminale, qui est aussi très-grande; selle latérale moins
large que la dorsale, aussi haute, également divisée à son extrémité; lobe
latéral inférieur beaucoup plus court et moins large que le supérieur, ne pré-
sentant qu'une digilation de chaque côté, outre la terminale, qui est la plus
développée; première selle auxiliaire moins élevée que la latérale, encore
divisée par un lobe accessoire; premier lobe auxiliaire légèrement oblique
en dehors, un peu moins développé (pie le lobe latéral inférieur, présentant
cinq digitations
; deuxième selle auxiliaire formée d'une seule branche
;
deuxième lobe auxiliaire formé d'une seule grande digitation; troisième selle
auxiliaire formée de deux digitations presque égales. La ligne du rayon cen-
tral, à l'extrémité du lobe dorsal, coupe le lobe latéral supérieur.
Observations.— Cette ammonite est sujette à une foule de variations très-
remarquables, tant sous le rapport de la forme générale que des dimensions
relatives; variations que M. Quenstedt, vu l'importance de cette espèce, a
longuement développées et fait dessiner. On la reconnaîtra toujours assez
facilement au sillon dorsal et à la disposition des côtes.
31. Oppel a distingué deux types confondus jusqu'aujourd'hui sous le nom
A'A. Parkinsotii; il a donné le nom d'/l. Neu/fensis à cette variété appelée
-i. Purkinsonl f/ifjas par M. Quenstedt, et il indique comme caractères dis-
tinctifs la grande taille, le rapide accroissement des tours de spire. C"est pro-
bablement à ce type que devra se rapporter le grand échantillon (pie nous
avons figuré.
Localités. — D'Orbigny regarde cette ammonite comme caractéristique
par excellence de l'oolithe inférieur ou du fnllers-earth; il rindi(pie dans les
départements du Calvados, de la Sarthe, de la Côte-d'Or, de l'Ain, des Deux-
Sèvres, de la Meurthe, des Bouch(\s-du-Rhône; en Angleterre, à Dundr\.
M. Quenstedi la place dans la partie supérieure de son jura brun, dans dif-
férentes localités du Wurtemberg. 31. Terquem l'a rencontrée dans le calcaire
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à polypiers cl le grand oolilhe du département de la Moselle. Nous l'avons
trouvée aux environs de Longwy, dans une localité voisine nommée les
Clappes.
Genre PHOLADOMYA , Sowerby.
1. Pholadomya jurassioïdes.
(PI. X, fig. 2.)
Ph. (esta ovali, ohlonyà, inflatd ; anticè brevi, rotundatâ; posterihs pro-
ducld, attenuatù ; margine inferiure Icviter arcuato, superiore dedki ; arvà
cardinali aiujustd
,
profundd , carinis acutis latéralité}' circumscriptd; nrnbo-
nibus subanticis, proniinuUs; valvis?; nucleo concentricè subreguluriter strta-
losiilcato, transvershnque costato; costis 6-7 obscuris, evanescentibus ; sulciilo
lalerali ab umbone ad manjinem inferiorem instructo.
Dimensions. — Longueur 49 mill. (?), hauteur 50 mill., largeur 28;
(100: 61 : 57).
Description.— Coquille de forme ovalaire, oblongue, fortement renflée;
côté antérieur court, donnant une coupe cordiforme renflée; côté postérieur
prolongé, atténué, arrondi (?) ; bord inférieur légèrement arqué, le supérieur
déclive; aire cardinale distincte, étroite, profonde, munie de carènes bien
marquées; sommets situés à Tunion du (juart antérieur avec les trois quarts
postérieurs, médiocres, un peu proéminents; la coquille paraît fortement
bâillante en avant et en arrière; valves (?); moule orné de stries profondes,
concentriques, serrées, assez régulières et de six ou sept côtes transversales,
peu marquées, fortement entamées par les stries longitudinales; un sillon
bien marqué part des sommets et se dirige en s'élargissant vers le bord infé-
rieur; il sépare ainsi le côté antérieur des flancs de la coquille et rend les
stries flexueuses.
Rapports et différences. — Cette espèce remarqua])lc rappelle tout d'aboi'd
la PItoladowya cincta , Ag. par le sillon dont ses valves sont munies, mais
elle s'en distingue par ses côtes transverses.
Observation.— Le nom imposé à celte espèce esl destiné à rappeler son
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analogie avec la Pleuromya jurassi , sous le rappori du sillon latéral. L'exem-
plaire, qui est un moule, est brisé en certains endroits, ce qui nous a empêché
d'en donner les dimensions exactes et un dessin complet.
L(jcali(('. — Cette pholadomye provient de la marne de Slrassen et a été





l'HOi.JDOSivA VOI.TZII. Ag., 1842-'55, Étud crit , Itlyes, p. 122, pi. 3', lig. 1-9.
— Ubakia. D'Oib, 1830, Prorfr., t. I, p. 2ÔÔ.
Pli. testa oblongd, injlatà; anticè brevi, cordiformi ; pusteriàs productd
attenuatd; manjine inferiore suharcualo, siiperiore leviter deciivi; ared cardi-
nali profundd, hileraliter carinis circumseriptd ; itmbonibus subcrassis, vix
pfommentibus ; valvis concentrkh leritcr multistrialis, transversïni 10-12 fos-
tatis; costis elevatis, oblusis, subcrenulatis.
Dimensions. — Lonitueur 4.3 mill., hauteur 28 mill., largeur 24 mill.;
(100 : 65 : 56).
Description. — Co(|uille très-inéquilatérale, oblongue, un peu renflée;
côté antérieur très-court, donnant une coupe cordiforme élargie; côté pos-
térieur prolongé, un peu atténué, largement arrondi; bord inférieur peu
arqué, bord supérieur légèrement déclive; aire cardinale distincte, pro-
fonde, limitée par deux carènes bien marquées; sommets un peu épais, se
confondant avec le corps de la coquille, peu élevés au-dessus du bord car-
dinal ; ouvertures paraissant larges et allongées ; valves (?) ; moules ornés de
stries concentri(|ucs , fines, inégales, et de 40 à 12 côtes transversales assez
élevées, obtuses, crénelées par l'entre-croisement des stries longitudinales.
Rapports et différences. — Cette espèce se rapproche beaucoup de la
Pli. concinna du jura moyen ; elle s'en distingue principalement par ses som-
mets et son extrémité postérieure moins largement arrondie.
Localités. — M. Agassiz signale cette espèce dans les marnes du lias
moyen de Mulhausen , département du Bas-Rhin ; nous l'avons aussi rencon-
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Phoi.aoomïa HAUSMAiSOii. GoUlf., 1827-44, Petr. Gerrn., t. U, p. 2C6, pi 133, lit;- 4.
_
— Ag., ] 842-43, Étud. crit, AJyes, p. 42, pi. 150.
_ _ D'Orb., 1850, Prodr, t. 1, p. 251.
_ _ Terq., 1835, Pafêont. dep.jl/os., p. 13.
_ _ Oppel, 185G, DieJuraf., p. 174.
Ph. testé marjnd, ovali, ventricosâ, anticè brevi, rolundald , posteriàs pro-
ducld, latè rotundatdj margine inferiore arcuato, superiore recto, subconcavo
;
ared cardinali planatd , latà , carinis lateralUer obscure circumscriptd; utn-
bonibiis subanticis, crassis, promlnentibus ; vahis irregidariter concentricè
striato-siilcatis, transverslmque costatis, costis 7-8 oUiquis, obtiisis, crenulatis
vel subtuberculatis.
Dimensiom. — Longueur 91 mill., hauteur 66 mil!., largeur 34 mill.;
(100 : 72 : S9).
Description. —Coquille inéquilatérale, de grande (aille, ovalaire, renflée
sur les flancs; côté antérieur court, arrondi, donnant une coupe cordiforme
un peu renflée; côté postérieur allongé, largement arrondi; bord infériein-
très-arqué, presque semi-circulaire; bord supérieur droit et même un peu
concave ; aire cardinale large, aplatie, obscurément limitée latéralement par
deux carènes; sommets situés à Tunion du quart antérieur avec les trois ipiarls
postérieurs, médiocrement épais, assez saillants au-dessus du bord cardinal;
ouverture antérieure étroite; la postérieure beaucoup plus large et très-éten-
due; valves ornées de stries ou sillons concentriques, irréguliers, très-nom-
breux et de 7 ou 8 côtes transversales, obtuses, bien marquées, obliques,
crénelées ou subluberculeuses par Tentre-croisement des stries longitudinales.
Rapports et différences. — Cette espèce est toujours facile à distinguer
par sa grande taille et sa forme ovalaii'C.
Oljservation. — Celte espèce remarquable présente quekpies vaiialions
dans la forme des côtes transversales, qui sont ou crénelées ou tuberculeuses
,
selon que les rides longitudinales sont des stries ou dessillons. En outre,
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(|U('l(|ues exemplaires , notamment ceux provenant de Belmont
,
présentent
une l'orme plusrentlée et plus obtuse en avant; ce qui la rapproche, à divers
égards, de la Pltoladoinija Murchisoni de l'oolithe inférieur.
Localités. — En Allemagne, cette belle pholadom\e est indiquée à N'ord-
lieim par Goldfuss. M. ïerquem Fa trouvée dans le calcaire du département
de la Moselle. Nous en avons rencontré plusieurs exemplaires dans la province
de Luxembourg: dans le 3Iacigno d'xVubange, à Couvreux; dans la même
couche, aux environs de Grandcour, et dans la marne qui forme la base du
lias moyen, à Belmont.
4. Pholadomya Roemeri.
(PI. X, fig. 4.)
Phoi,adomïa amgigua. Roemer, ISôfi, Ferstein. Nordd. Ool, p. 127, pi. XV, fig. 1.
— - Goldf., 1827-44, Oie Pf ire/'. Germ., p. 267, pi. 156, fig I.
— Roemeri. Ag., 1842-45, Élud. cril., Myes, p. 42.
— AMBiGtiA. Quenil., 1S5\, Das Fliizgeb., p. M7.
— Roemeri. Teiq., 1835, Paléont. dép. HJos., p. Ifi.
Ph. testa elongatâ, inflatà, anticè cordiformi , breviorej posteriùs productà .
rotutidatà; margine inferiore leviter arcuato; superiore horizonlali : iimboni-
biis crassis, influtis, prominuUs; valvis concentricè multistriatis, transvershn
8-costatis; costis élevâtis, tiiboxulatis; ared curdinali carinis lateraliter cir-
cmnscriptâ.
DimemioHS. — Longueur 63 mill., largeur il mill., hauteur 33;
(100: 63 : SI).
Description. — Coquille inéquilatérale, allongée, bombée sur les flancs ;
côté antérieur raccourci, donnant une coupe cordiforme, le postérieur pro-
longé, à extrémité largement arrondie ; bord inférieur légèrement arqué, le
supérieur droit; aire cardinale large, profonde, circonscrite latéralement par
deux carènes peu marquées; sommets et ouvertures antérieure et postérieure
semblables à ces mêmes parties de la Pli. ainbif/uu; valves ornées de stries
concentriques nombreuses, inégales entre elles, fortement mar(iuées sin-
toute la surface des valves; et de côtes transverses, au nombre de S à 10,
obli(|ues, très-fortement marquées, crénelées et distinctement tuberculeuses
par suite de rentre-croisement des stries concentriques.
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Hajjporls et différences. — Colle Ijcile pholadomye se raijproche beaucoup
(le la Ph. amhifjua, à ce poinl qu'un seul caraclère servira à les dislinguer :
ce caractère réside dans les slries longitudinales et les côtes rayonnantes.
Observation. — Nous avions primilivement rapporté Tespèce décrite par
M. Roemer, sous le nom iVumbigiui, à celle qua figurée Sowerby sous le
même nom. M. Agassiz pense que ces deux types doivent être spécifique-
ment distingués , se fondant en cela sur la différence des stries et des côtes ;
nous observons cette même différence dans nos exemplaires, et nous nous
rangerons à Tavis de M. Agassiz, nos rechercbes ne nous ayant pas fourni des
passages de l'un à Tautre type.
Localités.— M. Roemer indique cette espèce dans le calcaire à bélemnites
de Villersliausen et de Rautenberg, près de Schoppenstedt; nous l'avons ren-




(PI. XII, fig. I.)
PholadOMïa socMLis. Morris cl Lycell, 1854, MoU. fromthe Great Ool, P. U\, Biv., (. 122,1-1. XI, fit; 7-7».
Pli. testa ovatd, inflatà, anticè brevissimd , posteriiis productâ , cdtâ, latè
rotundatd; manjine inferiore arcuato, superiore subrecto ; ared cardinali eloii-
gatd, carinis lateraliter circumscriptd; umbonibus anticis , vix prominulis,
sat magnis; valvis irregidariter concentricè sirialis, transvershnque costatis;
costis 3-6, obliquis, obscuris aut evanescentibiis.
Dimensions. —Longueur 31 mill., liauteur 24 mill., largeur 20 mil!.;
(100: 77 : 64).
Description. — Coquille très-inéquilatérale, de forme irrégulièrement
ovalaire, assez ventrue; côté antérieur prescpie nul, donnant une coupe cor-
diforme; côté postérieur prolongé, élevé, largement arrondi, bord inférieur
arqué, surtout en arrière; le supérieur presipie droit; aire cardinale allongée,
étroite, limitée latéralement par deux petites carènes; sommets tout à fait
antérieurs, à peine saillants, assez renflés et se confondant entièrement avec
le corps de la coquille ; ouverture antérieure très-étroite ou bien nulle ,
la
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postérieure , occupani l'extrémité seulement ; valves ornées de nombreuses
stries concentri(iues, inégales entre elles, et de côtes rayonnantes au nombre
de cinq ou six, obliques, obtuses et peu marquées.
Rapports et diffcronces. — Elle se distingue de la Pli. laeviuscida, Ag. par
ses sommets moins saillants, son extrémité postérieure moins largement
arrondie et ses côtes rayonnantes moins nombreuses : ce dernier caractère
servira aussi à la distinguer de prime abord des Ph. concinna, Âg. et
Voltzii, Ag.
Localités. — MM. Morris et Lycett signalent celte espèce dans le grand
oolithe et l'indiquent à Mincliiidiampton , etc. L'échantillon que nous avons
sous les yeux provient de Toolithe inférieur et a été trouvé dans le calcaire
ferrugineux, aux environs de Longwy.
6. Pholadomya triquetra.
(PI. XI, fig. 2.)
Pholadomya triqoetra. Ag , 1S42-45, Elui. crit., lUyes, p. 75, pi. 0™".
— — D'Oib , 1850, Prodr., t. I, p. 274.
— — Terq., 1855, Paléont. dép. Mos., p 2!5.
Ph. testa Ir'ujonatù , infatà; aiiticè (jrevi, coixlatd; posteriùs prodactù . atle-
nuatà, amjulatâ j munjine inferiore arcuato, superiore fortiter declivi : ttmho-
nibus anticis, prominent'éus , crassis; valvis concentricè irregutariter striatis,
transvershn 7-costatis; costis obliquis, rmjulosis.
Dimensions. — Longueur 70 miil., hauteur 57 mill., laigeur 32 mil!.;
(100: 81 :74).
Description.— Coquille de forme irrégulièrement triangulaire, fortement
renflée; côlé antérieur- très-court, un peu fuyant, cordiforme; côté posté-
rieur prolongé, très-atténué, presque anguleux à Textrémité; bord inférieur
arqué, surtout en avant, le supérieur déclive; aire cardinale large, inipai-
faitement limitée latéralement; sommets très-antérieurs, sur|)lombant le côté
antérieur dans quelques exemplaires, saillants, très-épais, se confondant
entièrement avec le coi'ps de la coquille; ouvertures antérieure et postérieure
fortement bâillantes et étendues; valves munies de stries concentriques.
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iiTcgulières, subfasciculécs, c'est-à-dire simples vers le bord antérieur, se
divisant et se mullipliant à mesure qu'elles se prolongent vers le corps de la
coquille; ornées, en outre, de six ou sept côtes transversales assez élevées; la
première faible, la deuxième plus forte, la troisième la plus saillante, les
autres vont en diminuant; toutes, sauf la première, atteignent le bord infé-
rieur; les côtes sont croisées par les stries longitudinales (|ui leur donnent
un aspect rugueux, sans être tuberculeux.
Le test, (|ui est en partie conservé, est de médiocre épaisseur.
Rapports et différences. — Elle se distingue de la PIt. buccardium par
son bord su|)érieur plus déclive, la position plus antérieure des sommets et
son extrémité postérieure plus atténuée.
Localités. — M. Agassiz a obtenu des individus provenant de roolillie
inférieur du Bas-Rliin, du Wurtemberg, du jura soleurois. D'Orbigny l'in-
dique dans le département de la Sarthe; M. Ter(|uem dans le calcaire ferru-
gineux de la Moselle; nous l'avons rencontrée aux Clappes, localité voisine
de Longwy.
Genre PLEUROMIA , Agassiz.
Lorsque, en 1852, nous avions présenté notre mémoire à l'Académie
royale de Belgique , nous avions admis le genre Pleuromya sur la foi de
M. Agassiz. Ce paléontologiste éminenl avait, en quelque sorte , deviné cette
coupe générique sans pouvoir la définir exactement ni l'appuyer sur de bons
caractères.
M. Teniuem a été plus heureux : il a pu réunir un grand nond)re d'échan-
tillons d'espèces de ce genre parfaitement conservés. Ses patientes et judi-
cieuses recherches lui ont permis de reconnaître et de définir les caractères
du genre. Ses observations sont consignées dans un mémoire présenté à la
Société géologique de France, dans la séance du 20 juin 1833. C'est de
cet excellent travail que nous extrayons la diaguose et les détails suivants :
Les pleuromyes ont été rapportées aux divers genres ci-après :
Amphidesha, Pliillips, Zielcii.
DoNACiTES, Al. Brongniart.
LuTRAHiA, Goldfiiss, Munster, Zielcn, Rocmcr, Broiigiiiait.
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MvA, Sowerby, Zieten.




Pa.nopaea, D'Orbigin, Buvigiiicr, Pklcl, Duiiker.
ToENioDON , Dunker.
Testa aeqiiiralvis, inaequilatemlis ; cardo edentuhis, incrementuni denti-
f'orine in utrdque valm; impressiones musculares duae, tnaryincdes mbcir-
culares; hnpressio pallealis jwsteriàs sinuosaj valvae clausae vel subhiantes,
striis vel sîdculis concentricis , liueisque radianlibus gmitulatis, deciduis or-
iiatae; saepiiis snlctihis lateralis ah uinhone ad munjinem iitferiorein pliis
iniuiisce dislincUis; litjainenfuni duplex . externuin uniim, aUerum inter-
iium ; area cardinalis in valvà sinistm.
Coquille équivalvc, plus ou moins inéquilalérale; charnière sans dent pro-
prement dite. Voici la disposition que Ton observe sur les exemplaires bien
conservés : « Sur la valve droite , en avant du crochet , le bord cardinal
présente une dépression creusée en gouttière, qui remonte le long de la partie
antérieure du crochet. Celte gouttière s'allonge un peu , foime une petite
expansion dentiforme horizontale et un peu ohliipiée en arrière; derrière
cette expansion est une large échancrure triangulaire. Sur la vah e gauciie
,
le bord cardinal présente de même une dépression qui remonte le long el
en avant du crochet; le bord s'allonge beaucoup et forme une expansion
creusée en gouttière profonde, limitée postérieurement par un plan vertical
et obliquant en arrière. Cette expansion est séparée des nymphes par une
fente très-étroite, et reçoit, par superposition, l'expansion de la valve droite. >>
Impressions musculaires peu profondes, rondes et marginales; impression
palléale avec un sinus s'avançant au delà de la moitié de la co(juille. Valves
closes ou ne présentant en avant ou en arrière que des ouvertures linéaires,
ornées de stries fines ou de sillons concentricpies et de lignes rayonnantes
,
très-caduques, nombreuses, formées de très- petites granulations. Souvent
on observe une dépression qui, partant des sonnnets, va en s'élargissant
vers le bord inférieur qu'elle rend sinueux. Ligament double, l'externe coiut
et rond
,
porté sur des fortes nymphes et contigu aux crochets , rinlerne logé
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dans réchancrure triangulaire que nous avons signalée. Aire cardinale sur
la valve gauche seulement, la droite venant en recouvrement en avant
comme en arrière. (Voy. pi. XII, fig. 2% 2^ 2^)
La station de ces mollusques était toute de rivage et elles sont d'autant
plus abondantes que l'assise qui les renferme est plus marneuse.
Comme les moules de ces coquilles sont assez fréquents, M. Terqueni a
eu soin d'indiquer les deux caractères qui serviront à les distinguer des pa-
nopées : 1" La petite dépression de l'apophyse de la valve droite et la grande
dépression de celle de la valve gauche , toujours placée en contre-bas et en
arrière; 2° la présence d'une aire cardinale sur la valve droite et sori absence
sur la valve gauche, en raison inverse du caractère des coquilles.
t. Pleuromya crassa.
(PI. Xll, fig. 3.)
Pleiromya crassa. Ag., 1842-4S, Étiui. crit., Myes, \>. 240, pi. 28, Rg 4-G.
Pajiopae* — DOrb., 1830, Prodr., t I, p. 213.
Pi,EtBO.«ïA — Teiq., 1835, Paleont. dep. Mos., p. 14.
Pasopaea — Oppel, 185G, Die Juraf., p. 94.
Pi testa oblongd, compressa, anticè brevi, rolundulâ, posleriùs produclà
,
nltenuatâ, latè rotundatà; manjine inferiore (éviter arcuato; superiore recto,
iJecUm; umbonibus antemedkmis , stibcrassis, lunidam latam circamdanti-
bus ; valvis?
Dimensions. — Longueur 3G mill., hauteur 22 milK, largeur 17 mill.;
(100 : 61 :47):.
Description.— Coquille oblongue, un peu comprimée, de forme massive;
côté antérieur raccourci, arrondi, le postérieur prolongé, assez élevé, lar-
itement arrondi; bord supérieur droit et déclive; bord inférieur légèrement
arqué ; sommets situés à l'union du tiers antérieur avec les deux tiers pos-
térieurs, un peu épais, à peine proéminents au-dessus du bord cardinal,
circonscrivant une lunule assez large et peu profonde; valves (?); moule pré-
sentant queUpies sillons vagues et superficiels et une faible dépression latérale.
Rapports et différences. — Celle espèce se dislingue de la PL (ialuthea
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par sa forme plus massive, sa compression latérale, la position de ses som-
mets et son extrémité postérieure.
Localilês. — M. xVgassiz a décrit cette espèce d'après des échantillons
provenant du calcaire à grypliécs du département du Haut-Rhin. D'Orbi-
iiuy la signale dans les départements de la Côte-d'Or, du Cher, etc. .M. Ter-
(juem Fa aussi rencontrée dans le calcaire à gryphées du département de la
Moselle. M. Oppel rindi(|ue dans une couche plus élevée des environs de Ba-




PLEtKOMïA CALATHEâ. Ag., 1842-45, Étud. cril., Myes, p. 239, pi. 28, fi;; 1-5.
— — Terq., 1855, Pa;. dep. iJ/os., p. 14.
Pakoi'AEA - D'Orb., 1850, Prodr., 1, p. 215.
—
— Oppel, 185C, Die Juraf., p. 93.
PI. testa elomjatâ, subinflatd; anticè brevt, rotundatà , posteriits proditctd,




parvis, iiivohitis, hinulam sut latam cinvmdantibns;
valcis tetmibus , dense concenlricè striatis.
Dimensions. — Longueur 33 mill., hauteur 18 mill., largeur 15 mill.;
(100 : 54 : 45).
Description. — Coquille oblongue, renflée, ce qui lui donne une forme
suhcylindrique; côté antérieur court, arrondi; côté postérieur prolongé,
atténué en une extrémité arrondie; bord supérieur un peu convexe et déclive;
bord inférieur faiblement arqué ; sommets situés à Tunion du cinquième an-
térieur avec les quatre cinquièmes postérieurs, petits, saillants, enroulés en
avant et circonscrivant une lunule assez large et peu profonde; valves très-
minces, ornées de nombreuses stries d accroissement
,
presque régulières,
les unes plus fines, les autres plus fortes. Le long du bord supérieui-, un peu
en arrière des crochets, on voit une espèce d'aire cardinale, imparfaitement
limitée par deux petites carènes obtuses ; Paire de la valve gauche est cachée
sous celle de la valve droite. La coquille est close de tous côtés.
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Rapports et différences. — Cette espèce est bien caractérisée par sa forme
oblongiie, subcylindrique et son extrémité postérieure très-atlénuée.
Localités. — M. Agassiz indique cette pleuromye dans le calcaiie à
gryphées du département du Bas-Rbin ; d'Orbigny dans celui des Basses-
Alpes et M. Terquem dans la même couclie du département de la Moselle.
M. Oppel Ta rencontrée aux environs de Slutlgard, dans la mémecoucbe que
YAmmonites angulatus. En Belgique, cette espèce se trouve à Muno, à Flo-
renville , dans la marne de Jamoigne.
3. Pleuromya glabra.
(PI. Xll, fliÇ. D.)
Pi.EtROMTA Gi.ABRA. Ag,, Étud. crit , Myes, p. 258, pi. 26, fig. 3-1 -1.
_ _ Terq., 1855, PaUonl. dep. Mos., p. l'J.
PiKOPAFi — D'Orb., 1850, Prodr., t I, p. 255.
PL testa oblongâ, compressa; anticè attenuatcLposteriits productd attenuutâ;
margine snperiore subconcaco, declivi; inf'eriore leviter arcuato; timhoitilms
antemedianis . prominentibus
,
parvis, lunulam oblongum drcumduntibns
;
valvis (?).
Dimensions. — Longueur 39 mill., bauteur 33 mill., largeur 20 mill.;
(100 : 56: 34).
Description. — Coquille oblongue, un peu ovalaire, comprimée; côté
antérieur court, fortement atténué; côté postérieur très-prolongé , atténué,
subanguleux; bord supérieur concave, déclive; bord inférieur très-légère-
ment arqué ; sommets situés à l'union du quart antérieur avec les trois quarts
postérieurs, petits, formant une saillie assez considérable au-dessus du bord
cardinal et circonscrivant une lunule étroite, peu marquée; valves(?). La co-
quille semble bâiilanle en avant et plus fortement en arrière; moules présen-
tant de légers sillons concentriques , inégaux , inéquidistants ; sans dépres-
sion latérale.
Rapports et différences. — Cette espèce présente un faciès différent des
autres pleuromyes et pourrait bien apparlenir à un autre genre. Nous n'avons
pu constater ses caractères génériques. Sa taille considérable, jointe à sa
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compression latérale, à la forme de son extrémité antérieure, servira à la
faire reconnaître.
Localités. — M. Agassiz signale cette pleuromye dans le lias supérieur
d'Alsace; M. Terquem dans le calcaire lumachelle du département de la Mo-
selle. >'os exemplaires ont été trouvés aux environs d'Étalé, dans une couche





PI. testa suhtrùjonâ; anticè brevissimà, ohtiisd; posteriùs prodxctâ , altâ
,
rotunclatd ; marçjine inferiore arcuato, siiperiore suhrccto ; ximbonitjus anticis,
iiicurcis, vix promitientibus , Ivnuhiin sat latam circumdantibus; valvis(?).
Dimensions. — Longueur 4^8 mill., hauteur 57 mill., largeur 28 mill.;
(100 : 77 : 88).
Description. — Coquille de forme irrégulièrement triangulaire , vue d'en
haut, assez bien cordiforme, renflée; côté antérieur très-court et fortement
obtus; coté postérieur large, paraissant relevé; bord supérieur droit ou légè-
rement concave; bord inférieur très-fortement arqué et relevé en arrière;
sommets presque complètement antérieurs, petits, enroulés, peu saillants
au-dessus du bord cardinal, circonscrivant une lunule assez large, peu pro-
fonde; valves(?) ; moules présentant seulement des stries et des sillons concen-
triques, superficiels ci irrégulièrement disposés.
Rapports et différences. — Cette espèce
,
que nous dédions en témoignage
d'amitié au docteur E. Candèze, présente certaines analogies avec la Plei(-
romi/a recurva [Anrpltidesma recurvum, Phill.); elle s'en dislingue cependant
par la position de ses sommets, sa forme en coin et son côté antérieur très-
obtus. Elle se différencie de prime aboi'd du PL Alduini par l'absence de
sillons concentriques et réguliers.
Localités. — Nous avons trouvé celte pleuromye aux environs d'Etalé,
dans la couche inférieure du grès de Yirton.
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5. PlEUROMÏA RIGOSA.
(PI. XIII,fig. 1.)
PI. testa ovali , compressa, anticè brevi, rotundatâ, posteriîis productd
nttetmatd; margine superiore recto, declivi, inferiore leviter arcucdo ; umbo-
nibus anlemedianis, subcrassis, non involutis, lunulam parvam circumdan-
tibus ; valvis (?).
Dimensions. — Longueur 80 mill., hauteur 46 mill., largeur 31 niill.;
(100: 57 :38).
Description. — Coquille irrégulièremenl ovalaire, comprimée, côté anté-
rieur court, atténué et arrondi; côté postérieur assez long, régulièrement
atténué; extrémité large; bord supérieur droit et déclive; bord inférieur
arqué, assez fortement relevé en avant; sommets situés vers le quart anté-
rieur de la coquille, médiocrement renflés, peu ou point enroulés, entourant
une petite lunule; valves (?); moules formés d'un grès à texture grossière,
présentant quelques vagues sillons concentriques, inéquidistanis , inégaux
entre eux. On n'observe aucun indice de dépression latérale.
Rapports et différences. — Cette pleuromye est assez bien caractérisée
par sa grande taille, la forme de son côté antérieur un peu prolongé en
rostre. Nous n'avons pu constater les caractères génériques de l'espèce.
Localités. — Nous avons rencontré plusieurs exemplaires de cette espèce
dans le grès de Virlon, aux environs de Belmont.
G. Plelromya ancust.v.
(PI. XIII, fig. 2.)
Plelbomïa ANGtSTA. Ag., 1842-45, Élud crit., Myes, p. 240, pi, 28, fig. 7-9.
— — Terq., 1853, Paléont. dép. Mos., p. 23.
Pasopaea — D'Orb, 1850, /VoJr, I, p. 231.
P. testa elongatâ, compressa, anticè subrostratd, rotundatd , posteriiis pro-
ductd, elevalâ, amjulald; margine superiore recto, inferiore recto, medio
siibsinnato; wnbonibus parvis, vix prominentibus, lunulam exiguani cir-
cinndantibus ; valvis (?).
Tome XXXIIJ 9
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Dimensions. — Longueur 29 mill., hauteur 14 mill., largeur 11 mill.;
(100: 48 : 38).
Description.— Coquille Irès-allongée, deux fois aussi longue que haute,
comprimée; côté antérieur prolongé en forme de rostre, arrondi; côté pos-
térieur élevé, terminé par une extrémité anguleuse; bord su})érieur droit
dans la plus grande partie de sa longueur; bord inférieur droit aussi, sub-
sinueux vers le milieu; sommets situés au tiers antérieur, très-petils, à peine
saillants, circonscrivant une petite lunule très-éiroile; valves (?); moule pré-
sentant quelques vagues ondulalions en forme de sillons concentriques el
une large dépression qui, parlant des sommets, va s'élargissant vers le bord
inférieur.
Rapporls el di/férences. — Cette espèce est bien caractéiisée par sa
grande longueur, la forme anguleuse de son extrémité supérieure , son boiil
supérieur droit.
Loculilés. — Celle plouromye, connue seulement à Fétat de moule, se
Irouve, d'après M. Agassiz, dans le lias supérieur de Buxweiler ; M. Terquem
l'indique dans le grès supraliasicpie du département de la Moselle; nous
Tavous rencontrée dans le calcaire ferrugineux, aux environs de Longwy.
7. Plei'romya Ag.vssizi.
(l'I. XIII, l!g. 3.)
Mïopsis Jrnissi. Ag , 1842-45, Étud. cril., Myes, p. 255, pi. 30, fig. 3-10.
Panopaka — D'Oib, 1830. Prodr., 1, p 273.
Pi.EiBOMïA — Terij , 1«55, Paleont. dép. Mos., pp. 27, 29, 31.
Paîvopaea — Oppel, 1S50, iOje /uru/'., p. 392.
P. testa eloncjatà, subco)iipressâ, nnticè attenuatd , rolundatù, posteriùs
productà, suhattenuatâ , recurvà, rotundutd; numjine supeviore subredo,
subdeflivi, iiiferiore sinuato, arciiato; ninboudjiis anteinedianis, vix protni-
nentibus, lunulam parvam circumdantdnis ; valvis concentricè irregnlariter
mullistrialis lineisque radianlibus , tenuissimis , yranulatis.
Dimensions. — Longueur G9 mill., hauteur 3G mil!., largeur 25 mil! ;
(100 :a2 : 3G).
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e;Descriplion. — Coquille transversale, allongée, légèrement comprimé
côté antérieur court, atténué, arrondi; côté postérieur allongé, relevé, plus
ou moins atténué, selon les exemplaires; ])ortl supérieur presque droit, un
peu déclive en arrière; bord inférieur sinueux en avant, très-arqué cl re-
levé en arrière; sommets placés au tiers antérieur, médiocres, peu élevés
au-dessus du bord cardinal, circonscrivant une petite lunule; valves de mé-
diocre épaisseur, munies de stries d'accroissement, inégales, mieux marquées
vers le bord inférieur, sinueuses par suite d\me dépression qui, partant des
sonmiets, se dirige en sV'Iargissanlvers le bas; ornées, en outre, de nombreuses
lignes rayonnantes formées de très-petits points saillants : ces lignes, très-
caduques, ne se voient ordinairement sur la coquille ([ue çà et là et s'aper-
çoivent à peine à l'œil nu.
Rapports el différences. — Cette pleuromye présente des analogies avec
la Pleuroiiiija Oinuliana; on pourra cependant la distinguer assez facilement
par sa forme moins trapue et plus compi'imée. Nous verrons ci-après com-
ment elle se différencie de la Pleuromya margiimta.
Observation. — Nous avons dû changer le nom donné par M. Âgassiz à
l'espèce décrite ci-dessus. D'après les remarques de M. Buvignier {Statis-
tique géologique, etc., de la Meuse, p. 8), la Lutraria jurassi d'Al. Bron-
gniart {Ann. des mines, t. VI, p. 554, lab. 7, fig. i) est une espèce
portiandienne différente de la 3Iijopsis jurassi, Ag., et probablement ana-
logue à la PI. tellina de ce dernier auteur; de sorte que l'espèce décrite en
premier lieu par M. Agassiz doit recevoir une dénomination nouvelle. C'est
à cet éminent paléontologiste que nous la dédions.
Localités. — M. Agassiz indique cette espèce dans l'oolithe inférieur de
Normandie; M. Tcrqucm la signale dans différentes couches du même ter-
rain du département de la Moselle. Nos échantillons proviennent des Clappes,
aux environs de Longwy ; l'espèce y est assez commune.
8. Pleuromya Omalivna.
(PI. XIII, (ig. 4.)
P. testa oblongd, inflalâ, anticè brevi, oblusd, posleriàs produclà, atte-
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niiatâ, rohindatâ; margine inferiore siibsimictto , sxiperiore declivi; timbo-
nibxis anfemedianis, crassis, proniinentibus , binulam parvam àrcxnndan-
tibus ; valvis concentricè irreijulurUer multistrialis.
Dimensions. — Longueur 06 mill., haulour 37 niill., Iiirgcur 31 uiill.;
(100:66 : 55).
Description.— Coquille oblongue, fortement renflée; côté antérieur très-
court, obtus et arrondi; côté postérieur prolongé, atténué; extrémité ar-
rondie ; bord inférieur droit, légèrement sinueux en avant , relevé en arrière;
bord supérieur un pou convexe, très-déclive; sommets situés à l'union du
tiers antérieur avec les deux tiers postérieurs, assez épais, un peu saillants
au-dessus du bord cardinal, cii'conscrivant une petite lunule à peine mar-
quée; valves médiocrement épaisses, présentant des stries d'accroissement
très-serrées, inégales entre elles et une large dépression bien sensible qui,
partant des sommets, s'élargit avec le bord inférieur et rend toutes les stries
légèrement flexueuses.
Rapports et différences. — Celte pleuromye se présente sous le même
aspect que les P. Agassizi et inarginata; néanmoins elle se distingue nette-
ment de l'une et de l'autre par sa forme renflée et raccourcie.
Observations. — Les stries rayonnantes granulées existent sans nul doute
dans celle espèce, cependant nous n'avons pu les observer sur aucune valve.
Il est très-probable que notre espèce est la même cliose que la Panopaea te-
nuistria de M. Buvignier [Statistique f/éolorjirjne de la Meuse, p. 7, pi. VII,
fig. 8-12); toutefois, à part la grande ditïérence de position géologique, la
détermination générique faite par M. Buvignier nous empécbe de les iden-
tifier en ce moment. Enfin, comme nous avons déjà décrit une PL tenuis-
iria, nous devrions changer toute la nomenclature de ces espèces, et nous
ne voulons y porter atteinte qu'avec toute la certitude possil)le.
Localité. — !\ous avons rencontré divers exemplaires de cette belle espèce
aux Clappes, non loin de Longwy.
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9. Pleuromya marginata.
(PI. XIV, fig. 1.)
MvOPSis MAnciHATA. Ag , 1842-45, Éluit. crit., Ittyes, p. 257, lab. -"0, fig. 1-2.
Panopaea — D'Orb., 1850, Proclr., 1, p. 27.).
Pi.EUnOMY* — Terq
,
1833, Paleont. dep. Mos
,
pp. 51, -52, ôô.
P. testa elonqatà, compressa, anticè suhproductà , latè rolundatà , posteriàs
productâ, attenuatd; manjine superiore declivi, inferiore subrecto, [éviter
sinuato; umbonihus antemedianis , subcrassis, protninentibus, lunulam par-
vam circnmdantibus ; valvis concentricè irregulariter multistriatis lineisqne
radiantibus crebris, granulatis.
Dimensions. — Longueur 81 mill., hauteur 39 mill., largeur 28 mill.;
(100: 48:34).
Description. — Coquille transverse, allongée, comprimée; côté antérieur
plus développé que dans les autres espèces, largement arrondi; côté posté-
rieur atténué , assez élevé , subanguleux ; bord supérieur un peu déclive ;
bord inférieur droit, sinueux; sommets situés un peu en arrière du tiers
antérieur de la coquille, assez épais et proéminents, circonscrivant une petite
lunule ; valves munies de stries d'accroissement inégales entre elles , rendues
flexueuses par la dépression latérale des flancs et ornées de lignes rayonnantes
granulées , comme dans la P. Agassizi.
Rapports et différences. — Cette espèce se distingue de la P. Agassizi par
son bord inférieur plus droit, ses sommets plus épais, son côté antérieur
plus développé.
Observation.— Il nous reste quelque doute sur la détermination des trois
espèces précédentes. M. Agassiz a déjà rapproché les P. Agassizi et margi-
nata, qui pourraient bien appartenir au même type, comme variétés. Le
P. Omaliana se range évidemment dans le même groupe. Une série nom-
breuse d'exemplaires est indispensable pour trancher celle question , et
,
faute de cette ressource , nous avons dû laisser intacts la description et les
caractères assignés à la P. Agassizi par les auteurs, plutôt que de les rendre
diffus en y introduisant, sans raisons suffisantes, des types ((ui plus lard
seront peut-êlre reconnus pour espèces distinctes.
Localités. — Dans sa Paléontologie du département de la Moselle, M. Ter-
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(|uem signale celte espèce dans le grand oolithe seulemeni, en différentes
assises; M. Agassiz l'indique dans l'oolilhe inférieur du canton de Soleure;
nous Pavons trouvée aux Clappes, près de Longwy.
Genre CEROMYA, Agassiz.
1. Ceromya Ekycixa.
(PI. XIV, fig. 2.)
Oresslïa ERVCI9IA. Ag.. 1842-43, Étud. crit, 3Iyes, p. 214, pi H, fig l-'J.
LïOJiSiA ABDitTA. D'Oib , 1830, Prodr., I, p. 274.
Cerouia ekïCIXA. Terq
,
1853, Pal. dép. lilos., pp. 27, ôi.
T. lesta ovali, compressa, anticè rotundatd
,
posteriùs producld, eleca(d,
latè rotundatd; margine inferiore arcuato, siiperiore convexo, declivi; umho-
nibus parvis, lumilam parvam circumdantibus ; valvis {?).
Dimensions. — Longueur 47 mill.^ hauteur 33 niill., largeur 18 niill.;
(100: 70:38).
Description.— Coquille de forme ovalaire comprimée; côté antérieur un
peu |)lus long que dans les autres espèces, arrondi; côté postérieur prolongé,
élevé, arrondi; bord inférieur arqué, le supérieur convexe, un peu déclive
en arrière; sommets situés à l'union du tiers antérieur avec les deux tiers
postérieurs, peu développés, non saillants, circonscrivant une petite lunule
(•om|)riinée; valves (?); moule présentant un sillon cardinal assez profond, peu
t)])lique par rapport au bord supérieur et quelques légers sillons concen-
tri(|ues, irréguliers, indistincts.
Rapports et différences. — Par son côté postérieur, cette espèce se rap-
proche de la Ceromya cordiformis, qui présente le même contour; mais sa
forte compression l'en distinguera facilement.
Localités. — M. Agassiz place cette espèce dans Toolilhe ferrugineux du
canton de Soleure; M. Terquem dans le calcaire à polypiers et le grand
onUthc du département de la Moselle; nous l'avons trouvée dans une couche
iiiaiiieuse, au sud de r.uette, qui forme l'a-ssise la plus élevée du macigno
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d'Aubange; un autre éclianlillon incomplet provient du calcaire ferrugineux
des environs de Longwy.
2. CeROMYA PINCLIS.
(IM. XIV, fis. 3.)
Gresslva piJiGiis. Ag, 1842-43, Étud. crit., Myes, p. 217, pi. 13', fig. 1-6.
LïONSiA - D'Orb., 1830, Prodr , t. 1
,
p. 232.
CEP.O.VIÏA PixGi'is. Terq., 1853, Paléont. dép. Mos., pp. 2-3-24.
C. testa ovali, inflatà, antkè brevi, rolundatà, posleriîis prodndd . atle-
nualâ, rotiindatà; manjine inferiore areitalo, snperiore subconvexo , dedici;
umhonibus prominenlihus , subcnissis, hinulam latam circumdantibus; vcdvis
concentriez slriatis, subsidcatis.
Dimensions. — Longueur 42 mill., hauteur 30 mill., largeur 25 niill.;
(100 : 71 : o9).
Description. — Co(iuille de forme ovalaire un peu renflée ; côté anté-
rieur court, arrondi; côté postérieur prolongé, atténué en une extrémité
arrondie; bord inférieur arqué, bord supérieur très -légèrement convexe,
déclive; sommets antérieurs, situés à l'union du cinquième antérieur avec les
quatre cinquièmes postérieurs, peu épais, saillants au-dessus du bord car-
dinal , circonscrivant une lunule assez large, peu profonde; valves ornées de
fines stries d'accroissement irrégulièrement disposées , et de quelques ondu-
lations concentriques, superficielles; moules portant un grand nombre de
sillons, larges, peu profonds, inéquidislants, à peine perceptibles lorsque le
test est conservé; sillon cardinal profond.
happons et différences.— Cette espèce se distingue nettement de la C.cor-
diformis par des sommets plus petits, plus saillants, une forme allongée et
un côté postérieur atténué.
Localités. — 31. Agassiz signale cette céromye dans les marnes liasiques
de Gundershofen. Nos exemplaires proviennent de Toolilhe ferrugineux de
Mont-Saint-Martin , aux environs de cette localité, à Long-la-Ville et prés de
Longwy, dans l'endroit nommé Clappcs. Dans le déparlement de la Moselle,
M. ïerquem l'indique dans le grès supraliasique et dans l'hydroxyde ooli-
tbique.
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3. Ceuomya cordiformis.
(PI. XIV, fig. 4.)
Ghesslta conDiFORMis. A;;., 1842-45, Etud. crit., Myes., p. 216, pi. lô\ fig. ?>-'.
I.TO^si,» — D'Oib., 1830, Prodr., 1, p. 274.
C. Icsià (jlobosâ, milice brevi rotundatd, posterrùs productd, elevalâ, latè
rotundutâ ; nianjine mferiore semicirculari, siiperiore conrexo; nmbonilms
unticis, crassissimis , iiwolutis; lunulani latam, profundam circumdantibus
;
valvis {?).
Dimensions. — Longueur 51 mill., haulour 40 mill., largeur 31 mill.;
(100: 78:61).
Description. — Co(iuille trés-iné(|uilatérale , de forme subglol)uleuse très-
renflée; côté antérieur Irès-courI, large et arrondi; eôlé postérieur prolongé
,
Irès-élevé el largement arrondi; ])ord inférieur semi-cireulaire, bord supé-
rieur convexe, peu déelive; sommets situés à Tunion du cinquième antérieur
avec les quatre cinquièmes postérieurs, extrêmement épais, non saillants
au-dessus du bord supérieur, un peu enroulés en avant et circonscrivant
une lunule large el profonde; valves (?); moules présentant de larges sillons
concentriques, peu profonds, assez régulièrement espacés, et entre eux de
Irés-lines stries plus ou moins nombreuses.
Les impressions musculaires cl rempreinle palléale se distinguent parfaite-
ment sur un de nos exemplaires ; elles sont assez superficielles. Les empreintes
musculaires antérieures, situées très-prés du même bord, sont pyriformes
avec la pointe tournée vers les crocbets. Les postérieures sont plus grandes
et un peu carrées; Fempreinte palléale présente un large sinus qui s'avance
jusque vers le milieu de la coquille.
Le sillon cardinal de la valve droite esl assez large, médiocrement pro-
fond
,
relativement peu oblique avec le bord supérieur de la co(iuille.
liapporls et différences. — La forme globuleuse de celte espèce, le dé-
velop|)ement de ses crochets, la largeur de son extrémité postérieure, la
foront facilement reconnaître.
Lncaliirs. — M. Agassiz pense que cette céi'omye appartient au grou|)e
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oolilliiqiie inférieur. Nous Pavons, en effet, rencontrée dans l'oolillio fcnu-
gineux de Mont-Saint-Marlin, à Long-la-Viile.
4. Ceromya Qletelet!.
(PI. XV, 6g. 1.)
C. testa suhtrifjonà , inflald, utrinquè brevissimâ , suhrotundatd ; iiian/ine
superiore fortiter dedivi, inferiore arcuato; umbonibiis valde promiupntilnis,
parvis, involutis, hmulam parvam circumdantibus ; valvis (?).
Dimermuns. — Longueur 32 mill., hauteur 31 miil., largeur 21 luill.;
(100 : 96 : 65).
Descriplkm. — Coquille irrégulièrement triangulaire , un peu lenflée
,
côté antérieur et côté postérieur très-courts, le premier beaucoup moins élevé
que le second; bord supérieur très-déclive, rinférieur droit dans son milieu,
arqué en avant et en arrière; sommets presque médians, plus saillants que
dans aucune autre espèce, petits et enroulés en avant, circonscrivant une
petite lunule peu profonde; valves (?); moules présentant un petit sillon car-
dinal court, très-oblique et de faibles sillons concentriques, superficiels,
entremêlés de stries fines.
Rapports et différences. — Cette céromye se distingue nettement de ses
congénères par sa forme raccourcie et par Télévalion de ses sommets.
Localités. — Nos échantillons proviennent de l'oolithe ferrugineux de
Mont-Saint-Martin , de l'endroit de ce nom et de Long-la-Ville.
S. Ceromya Komncki.
(PI. XV, 6g. 2.)
C. testa trirjond. inflatâ, antice brevi, obtusâ, posteriiis productà , atte-
nuatd, rutundatd; inargiae superiore recto, declivi, inferiore leviter arcuato;
unibonibus obtusis, anticis, prominentibus , lunulam latam, excavatain cir-
eumdantibus; valvis concentricè irregulariter multistriafis.
Dimensions. — Longueur 43 mill., hauteur 31 mill., largeur 29 mill.;
(100:72:68).
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Description. — Co(iuille de forme triangulaire fortement renflée, formant
dans son ensemble un cône à sommet postérieur; côté antérieur très-court,
fortement obtus et arrondi; côté postérieur prolongé, régulièrement atténué,
terminé en une extrémité arrondie; bord supérieur droit, déclive, inférieur
très-légèrement anpié; sommets antérieurs, situés à Funion du sixième anté-
rieur avec les cinq sixièmes postérieurs, obtus, saillants, enroulés et circon-
scrivant une lunule large et profonde; valves assez épaisses, présentant des
stries d'accroissement très-fines, serrées, inégales; sillon cardinal profond,
très-oblique.
Rapports et di/férences.—-Celle espèce se rapprocbe beaucoup de la C.pin-
f/uis, néanmoins, la forme générale est ditïérente, elle est plus renflée, son
extrémité postérieure est plus rétrécie, son bord inférieur est moins arqué.
Localités. — Nous avons trouvé deux éclianlillons de cette espèce : l'un
est un moule provenant de Toolitbe ferrugineux de Monl-Sainl-Martin et de
cette localité; l'autre est muni de son test; il provient des Clappes.
6. Ceromya major.
(PI. XV, «g. 3.)
Gresslya major. Ag., 1842-43, Étud. crit-, Jlyes., p. 218, pi. 13, Cg. 11-1-3, pi. loi-, fig. 1-5.
LïO>su — D'Oib, 1850, Prorfr., I,p. 252.
Ceromy* — Terq., 1855, Paléont. clép ?Jos.. pp. 23-24.
Ltonsu abdl'CTA. Oppel, 1850, Die Juraf., p. ô'J5.
C. testa magnâ, siihovali, inflatà, anticè brevi, rotundatd, posteriiis pro-
dtictd, subcuneifornii; margine sttperiore convexo-decUvi; inferiore subar-
cuato; mnbonibns sxdmnticis , magnis, involutis, lunulum profundam . hitam
circutndantibiis ; valvis concentricè irrégularité^^ striatis.
Dimensions. — Longueur 61 mill., hauteur 30 mill., largeur 31 mil!.;
(100 : 59 : 50).
Description. — Coquille assez grande pour le genre, de forme un peu
ovalaire, subcylindrique; côté antérieur très-court et obtus; côté postérieur
prolongé, cunéiforme, arrondi; bord supérieur convexe et déclive; bord
inférieur Irès-légèrement arqué; sommets situés à l'union du cinquième anté-
rieur avec les quatre cinquièmes postérieurs, assez gros, fortement cou-
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tournés et circonscrivant une lunule très-profonde; valves (?); moules présen-
tant des traces de stries d'accroissement nombreuses, inégales et quelques
sillons peu profonds et irréguliers.
Rapports et différences. — Une extrémité antérieure très-obtuse et une
forme subcylindrique jointes à une grande taille feront reconnaître cette es-
pèce et la distinguent de ses congénères.
Localités. — M. Agassiz signale cette espèce dans le lias supérieiu" de
Gundershofen, dans le département du Bas-Rhin; M. Terquem l'indique
dans le grès supra-liasique et Thydroxyde oolithique du département de la
Moselle. Nous l'avons trouvée aux environs de Longwy , dans le calcaire
ferrugineux.
7. Ceromya CONCENTRICA.
(PI. XV, fig. 4.)
Gbessi.ïa COJICEISTRICA. Ag., 1842-43, Étud. crit., Myes., p 2I.J, pi. 14, (ig. 10-15.
Cekosiva — Terq, 1855, Pafconf. dép. iVos., p. 27.
P LïOxsiA ABDiiCTA. D'Oib., 1850 , Prorfr, I, p. 274,
C. testa subovali, subcompressd , anticè hrevi, rotundafâ, posteriùs pro-
ductâ, leviter attenuatâ et rotmidatâ; margine snperiore recto, decUvi , infe-
riore arcuato; umbonibus snbanticis, crassis, involutis, lunulam excavatam
circumdantibiis ; valvis levissimè concentriez striatis.
Dimensions.— Longueur 4-1 mill., hauteur 27 mill., largeur 20 mill.;
(100: 66:49).
Description. — Cotiuille de forme irrégulièrement ovalaire, un peu com-
primée; côté antérieur obtus, court et arrondi; côté postérieur plus allongé,
légèrement atténué en une extrémité large et arrondie ; bord supérieur droit
,
légèrement déclive; bord inférieur arqué; sommets situés à l'union du tiers
antérieur avec les deux tiers postérieurs , larges , épais , contournés en avant
et circonscrivant une lunule assez large et profonde ; valves régulièrement
convexes, relativement lisses , ornées de stries d'accroissement inégales, lines
et serrées.
Rapports et différences. — Par sa forme générale, cette céromye rappelle
la Ceromya lunulata, cependant de bons exemplaires permettront facile-
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ment la dislinction des espèces; cette dernière étant plus c\liiuhi(|ue, plus
convexe, son extrémité antérieure étant plus courte et plus obtuse par suite
de la position des sommets.
Localités. — M. Agassiz indique celte espèce dans Foolithe inférieur du
canton de Soleure. Nos échantillons proviennent, l'un du calcaire subconi-
pacte des environs de Longwy, Taulre des Clappes; M. ïerquem rindi(iue




r.ARDisi» OMDRATA. Ag., 1842-43, Étud. crit., Mues, p. 226, pi. 12", fig. 10-12.
— — D'Oib., 1830, Frodr., I
,
p. 217.
C. testa suhquadrald, suhcompressd , anticè et posteriùs late rotundatù
;
niayfjine infer'ioresuhrecto;^imhotùhus minutis, lumdam parvam circumdan-
tihus; calcis concentricè et regulariler striato-sulcalis.
Dimensions.-— Longueur 3o mill., hauteur 29 mil!., largeur 16 mill.;
(100 : 83 : 44).
Description. — Coquille très-iné(iuilatérale, de forme subcarrée, un peu
comprimée; côté antérieur très-court, largement arrondi, de même que le
postérieur ; bord supérieur convexe , très-déclive en arrière ; bord inférieur
droit , ou très-légèrement arqué ; sommets situés à peu près à Funion du tiers
antérieui" avec les deux tiers postérieurs, recourbés et circonscrivant une
petite lunule bien distincte; valves médiocrement épaisses, ornées de sillons
concentriques très-profonds, équidistants.
Rapports et différences.— Cette cardinie se rapproche de la C. Listeri par
sa forme générale. La position de ses sommets, ses sillons et l'absence de dé-
pression latérale serviront à la faire reconnaître.
Localités. — M. Aiia.ssiz signale cette espèce dans le lias inférieur du
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déparlement du Bas-Rhin ; nous l'avons trouvée dans la manie de Janioigne,
aux environs de Florenville.
2. Cardinia lycetti.
(PLXV. fig.6.)
C. testa ovali, compressa, ulrinquè subœqualiler jyroducld , rolundulù ; inur-
(jine superiore declivi, inferiore arcuato; umbonibus siibmediunis , parvis,
lunulam exkjuam circumdantibus: valvis concentricè regulariter lamelloso-
plkatis, iuterstitiis levissimè slriatis.
Ditiiensions. — Longueur 23 milJ., hauteur 16 niill., largeur 10 mil!.;
(100 : 64 : 40).
Description.— Coquille suhéquilalérale, de forme ohlongue; côté antérieur
un peu moins haut et moins prolongé (jue le postérieur, tous deux à extrémité
large et arrondie; bord inférieur régulièrement et légèrement arqué; som-
mets submédians, formant une légère saillie, circonserivant une très -petite
lunule; valves médiocrement épaisses, ornées de plis concentriciues à bords
libres, un peu soulevés en lamelles, peu nombreux et presque équidistants;
les intervalles occupés par de très-fines stries assez serrées.
Rapports et différences. — La C. Lycetti se distingue de la C. suOequilate-
ralis par sa forme beaucoup moins allongée; de la C. ovalis par ses sommets
ubmédians, par la régularité de ses plis et par sa forme ohlongue.
Localités. — Nous avons trouvé cette cardinie en différents lieux de la
marne de Jamoigne : à Termes, à la Cuisine, à Florenville.
3. Cardinia ovalis.
(PI. XVl.fig. 1 )
Cardinia ovalis. Slutchb., 1842, Jnn. and Mag. of nat. Hisl., t. Vlll, siipplém , p. 483, pi. X, lig. 17, 18, 19.
— — Ag
,
1842-43, Étud. crit., Myes
,
p. 223.
C. testa ovali, compressa, anticè rotundatd, posteriàs producld, attenuatd;
iiiar(jine inferiore subarcuato, superiore declivi; umbonibus prominulis , sub-
medianis, hinulam parvam circumdantibus; valvis concentricè irreyulariter
slriato-sulcatis.
s
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Dimensions. — Longueur 48 mill., hauteur 35 mill., largeur 19 mill.;
(100 : 73 : 39).
Description. — Coquille de forme ovalaire, comprimée, presque équila-
térale; côté antérieur élevé, largement arrondi; côlé postérieur plus pro-
longé, plus atténué et arrondi; bord inférieur régulièrement et faiblement
arqué; bord supérieur déclive; sommets submédians, saillants, situés à
l'union des deux cinquièmes antérieurs avec les trois cinquièmes postérieurs,
circonscrivant une petite lunule bien marquée ; valves médiocrement épaisses,
ornées sur toute leur surface de sillons et de stries concentriques, d'autant
plus profonds qu'ils sont plus rapprochés de la base , très-nombreux et iné-
quidistants.
Rapports et différences. — Cette cardinie se distingue par sa forme ova-
laire, par ses sommets submédians; ce dernier caractère la rapproche de la
C. Lycetti; néanmoins la longueur relative des deux espèces servira de carac-
tère dislinctif, la première est ovalaire, la seconde est oblongue.
Localités. — M. Slutchbury signale cette espèce dans le lias d'Angleterre,
à Frethern, dans le Gloucestershire ; nous Pavons Irouvée dans la marne de
Jamoigne, en différentes localités : à Florenville, à Chiny, à la Cuisine, entre
Villers et Martinsart, à Hachy, etc., etc.
4. Cardima abducta.
(PI. XVI, fig. 2.)
Usio ABDiCTUS. Phill., 1835, Gcol. Yorksh., lab. XI, fig. 43.
Paciiïodox ABDicTi'S. Slulchb., 1842, Ann. and Mag. nat. Hist., t. VIII, siippl., p. 484, pi. 10, fig. 9-10
Oaroinia abducta. Ag., 1842-43, Étud. cric, Myes, p. 222.
C. testa triamjvlari , compressa; utrimptè attenuato-rotundatâ ; margine
ivferiore siibrecfo, saperiore obliqué declivi; nvibonihus parvis, valdh promi-
nentibus; valvis siihrexpdariter sulcatis
Dimensions. — Longueur 28 mill., hauteur 22 mill., largeur 12 mill.;
(100:79:43).





à bord ari'ondi ; côté postérieur plus
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prolongé, alténiié; bord inférieur presque droit, relevé en avant; bord
supérieur oblique, fortement déclive; sommets irés-proéminenis , en pointe,
circonscrivant une petite lunule bien maniuée; valves ornées de sillons
concentriques profonds, irrégulièrement disposés.
Rapports et di/férences. — Cette petite cardinie ne |)eul se confondre
avec aucune autre , à cause de l'élévation de ses sommets.
Localités. — M. Stutcbbury indique cette espèce dans le lias de Chelten-
ham et en même temps dans Toolithe inférieur de Dundry, de Hille , dans le
Somersetsbire. Dans la province de Luxembourg, nous l'avons rencontrée à
Florenville, dans la marne de Jumoigne.
5. Cardima co\cinna.
(PI. XVI, fig. 3.)
Dans nos premières recberchcs, nous avons seulement trouvé divers
moules de celte espèce; depuis, nous avons été plus beureux, et les couches
inférieures du grès de Luxembourg, aux environs d'Hopcbeidcn , nous ont
fourni plusieurs exemplaires munis de leur test. La cociuille est ornée , ainsi
(|ue nous l'avions indiqué, de stries et de sillons concentri(iues, inégalement
espacés.
Dans les mêmes couches basiques, on rencontre fréquemment des traces
d'une cardinie de taille moyenne que nous rapportons avec beaucoup de
doute à l'espèce en question. Les empreintes sont très-répandues aux environs
de Luxembourg. Le musée de cette ville en possède une valve bien conservée
et déterminée sous le nom de Cardinia concinna. Un coup d'œil comparatif
jeté sur les deux types fera facilement saisir les différences.
6. Cardinia oppeli.
(PI. XVI , fig. 4.)
C. testa compressa, anticè late rotundatà, posteriùs productd, cuneatà;
margine inferiore subrecto, superiore declivi; umbonibus subantkis, mwutis,
lunulam parvam circunidantibits; xmlvis concentricè irregidariter sulcato-
striatis.
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Dimensions. — Longueur 81 mill., hauteur 48 mill., largeur 26 niill.;
(l()0:î)9:32).
Description. — Co(|uille très-inéquilatéralc, cunéiforme, comprimée dans
son ensemble; côté antérieur très-court, large et arrondi; côté postérieur
très-prolongé, atténué en forme de coin, terminé par une extrémilé anguleuse;
1)01(1 inférieur presque droit, relevé en avani; bord supérieur droit, forte-
ment déclive; sommets très-antérieurs, situés à l'union du sixième antérieur
avec les cinq sixièmes postérieurs, très-petits et circonscrivant une lunule à
peine marquée; valves très-épaisses, ornées de sillons rares, assez profonds,
inéquidistanls.
Rapports et différences. — Nous décrivons celte espèce d'après une valve
droite parfaitement conservée. Les figures des Cardinia attenuata et lanceo-
kita, peu différentes Tune de l'autre, se distinguent nettement de l'espèce
que nous décrivons par leur bord inférieur Irès-arqué et leur hauteur pro-
portionnelle moins considérable.
Localités. — Nous avons recueilli cette cardinie dans le grès de Luxem-
bourg, sur la route de Guirsch, non loin d'Arlon.
7. Cardi.ma gigaxtea.
(PI. XVll, fig. 1.,
Thalassites GiGAiVTEts. Quciisl ,1836, Der Jura, p. 81, pi. 10, fig I.
C. testa magnd , oblomjd , suhoraU, compressa, aiiticè rotundalo-atlenuatà
,
posteriiis productâ, amplù, attenuata, rotundatd; margine inferiore arcuato,
.superiore subrecfo ; umbonibxis parvis , anticis; valvis concentricè midtistriatis.
Dimensions. — Longueur 13S mill., hauteur 66 mill., largeur 32 mill.;
(100: 48 : 23).
Description. — Coquille de grande taille, très-inéquilatérale , oblongue,
ovalaire, com|)rimée dans son ensemble; côté antérieur prolongé, fortement
atténué, arrondi et un peu relevé; côté postérieur très-allongé, légèrement
atténué en une large extrémité arrondie; bord inférieur fortement convexe,
régulièrement arqué, le supérieur droit, à peu près horizontal: sommets
DE LA PROVINCE DE LIXEMBOURG. 81
antérieurs, situés à Tunion du cinquième antérieur avec les quatre cinquièmes
postérieurs, ne dépassant pas en hauteur le niveau du bord supérieur; valves
peu mais régulièrement convexes, ornées de nombreuses stries concentri-
ques, fines et inéquidistanles.
Rapports et différences. — Nous avons été longtemps dans Tincertitude
pour savoir comment nous devions nommer cette espèce; la C. securiformis
avec laquelle elle a beaucoup d'analogie , ne se rencontre pas dans les mêmes
couches; la C. Philea de d'Orbigny est lisse et fortement atténuée à ses deux
extrémités; enfin le C. giganten {thnlassites) de Quensledt présente une
extrémité postérieure plus atténuée. Cependant , afin de ne pas multiplier les
noms , nous avons rapproché les deux types : les recherches ultérieures déci-
deront s'il faut les séparer. Remarquons toutefois que tous deux ont plu-
sieurs caractères communs, et notamment celui de présenter une extrémité
antérieure très-alténuée et un peu relevée vers les crochets.
Localités. — M. Quensledt signale cette espèce comme assez frécpiente
dans les couches supérieures de son lias», au-dessus des ammonites ariéti-
formes, à Ellwangen , à Gmiind, etc., etc. Dans le Luxembourg, nous l'avons
trouvée dans le grès de Virton, entre 31eix et Gerouville.
8. Cardinia Nyckholti.
(PI. XVIIl, %. I.)
c. testa ovali, suhinflatd, unticè attenuatà, posteriàs productd, atteiiuato-
rotundatà; manjine inferiore valdè arcuato, superiore subconvexo; iimbonibus
anticis, minuits, lunulam parvam circumdantibus; valvis crassissimis , con-
centricè irregiihiriter striato-sulcatis.
Dimensions. — Longueur 105 mill., hauteur 63 mill., largeur 37 mill.;
(100 : 60 : 33).
Description. — Coquille de grande taille, très-inéquilatérale, de forme
assez régulièrement ovalaire, un peu renflée; côté antérieur un peu prolongé,
sensiblement atténué et arrondi; côté postérieur plus allongé, atténué, ar-
rondi à l'extrémité seulement; bord inférieur très-fortement arqué; bord su-
périeur convexe , déclive ; sommets antérieurs , situés à l'union du septième
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antérieur avec les six septièmes postérieurs
,
petits et circonscrivant une très-
petite lunule ; valves régulièrement et fortement bombées sur toute leur sur-
face, très -épaisses, présentant des sillons concentriques nombreux, d'autant
plus profonds qu'ils se rapprochent du bord inférieur, inégalement espacés
entre eux.
Rapports et différences. — Celte cardinie, voisine à la fois des C. similis
et crassiusciUa, se distingue de Tune et de l'autre par ses dimensions relatives
et, en outre, de la première par ses sillons inéquidistants, ses extrémités plus
atténuées, et de la seconde par ses sillons plus nombreux, moins profonds, sa
forme générale.
Loculilés.— Cette belle espèce a été trouvée dans le grès de Virton , aux
environs de cette localité.
GENRE ANATINA, Lamarck, Deshayes.
AuRiscALPiuM, Megerlo, Schumacher.
SoLEN, Linné, Gmclin, Cliemnitz, Bruguières.
Mya, Spcngler.
Platymya, Cercomya, Agassiz.
Anatina, Lamarck, d'Orbigny, Philipj)!, Deshayes ', elc.
Testa suhaequivalvis, inaequilateraUs , transversa, tetiuis, fraxjilis, utrincptè
kians; umhones fissi; dens cardinalis in utriUpie valvâ conicus, cochleari-
formis, lamina transversâ vel obliqua nitens; ossiculum in plerisqiie tricns-
pis, deciduum ; imprcssiones muscidares duae ovales ; palleulis prof'unda
,
posteriiis subsiniiata ; Uyamentam internitm, dentihus cardinalibus ossicaloqiie
insertum.
Animal ovale, Iransverse, enveloppé d'un manteau mince dont les lobes
sont soudés dans toute leur circonférence, si ce n'est en avant et en bas, où
l'on voit une très-petite fente pour le passage d'un pied i)etit et conique;
bouche petite, Iransverse, accompagnée de chaque côté d'une paire de
grandes palpes étroites et striées en dedans; une paire de grands feuillets
branchiaux de chaque côté du corps; ils sont presque égaux, se réunissent
' Traité élémentaire de conchyliologie, 1. 1, S"" partie, p. 220.
DE LA PROVINCE DE LUXEiMBOURG. 83
au-dessous de rabdomen pour se prolonger dans le siphon branchial ; deux
siphons assez allongés, réunis et soudés dans toute leur longueur.
Co(|uille transverse , subéquivalve, bâillante de chaque côté, mince, fragile,
nacrée; crochets fendus, fente close par une membrane; un cuilleron per-
pendiculaire dans chaque valve , soutenu par une lame en arc-boutant. Un
osselet tricuspide, caduc, placé à la partie antérieure des cuillerons, dans
la plupart des espèces. Ligament interne dans les cuillerons et sur l'osselet
lorsqu'il existe.
Les anatines sont des coquilles marines qui vivent enfoncées perpendicu-
lairement dans le sable et dans le vase à de faibles profondeurs sous l'eau. On
en compte cinq espèces vivantes, qui toutes proviennent des mers chaudes
de l'Amérique et de l'Inde. Les espèces fossiles sont plus nombreuses et se
rencontrent dans les terrains jurassiques et crétacés.
Anatina Deshayesea.
(PI. XVI.fig. 5.)
J. testa transversâ,inaequilateralis, ulrinquè hiante, anticè latà , rotnn-
datâ, posterihs rostrato-atlenuatâ; manjiue inferiore suhredo, leviter iindu-
lato; uinbonihus parvis approximatis ; valvis concentriez irregulariter striato-
sulcatis,rudiatimqtie lineato
-
punctatis ; punctorum lineis anticè confertis,
minoribus
,
posteriiis majoribus, distantibiis ; areâ posticd magna, lateraliter
subcarinatd.
Dimension. — Longueur 43 mill. {?), hauteur 18 mill., largeur 12 mill.
Description. — Coquille fortement transversale, inéquilatérale, faible-
ment bâillante; côté antérieur prolongé, large, régulièrement arrondi; côté
postérieur fortement atténué en rostre; bord inférieur presque droit, légère-
ment ondulé en avant; sommets petits, très-rapprochés ; valves munies de
sillons et de stries concentriques très-nombreux, irrégulièrement entremêlés,
ondulés comme le bord inférieur; ornées, en outre, de séries rayonnantes de
points élevés, apparentes sur toute la surface de la coquille; en avant, ces
séries sont plus faibles, très-rapprochées les unes des autres; en arrière,
elles sont moins serrées, les points sont plus distincts; derrière les crochets,
84 FOSSILES DES TERRAIiNS SECOl^DAIRES
s'étend une aire cardinale déprimée assez bien limitée par deux carènes
marginales.
Rapports et différences. — Celle belle analine dilTère de la Ceromija pin-
guis ( Ag., Monofj. des Mijes, pi. 41 et 11°) par l'absence de sillons concen-
triques et réguliers , la pi'ésence des séries rayonnantes de points. Ces mêmes
caractères serviront à la distinguer de la Sanguinoluria undulata ( Sow., Min.
Conch., 1824, p. 564-, pi. 548); elle se rapproche davantage de VAnalina
versicosiata (Buvign., Slalist. géol. delà Moselle, 18S2, p. 10, pi. IX,
iig. 11-13), mais s'en dislingue nettement par son aire cardinale bien limitée.
Localité. — Cette analine a été trouvée non loin de Longvvy, dans une
localité nommée les Clappes.
Genre TANCREDIA, [.vcett.
Ta^Cbedia. Lvcett, 1850, Jnn. nat. Iiist., \<. 407.
Hettasci». Terquem, Buvignier, 1852, Slatist. géol. de la Meuse
,
p. M.
— Id. 1853, Bull. Soc. geol. Fnince, t. X, p. 508.
— Cliapuis et De\vjl(]ue, 185Ô, Dcsirip. foss., terr. second. Luxemb.. p. 173.
Tancredia. Mon', el Lyceit, 1854, DIoll. froin llie Gr. Ool., p. 90.
Hettaxgi.4. Terq., 1835, Paléont., Mém. Soc. géol. Fr., t. V, p. 28!).
Takcredia. Oppel, 1831;, Die Juraformation, pp 95, 175, 399.
Ainsi qu'on peut le voir par la synonymie ci-dessus, ce genre a été reconnu
et publié en Angletei're dès l'année 1830. Peu de temps après et presque
simultanément, MM. Terquem et Buvignier étaient conduits à la création d'un
genre nouveau par l'élude de quelques fossiles basiques : la publication de
M. Buvignier a eu lieu en 1852; M. Terquem a présenté le résultat de ses
recherches à la séance de la Société géologique de France du 18 avril 1853.
Le genre Hettangia, reconnu par les paléontologistes français, n'était cepen-
dant pas autre chose que le genre Tancredia. Enfin, en 1854, M3L Morris
et Lycett ont de nouveau étudié et alTermi les caractères du genre créé par le
dernier de ces auteurs. Ces caractères, exposés dans notre premier travail,
reposent actuellement sur un ensemble d'une vingtaine d'espèces appartenant
uni(juement aux couches basiques el jurassiques.
Quoicjue la définition du genre donnée, en 1850, par M. Lycell ne soit pas
complète, on ne peut cependant lui refuser la priorité. En histoire naturelle,
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la plupart des coupes, soit génériques, soit spécifiques ont subi d'imporlanJes
modifications, non-seulement dans leur étendue, mais encore dans leurs carac-
tères. 31. Oppel, dans une publication récente, vient corroborer noire opinion
en adoptant le genre Tunciedia.
^. Tancredia angusta.
(PI. XVII, fig. 5.)
Hett/ikgia asgusta. Terq., 1853, Bull. Soc. geol. Fr.. -î<"' sér., i. X, p. 370, pi. Il, fi(;. 1 1-lô.
— — Id. 1855, Po/éon( rfe iuiemft., rfe /Tetmnge, p. 291, pi. XIX, fig. 4.
_ _ Id Id
,
Paléonl. dep. Mos., p. 13.
T. testa aequilaterall, suljtrUjonâ , anticè attenuato-rostratd , po.steriiis aJtd ,
truncatâ, carinatà; mcmjiiie superiore anticè decUm, postcrihs subhorizontali,
brevi; maryine inferiore leviter arcualo ; umbonibtis medianis, minimis:
lunuld lanceolato-ovatd; valvis crassis, daiisis, levissimè substriatis.
DuHcnsioiis. — Longueur 18 mill., hauteur 9 mill., largeur :» mili.;
(100 : 50: 27).
Description. — Coquille équilatérale , subtriangulaire; côté antérieur for-
tement atténué , en forme de rostre assez aigu ; côté postérieur plus élevé
,
paraissant plus court que l'antérieur, obliquement tronqué et muni d'une
faible carène qui, commençant aux sommets, se perd vers le milieu de la
hauteur de la coquille ; une autre carène antérieure aux sommets atteint à
peu près l'extrémité du rostre; bord supérieur très-déclive en avant des som-
mets; en arrière de ceux-ci, il est très-court et presque horizontal; bord infé-
rieur très-peu courbé, sauf en avant; sommets médians, très-petits, inclinés
en avant avec une petite lunule ovale lancéolée, à peine aussi longue que la
moitié du bord antérieur; valves assez épaisses, closes de toutes parts, ornées
de quelques stries concentriques.
Rapports et différences. — Celte espèce se distingue de la T. Deshayesea
par l'absence d'ouverture postérieure. Sa forme subtriangulaire empêchera
de la confondre avec la T. lucida.
Localités. — M. Teniuem signale cette espèce comme très -abondante
dans le grès infraliasicpic de llettange et de Luxembourg; nous l'avons ren-
contrée très-communément dans le grès de Luxem])ourg , à l'est d'Arlon.
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2. Tancredia Deshayesea.
iPI. XVII, Og. 3.)
Hettangi/I Deshaiesea. Teiq., 1855, Bull Soc. geol. Fr., 2"" sér., t. X, p. 369, pi II . lig. 4-7.
—
— Buvignier, 1852, Stat. géol. du dep. Meuse
,
p. 14, pi. X, fig. 18-21.
—
— Tcrq., 1855, Palcont. de ffett. et Luxemb., p. 290, pi. XIX, fig. 1.
— — M. Id., Paleont. dep. Mos., p. 15.
T. testa suhaequilaterali, ovato-trigond , anticè atlermatà, subrostratà
,
pos-
teriùs altâ, truncatâ, hiante; mmr/ine superiore anticè declivi, posteriùs
brevi , subhorizontali , inferiore arcuato; umhonibus postmediunis , incurvis,
utrinquè carinatis; lunulâ lanceolatà; valvis crassis.
Dimensions. — Longueur 33 niill., hauteur 20 mill., largeur 10 niilL;
(100 : 63 : 30).
Description. — Coquille subéquilatérale, ovalaire, un peu trigone; côté
antérieur médiocrement atténué, en rostre obtus; côté postérieur plus élevé,
tron(|ué postérieurement et bâillant ; bord supérieur déclive en avant des
sommets, en arrière court et presque horizontal; bord inférieur arqué égale-
ment en avant et en arrière; sommets assez gros pour le genre, situés un
peu en ai-rière du milieu, munis de deux carènes, l'une antérieure peu mar-
quée, s'étendant plus ou moins loin; l'autre postérieure plus obli(|ue, plus
saillante et atteignant presque l'angle postérieur; une petite lunule lancéolée;
valves assez épaisses, lisses, présentant parleur réunion une ouverture mar-
ginée, de forme elliptique, à extrémités aiguës.
Rapports et différences. — Ainsi que nous l'avons indiqué , le bâillement
postéi'ieur des valves distingue la T. Deshayesea de la T. angusta : ce sont
les deux espèces les plus faciles à confondre.
Localités. — 31. Terquem a rencontré cette espèce avec la T. angusta,
dans les mêmes lieux et les mêmes conditions; nos échantillons proviennent
du grès de Luxembourg et ont été trouvés à Hopscheiden.
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5. TaNCREDIA LUCIDA.
(PI. XVIIl,fig 2.)
Hettangia LUCIDA. Terq , 185ô, Bull. Soc. geol. Fr., 2"» sér., t. X, p. 375, pi. II, fig. 8-10.
TONCREDIA — Oppel, 1856, />ie /ura/'., p. 170
T. testa subaequilaterali, elongato-ovatâ ; anticè attenuatâ, subrostratd, pos-
teriùs truncatd, non hiante, obliisè carinatà; margine superiore anticè declivi,
posteriùs recto, siibliorizontali; inferiore leviter arcuato; umbonibus subme-
dianis, parvulisj valvis tenuissimis, laevigatis, lucidis, subtilissimè strintix.
Dimensions. — Longueur 25 inill., hauteur 10 mill., largeur 3 mill.;
(100 : U): 12).
Description. — Coquille suhéquilalérale, transversale, de forme ovalaire
allongée; côté antérieur assez fortement atténué et en forme de rostre; coté
postérieur plus large, tronqué obliquement en arrière, avec une Irès-faible
carène partant des sommets et disparaissant complètement; bord supéricuir
déclive en avant des sommets, droit et presque horizontal en arrière; bord
inférieur très-faiblement arqué; sommets submèdians, très-petits; lunule (?);
valves extrêmement minces, translucides, lisses, ornées à peine de quelques
stries légères ; ouverture postérieure nulle; impression musculaire postérieure
arrondie, Fantérieure pyriforme et mieux dessinée que la première.
Observation. — D'après M. Terquem, il y a une petite lunule linéaire; la
charnière se compose de deux dents cardinales inégales sur chaque vahe, et
la gauche a une dent postérieure calleuse; nos échantillons étant engagés
dans une roche très-dure, nous n'avons pu observer ces derniers carac-
tères. C'est une espèce très-remarquable et (pii ne peut se confondre avec ses
congénères.
Localités. — M. Ter(|uem la signale à Lalour et à Bleid, dans le macigno
d'Aubange, constituant l'assise supérieure du lias moyen; nous l'avons ren-
contrée dans les mêmes lieux et très-abondamment dans les exploitations de
dalles , au nord-est de Latour.
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4. Tancredia donaciformis.
(PI. XVIII. fis. 3.)
Tancredia DOiiiAciFOR.vii$. I.\ceil, 1830, Jnn. nat. ffist.
— — M. ISoô, Proced. of Ihe Cotteswold nat. hist. Club., khv. ISaô.
PuLLASTKA OBI.ITA. Quenst., 1852, Hancib., lab. 46, fig. 34 (non Phillips).
Hf.ttasgia diOM'illeksis. Terq., 1853, Bull. Soc. géol. Fr., 2"" sér., t. X
,
p. 373, pi. I, fig. 1-4.
— — Id. 1855, Paléont. dép. Mos., pp 23-24.
Takcredia dokaciformis. Oppel, 1836, Z>!e /uro/'., p. 400.
T. testa suhaeqwkiterali , subtrigond, antice productà , attenuatd , posteriùs
truncatd, riausd , carinatd : tiuirgine siiperiore anticè declivi, posteriùs sub-
recto j taiiljonibus subtnedianis, purrulis, depressisj liinuld exkjud ; valvis
clausis, laecibns vel sufjstrkitis.
Diviemions. — Longueur 19 mill., hauteur 11 , largeur 6 niill.; ( 100 :
o7 : 31).
Descrij)ti(m. — Coquille su})é(|uilalérale, de forme ovalaire, un peu (ri-
gone; côté antérieur prolongé, atténué et présentant une extrémité arrondie;
côté postérieur anguleux, tronqué, présentant une carène bien marquée,
partant des sommets el atteignant Tangle postérieur; bord supérieur forte-
ment déclive en avant des sommets ; en arrière très-court , droit et peu in-
cliné; l)ord inférieur régulièrement courbé; sommets submédians, petits, un
peu dirigés en avant, avec une petite lunule allongée; valves closes posté-
rieurement, lisses ou ornées à peine de (pielques stries d'accroissement.
Rapports et différences. — Celte espèce se rapproche beaucoup de la
C. Deshaijesm; elle s'en distingue par l'absence d'ouverture postérieure.
Localités. — M. Lycett la signale dans les assises moyennes de l'oolithe
inférieur du Glouccstershirc; M. Quenstedt l'indique à Bool; 31. ïerqueifi à
Thionville, dans le departement.de la Moselle, dans la couche à Ammonites
Murchisonai' ; M. Oppel la place dans les couches inférieures de l'oolithe
inférieur. Nous avons recueilli, dans le calcaire ferrugineux de Longwy,
un moule pres(|ue entièrement dépourvu de test que nous rapportons à cette
espèce.
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5. TaNCREDIA AXIÏNIFORMIS.
(PI. XVIII, fig. 4.)
NtciLA AXiwiFonms. Phill., 18-2!), Geol. Yorksh., tab. 11, fig. 1-5.
Tancredia E.VTEKSA. Ljcetl, 1850, Jnn. and Mag. nat. ffist, pi. 2, fig. 9.
— A.tiiviFORMls. Morris, 1853, Journ. geol. Soc, t. 9, p. 341, pi. 14, fig. 4.
— — Morr. et Lyc, l»o4, Moll.fr. the Great Ool, p. 93, tab. XIII, fig. 6 a, b; tab. XII, fig. 7.
— — Oppel, 1850, i)ie /lira/'., p. 401.
T. testa aeqîiilaterali , trUjonâ, utrinquè attenuatâ; tnargine superiore
anticè declivi, posteriùs convexo-declivi ; margine inferiore leviter arcuato;
umbonibus medianis, parvis; lunulâ vix conspimâ; valvis crassis, subtUiter
concentrkti striatis, vix hiantibus.
Dimensions. — Longueur 23 mill., hauteur 15 mill., largeur 7 mill.;
(100 : 60 :28).
Description. — Coquille équilatérale , transversale, triangulaire, à angles
mousses; côté antérieur atténué; postérieur également atténué, mais plus
large, orné d'une carène très-obtuse, partant des sommets et atteignant
Tangle postérieur; bord supérieur droit et déclive en avant, convexe et dé-
clive en arrière des sommets; bord inférieur très-légèrement arqué; sommets
médians, très-petits, avec une petite lunule; valves assez épaisses, ornées de
stries concentriques peu marquées, à peine bâillantes en arrière.
Rapports et différences. — Une forme triangulaire isocèle distingue faci-
lement cette espèce de ses congénères.
Localités. — Elle a été signalée par Phillips, dans l'oolithe inférieur du
Yorkshire et dans le grand oolithe de diverses localités d'Angleterre, par
MM. Morris et Lycelt. En Allemagne, M. Oppel l'indique à Boll, dans la
couche à Ammonites Murchisonae. Nous l'avons recueillie aux Clappes, non
loin de Longwy, avec VAmmonites Parkinsoni.
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ÉCIllNODERMES.
Genre CIDARIS, Klein, 1734.
EcHiMus, Linné, Hisinger, etc.
EcHiNiTES ou IIiSTRix, Boui'guet.
CiDARiTES, Lamarck, Goldfuss, Gray, Desmoulins.
CiDARis, Klein, Leskc, Defrance, Blainville, Agassiz, Desor, Wright.
Testa subsphaeroidalis, plus minùsve depressd; areae ambulacrales tm-




paribtis dispositi; areae inter-ainbulacrcdes latae, seriebus
tuberculorum duabus ornatae; tubercula magna, rara
,
perforata , basi cre-
natâ vel laevij assulae génitales magnae, aequales, pentagonae , oculariaeque
parvae, triangulares ; os circulare.
Radioli vel aculei robusti, cglindrici, fusiformes vel claviformes , sukuti,
spinosi vel gramilosi.
Coquille déforme circulaire, épaisse, subsphéroïdale, déprimée aux deux
pôles.
Aires ambulacraires étroites, flexueuses, d'environ le quart en lai-geur des
aires interaml)ulacraii'cs et recouvertes de granules Irès-rapprochés, disposés
sur deux, (juatrc ou six rangs; zones porifères étroites formées de pores con-
ligus, disposés par paires.
Aires interambulacraires munies de deux rangées de gros tubercules peu
nombreux, perforés, à base tantôt crénelée, tantôt lisse; scrobicules grands,
tantôt circulaires, tantôt elliptiques.
Plaques ovariales larges
,
pentagonales et égales; plaques oculaires petites,
triangulaires et intercalées entre les plaques ovariales.
Périslome circulaire et sans écliancrure; membrane buccale recouverte
d'écaillés imbri(|uées, sur lesquelles s'étendent les pores ambulacraires.
Mâchoire puissante, composée de cinq pyramides dont les branches ne sont
pas unies à leur sommet; dents cannelées, non carénées à leur surface
interne.
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Radioles ou piquants très-robusies, cylindriques, fnsiformes, prismatiques
ou en massue, à surface sillonnée, épineuse ou granulée.
Ce genre se divise naturellement en deux groupes : dans le premier , les
tubercules des aires interambulacraires sont lisses, non crénelés à leur som-
met; il se compose principalement d'espèces vivantes et d'espèces fossiles
appartenant aux terrains carbonifères, triasiques, crétacés et tertiaires; dans
le second groupe, ces tubercules sont plus ou moins crénelés à leur sommet ;
des espèces triasiques et oolilhiques le forment presque en entier.
CiDARIS WrIGHTII.
(PI. XIX, fig. 1.)
CiDABis I.ROP1MQUA. Wright, 18S1, ^nn. and Mag. ofnat. ffist., 2"-« sér., vol. VIU, p. 250, pi. 11, fig. 6.
— V^'BiCHTii. Desor, 1834, Synopsis des Échin. foss., p 7.
_
— Wright, 1853, A Monog. ofthe brit. Echin., p. 39, pi. I , fig. 3 a, b, c, d, e, f.
C. testa crassâ, inflatâ, circulari, subdepressâ; ambulacris amjuslis
,
sinuosis, duabits se^'iebus densorum gramdorum ornatis, inter-ambtilacris
latis, tubercidatis; tiiberculis duabis seriebus dispositis, sex in utrâque série,
magnis, promineniibus.
Dimensions. — Diamètre transverse 34 mill., hauteur 20 mill.
Description. — Coquille épaisse, circulaire, renflée, légèrement déprimée
aux pôles. Aires ambulacraires étroites, légèrement sinueuses , ornées de deux
rangs de granulations Irès-rapprochées et assez saillantes ; zones porifères
un peu enfoncées; pores arrondis, Irès-serrés,
Aires interambulacraires présentant à Téquateur une largeur cinq fois plus
grande que celle des aires ambulacraires, formées par deux colonnes de
plaques, au nombre de six par colonne; chaque plaque supportant un tuber-
cule développé et saillant, porté sur une petite éminence mamillaire à som-
met crénelé; les scrobicules sont formés de douze ou treize granules bien
marqués et espacés, formant une couronne très-dislincte à chaque aréole; la
zone qui sépare les aréoles de chaque colonne est concave et ornée de gra-
nulations plus petites que celles des aréoles.
Péristome circulaire, mesurant à peu près la moitié du diamètre de la
coquille.
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Les radioles ou piquants sont inconnus, ou pour parler plus exactement,
n'ont jamais été trouves attachés au test; nous nous bornerons à donner la
liguir de ceux que décrit M. Wright et qu'il suppose ajjpartenir à Tespèce
actuelle.
Rapports et différences. — Le Cidaris Wrightii fait partie d'un gi'oupe
d'échinides où les espèces ne sont pas toujours faciles à distinguer les unes
des autres. Le Cidaris propinqua présente évidemment beaucoup de carac-
tères semblables à ceux de l'espèce en question , mais il ne possède que cincj
tubercules dans chaque colonne, la coquille est moins globuleuse, les aréoles
sont plus grandes, etc.; le Cidaris Bouchardi est plus déprimé, ses tubercules
sont plus petits; le Cidaris Fowteri présente quatre rangs de granules dans
les aires ambulacraires. Le nombre des tubercules, leur largeur, la granula-
tion des espaces interluberculeux serviront à distinguer l'espèce que nous dé-
crivons du Cidaris florigemma , Phill. [C, DUunenbadiii , Goldf.)
Observation. — Nous avons conservé quelque doute touchant la bonne
détermination de cette espèce, parce que les deux exemplaires que nous
avons sous les yeux, nous montrent des éminences mamillaires à sommet cré-
nelé; tandis que le type décrit par M. Wright ne présente de crénelures
qu'aux trois ou quatre tubercules supérieurs. Ce caractère ne nous a pas |)aru
suffisant pour créer une espèce nouvelle.
Localités. — M. Wright signale cet échinide dans l'oolithe inférieur de
Crickley Hill. [Pea Grit.) Nos échantillons ont été trouvés dans le calcaire
subcompacte et le calcaire à polypiers, à l'ouest de Longwy.
Genre PEDINA, Agassiz.
DiADEMA, Boiirgiict, Desmoulins.
EciiiNOPSis (pars) , Forbes.
Pedina, Agassiz, Cottcau, Wright, Desor.
Testa tenuis, magna, circularis, depressa; tuhercula parva
,
perforata : os
parvum, subdecagonale; areae aiubulacrales série tubercitlorum tuià , vel
duabus, vel twnullis ornatae ; pori paribns obliqids trigemlnis dispositi; areae
niter-ambnlacrales duplici tuberculorum primariorum série, atqiie nonmdlis
pliis minàsve compktis secundariorum seriebus ornatae; radioli igtioti.
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Co([uilIe mince, de grande taille, circulaire et déprimée; tubercules pri-
maires très-petits , mais finement perforés et crénelés comme ceux des Dla-
dema; péristomc petit, légèrement décagonal, à bords peu échancrés; appa-
reil apicial non proéminent.
Aires ambulacraires munies d'une , de deux ou plusieurs rangées de petits
tubercules.
Aires inlerambulacraires ornées de deux rangées de tubercules primaires
et d'une ou plusieurs rangées plus ou moins complètes de tubercules secon-
daires; ces dernières situées aux côtés interne et externe des premières. Pores
disposés par triples paires obliques comme dans le genre Ecliinus.
Radioles inconnus.
La surface du test est lisse, relativement à celle des autres genres de la
famille des écbinides; toutes les espèces sont fossiles, la plupart des terrains
oolithiques ; une seule parait provenir de la formation crétacée.
Ce genre est remarquable en ce qu'il est le seul cbez lequel les tubercules
crénelés et perforés se trouvent combinés avec des pores trigéminés. A cet
égard, il forme en quelque sorte le passage entre le groupe des Diadema et
celui des Echinus.
En 1851, M. Wrigbt avait indiqué les tubercules primaires comme étant
crénelés à la manière de ceux des Diadema; en 1852, il a cru devoir sup-
primer ce caractère et décrire des tubercules lisses et non crénelés. Enfin , en
1855, M. Desor signale de nouveau la présence des crénelures. INous dési-
rons nous abstenir dans une question où des bommcs si distingués , si bons
observateurs ont pu changer et diflerer d'opinion; d'ailleurs, nos échantil-
lons ne sont ni assez nombreux , ni assez bien conservés pour nous former
une idée nette de la chose.
Pedina gigas.
(PI. XVllI, fig. 5.)
Pedina giG4S. Agassiz, 1840, Catalog. syst., p. !).
— — Desor, 1833, Synop. des Échin. foss
,
p. 10:!.
_ _ Terquem, 1855, Pa/eon(.dep. iîfoJeWe, p. 32.
P. testa maynâ, temii, subhemispliaericâ , depressd, circulari; ambulacris
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angustis, luberculorum seriebus diiabus ornatis; inter-ambtdacris latis , tu-
berculontm seriebus duodecim, quarwn duabus complelis, aliis subirregula-
ribus, abbreviatis ornatis; basi sitbconvexâ; ore parvo.
Dimemiom. — Diamètre transverse 7S mill., hauteur 37 mill.?
Description.— Coquille de grande taille, à test très-mince, subhémisphé-
rique, déprimée, à contour circulaire.
Aires ambulacraires étroites, mesurant en largeur le quart seulement des
aires interambulacraires, ornées de deux rangées complètes de tubercules
primaires assez espacés, placés sur les bords porifères et de petits tuber-
cules secondaires épars; zones porifères larges, occupées par de grands pores
disposés obliquement en triples paires. Aires interambulacraires très-larges
,
ornés de douze rangées peu distinctes de tubercules; deux rangées princi-
pales, formées de tul)ercules primaires, plus rapprochées des ambulacres que
du milieu des interambulacres et s'étendant jusqu'au sommet; les autres
rangées, trois en dedans, deux en dehors des rangées principales, sont peu
dessinées
,
par suite de l'irrégularité et de Téloignement des tubercules secon-
daires et apparaissent seulement sur les côtés de la coquille. Tubercules petits,
présentant tous les passages des tubercules primaires aux simples granula-
tions; finement perforés, portés sur de petites éminences mamillaires à aréoles
lisses et entourées d'un cercle de granules microscopiiiues. Base légèrement
convexe, angle basai très-obtus, péristome petit. Appareil apicial inconnu.
Rapports et différences. — La grande taille du Pedina gigcis, sa forme
et la petitesse de son péristome le feront facilement distinguer de ses congé-
nères. Le Pedina Charmassei, Cott. est cependant plus grand, mais se dis-
tingue du Gigas par ses ambulacres plus étroits, ses tubercules plus rares,
moins apparents.
Localités. — MiM. Agassizet Desor indiquent cet oursin dans les terrains
jurassiques de France; notre exemplaire provient des environs de Longw
y
et a été trouvé dans le calcaire subcompacte.
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Genre ECHINUS, Linn. et auctorum.
Testa magna, plus minksve glohosa ; ambitus circularis vei subpmkujonus;
tubercula minuta, non crenulata, imperforata , in utrdque ared similia ; pori
seriebus transversis vel paribus obliquis tricjeminis dispositi; os lattim, cir-
culare, vel subpentagonum ; assulae génitales quinque, perforalae, quarum
una latior, impar; assulae oculariae tolidem.
Oursins de grande taille, à coquille plus ou moins globuleuse, à circonfé-
rence circulaire ou subpcnlagonale.
Aires ambulacraires environ la moitié en largeur des aires interambula-
craires.
Tubercules proportionnellement petits, lisses et impertbrés, d'égale gran-
deur dans les deux aires et formant des rangées verticales plus ou moins
nombreuses, selon les diverses espèces.
Pores nombreux, disposés en séries transversales arquées ou en triples
paires obliques.
Péristome large , de forme circulaire ou subpentagonale et plus ou moins
divisé sur ses bords par des échancrures entre les lobes.
Appareil apicial composé de quatre plaques génitales à peu près égales et
d'une plaque unique madréporiforme plus large ; entre ces plaques ovariales
sont intercalées cinq plaques oculaires.
Appareil masticatoire, ou lanterne, formé comme dans le genre Cidaris, à
pyramides fortement excavées dans la partie supérieure, ayant les deux
branches réunies par un arc au sommet. Dents tricarénées.
Ce genre possède des représentants dans les couches oolithiques, crétacées,
tertiaires et est encore vivant à l'époque actuelle. Très-varié en espèces, il
a subi , depuis Linné , de nombreuses modifications de la part de tous les
auteurs qui se sont occupés des échinodermes ; en dernier lieu, il a été
divisé, par M. Desor, en six sections ou genres, fondés sur la forme du péris-
tome et l'état de la membrane buccale.




— SERIALIS. Wright, 1851. Ann. nnd Mitrj of nat. ffist., Cidarid , lab. XIII, fig. 2.
— i\TEnMEDii'S. Agasbiz, 1840, Cat. syst., p. 12, pi. XVIII, fig. 5-7.
Stomecdiiiis BiGBAiti'LARis. Desor, 1856, Syn. des Ech. foss
,
p. 125, pi XXVIII, fig. 5-7.
— — Wrighl, 1857, On //le s(ro(iV/r. d(S<r. Oo/. £'c/i8n
,
p. 401.
E. testa hemisphaericâ , depressd, amhitu subpentaçjono, ambulacn's diuihtis
tuberculorum murfjinalium seriebiis ornatis; inter-ambnlacris itidem duabus
seriebits tuberculuvum in niediis assulis dispositoruw ornatis; basi concavà;
ore mediocri, decagonali, leviter crenulato; disco apicali parvo; ano subex-
cenlrico.
Dimensions. — Diamètre transverse 42 mill., hauteur 26 mill.
Description. — Coquille de médiocre grandeur, subhémisphérique, un
peu déprimée, à circonférence légèrement pentagonale. Aires ambulacraires
égalant en largeur un peu moins que la moitié des inlerambulacres, légère-
ment convexes, ornées de deux rangs de tubercules, disposés sur les bords
porifères des plaques ; zones porifères étroites , un peu élargies vers le pé-
rislome, occupées par de nombreux pores disposés obliquement en triples
paires.
Aires interambulaciaires assez larges, un peu aplaties, ornées de deux
rangées principales de tubercules, s'étendant, comme celles des ambulacres,
du péristome au sommet de la coquille; outre ces deux rangées, il y en a
(juatre autres, plus ou moins bien dessinées à la base et disparaissant sur les
côtés des interambulacres; de sorte que, vu d'en haut, le test paraît relative-
ment assez lisse, tandis que de bas, il paraît très-tuberculeux. Les tubercules
des deux aires sont peu développés
,
portés sur de petites éminences mamil-
laires, entourées d'une aréole lisse, limitée par de petits granules; des granules
analogues couvrent la surface du test. Base légèrement concave, bouche mé-
diocre, égalant un peu moins de la moitié du diamètre transverse, à contour
décagonal à digitations peu profondes. Appareil apicial petit, à périprocte un
peu excentrique, la plaque madréporiforme impaire dépassant souvent les
autres plaques ovariales en grandeur.
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Rapports et différences. — Le contraste, présenté sous le rapport des
tubercules entre la base et la surface dorsale , fera facilement distinguer cet
oursin de ses congénères.
Observation. — Quelques mots de M. Desor expliqueront la synonymie
que nous avons donnée : « J'ai été longtemps dans le doute sur l'identité de
cette espèce, qu'il était d'autant plus difficile de définir, que parmi les origi-
naux du Musée de Paris, étiquetés de la main de Lamarck, il se trouvait plu-
sieurs espèces. Après bien des hésitations, je propose de restreindre le nom
de bigranidaris à l'espèce de l'oolilhe si bien figurée par M. Wright sous le
nom iVEchimis serialis et, plus tard, par M. Forbes. »
Localités. — M. Desor signale cet échinide dans le grand oolilhe de Ran-
ville ; M. Wright l'indique comme trouvé dans l'oolithe inférieur de Shur-
dington et Dundry-Hills ; nous l'avons rencontré dans la même couche (|ue
le Pedina f/igas, aux environs de Longwy.
2. ECHINUS SUBCONOÏDEUS.
(PI. XIX, 65.3.)
EcHiNUS PEBLATUS. Wright, 18Ô1, Jnn and Maij. ofnat. ffisl , Cidarid., l. VIII, p. 34, tab. XIII, fig 1.
— sincojiOïoEVS. J)esor. \SdG, Syn Ech. foss., p 125.
E. testa subcrassd, niagnâ, subcondideâ, amhitu suhpentagonali; amhulacn's
subconvexis, seriebus duabus tubercidorum marginalium ornatis ; inter-am-
bulacris duabus tubercidorum priniariorum conipletis seriebus, sexque serie-
bus incomptelis tubercidorum secundariorum ornatis; atque spatio laevi,
subdepresso in medio interambulacrali ; disco ovariali parvo ; ano subexcen-
trico.
Dimensions. — Diamètre transverse 50 mill., hauteur 37 mill. (d'après
M. Wright).
Description. — Coquille médiocrement épaisse, de grande taille, subco-
nique, à circonférence légèrement pentagonale; aires ambulacraires la moitié
en largeur des aires interambulacraires , légèrement convexes, ornées de
deux rangs de tubercules primaires et de quatre ou cinq autres tubercules
placés entre les premiers, vers la base et les angles delà coquille; les premiers
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sont au nombre de (rente environ par chaque série et placés vers les bords
porifères des plaques. Aires interanibulacraircs régulièrement coniques de la
base au sommet, formées de deux colonnes de plaques, ornées chacune de
quatre rangées de tubercules^ à la base et sur une faible dislance des côtés,
les tubercules sont de même grandeur, mais insensiblement les deux rangées
externes et Tinterne de chaque colonne disparaissent ; de sorte que des huit
rangées de Finterambulacre, deux seulement arrivent au sommet; Tinteram-
bulacre présente sur la ligne médiane un sillon légèrement déprimé, d'autant
plus marqué qu'on se rapproche du sommet et totalement dépoui'vu de granu-
lations. Tubercules des deux aires entourés d'une aréole unie, limitée par
une couronne de flnes granulations, disposition qui rappelle à un haut
degré ce que Ton observe dans les Cidaris. Zones porifères d'une largeur
uniforme sur les côtés de la coquille, se rétrécissant vers la base pour s'élar-
gir de nouveau en se rapprochant du péristome
;
pores disposés par trois
paires obliques dans toute la zone, sauf vers le péristome, où il y a quatre
ou cinq paires de pores. Appareil apicial généralement conservé ; ouverture
anale un peu excentrique, ce qui donne au sommet delà coquille une forme
irrégulière; la plaque madréporiforme est plus développée, et les paires de
plaques ovariales et ocellaires sont petites et imparfaitement développées.
Base concave, ouverture buccale large et décagonale, occupant la moitié du
diamètre delà base; sa circonférence présente dix profondes échancrures qui
s'étendent dans les aires interambulacraires et ont leurs bords réflc'chis.
Radioles petits, délicats, subulés, rarement conservés avec le test.
Rapports et différences. — Sur la foi de 31. Desor, nous avons séparé
l'oursin décrit par M. Wright de YEchimis perlafus des auteurs, car nous ne
connaissons pas ce dernier. D'après l'auteur du Synopsis des échinides fos-
siles, VEchinus perlalus est moins conoïde; il compte de dix à douze rangées
de tubercules sur les côtés, et ses aires interambulacraires ne sont jamais aussi
dégarnies. Un bon caractère spécifique de ÏEc/rinus subconoïdeus réside dans
ce sillon lisse et enfoncé des interandjulacres.
Observation. — L'exemplaire (]ue nous possédons est légèrement déformé
et sa base engagée dans une roche très-dure; néanmoins la partie qui nous
reste est remarquable par sa belle conservation et la netteté de ses ornements.
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Nous devons aux ouvrages de M. Wright ce qui a rapport à la base et à la
forme générale.
Localités. — L'auteur anglais signale cet échinide dans les différentes
couches de Toolilhe inférieur et du grand oolithe. Notre échantillon provient
du calcaire subcompacte, aux environs de Longwy.
Genre HOLECTYPUS, Desor.
EcHiNiTES, Lcske.
Galerites, Lamarck, Goldfuss, Phillips, Forbcs, Dcfrance.
DiscoÏDEA, Agassiz, M Coy.
IIOLECTYPUS, Desor, Cotteau, dOrbigny, A. Gras, Rœmer, Desliayes, Wright.
Testa plus minùsve hemisphaerica , conica, vel subconka; ambitus circu-
laris vel subpeiitayomis ; tnbercula parva
,
perforata, crenulata, seriebus sub-
regularibus crebris ordinata, in utrdque areâ similia, basi latiora; areae
ambulacrales simplices, continuae, pori unicd pari disposili; os centrale,
decarjonale; amis maximus, pyriformis, infra-marginalis vel raro margi-
nalis; nucleus integer; radioli ignoti.
Coquille plus ou moins hémisphérique, conique ou subconi(|ue, toujours
rentlée, à circonférence circulaire ou subpentagonale.
Tubercules petits, perforés et crénelés, disposés en séries multiples et
j)resque régulières, plus développés en dessous qu'en dessus.
Aires ambulacraires simples, continues, radiées; séries porifères formées
dans toute leur étendue d'une seule paire de pores.
Péristome central et décagonal , avec entailles aux angles des ambulacres.
Périprocte très-grand, pyriforme, infra-marginal, rarement marginal,
occupant quelquefois tout l'espace qui s'étend du péristome au bord de la
coquille.
Appareil apicial petit, central et vertical, composé de quatre plaques géni-
tales perforées et d'une plaque impaire imperforée, d'un corps madripori-
forme central et de cinq plaques ocellaircs.
Sillon marginal interne dépourvu de cloisons saillantes.
Hadioles inconnus.
100 FOSSILES DES TERRAINS SECONDAIRES
Ce genre, assez nombreux en espèces, se rencontre dans les formalions
jurassiques et crétacées. Il a été institué par M. Desor pour les discoïdées,
(|ui sont dépourvues intérieurement de cloisons saillantes et dont les moules
ne sont, par conséquent, pas entamés à leur pourtour par des sillons ver-
ticaux.
1. HOLECTYPUS DEPRESSUS.
(PI. XIX. ttg 4.)
EcHiRiTES DEPRESSi'S. Lcske, 1778, Nat. disp. Echinod., p. 164, lab. XL, fig. 5-G,
Galerites — Lamarck, 181 G, y/nim. sans nerf., l. ni, 309.
— — Goldfuss, 18-27-44, Pdraf. Germ
,
p. 120, lab. XLI, fig. ô.
— — Phillipps, 1829, Geol. of Yorksh., lab. VU, fig. 4.
— — Koch et Dunk., 1857, ^'or(^deu^. OoW., p. 41, lab 4, fig. 2.
DiscoÏDEA DEPiiESSA. Agassiz, 1840, Cat. sysL, p. 7.
— — Ag., 1839-40, Echin. suisses, I, p. 88, lab. Xlll ^'\ fig 7-13.
HOLECTïPUS — Desor, 1842, Monog. des Galerit., p. 65, lab. X, fig. 4-12
— AKIIQUIJS. Ucsor, 1846, Ca(a/. raisonné, p. 87.
Galerites depressus. Ouenst., IS.'îI, Das Fluzycb. Tfurl , pp. .373 el 472.
HOLECTïi-rs STRiATis. D'Orb., 1850, ProiJr., t. 1, p. 345
— DEPRESSLS. Wriglil, 1851, Ann. and Mag. of nat. Hist , CassuUd.
DiscoÏDEA DEPitESSA. Giebel, 1852, Deulsch. Petref., p. 324.
HoLECTYPis OEPUESSUS. CoUeau, 1852, Echin foss., p. 210
— — Teiquera, 1855, Pa/eon«. (Zu rfep. il/oscHe, p. 28.
—
— Desoi', 1857, i'yn. dt'S £c/i('/i /bss., p. 169.
_ _ Wrighl, 1857, O/i (/le s(ra(((/ d(S(r ooi. ^c/i, p. 401.
H. testa hemispherkà , plus nùnusve depressâ, interdùm conicd; amhitu
circulari vel suhpentarjonali; basi concavd ; tubercidis desuper mimiiis , subtùs
latioribus; ano pyriformi, infra-maryinali , summo ori opposito.
Dimensions. — Diamètre transverse 15 mill., hauteur 8; quelques exem-
plaires atteignent à un diamètre Iransverse de 4.5 mill.
Description.— Coquille mince, hémisphériipie, plus ou moins déprimée,
quelquefois conoïde, pourtour circulaire ou légèrement pentagonal; aires am-
bulacraires deux fois el demie moins larges que les aires interambulacraires,
très-peu convexes, ornées de six à huit rangées de tubercules, dont ipialre
seulement s'étendent du péristome à un point plus ou moins rapproché du
vertex; zones porifères formées de pores disposés par paires, simples du pé-
ristome au vertex. Aires interambulacraires munies de seize rangées île
tubercules , dont quekiucs-uus forment à la surface dorsale des séries hori-
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zonlales plus ou moins dislincles. Tubercules tiès-petils à la surface dorsale,
notablement plus grands à la base , où ils atteignent leur complet dévelop-
pement ; cbacpie tubercule formant une petite éminence entourée d'une ai'éole
lisse, circonscrite par de petites granulations, qui remplissent également les
espaces intertuberculeux. Base concave, à péristome central égalant à peine
en diamètre le tiers des dimensions transversales; périprocte basai , occupant
sur rinterand)ulacre impair presque tout l'espace situé entre le péristome et
le |jourtour du lest, irrégulièrement pyriforme, à sommet dirigé vers le
péristome.
Rapports et différences. — Cette espèce ressemble à VHoleetypus hemi-
sphaericus ihm sa forme générale et ses ornements; elle s'en distingue faci-
lement par la position du périprocte, qui est infra-marginal et à sommet
dirigé vers le péristome dans 1'^. depressus, tandis (ju'il est marginal dans
r^. Iiemisphaerkus et que son sommet est dirigé vers le baul.
Localités. — Cet écbinidc est très-répandu j)arloul; il n'est pas rare aux
environs de Longwy, où l'on rencontre en même temps des moules bien
conservés de l'espèce. Il caractérise le calcaire subcompacte et le calcaire à
polypiers. iM. Wright l'indique dans une foule de localités des couches su-
périeures de l'oolilhe inférieur, ainsi que dans le Cornbrash. En France,
M. Desorle signale dans les couches oolithiques, kelloviennes, etc. , et Gold-
fuss dans les calcaires jurassiques moyens et supérieurs du Wurtemberg , de
la Bavière, etc.
2. HOLECTYPUS HEMISPHAERICDS.
(PI. XIX, fig. 5.)
DiscoïOEA HEMiSPDAERiCA. Agassiz, 1840, Cat. syst., p. 7.
HoLECTYPUs HEMiSPHAEKicis. Desor, 1842, Monog. des Galéril., p 71, pi. X, fig. 15-15.
Galerites — Foibes, 1848, OecatZ. III, tab. VI.
DiscoÏDEA MABGiNAMS. M'Coy, 1848, Jnn. and Mag. ofnal. HisU, 2"" sér., vol. XII, p. 415.
HoLECTïPts nEMisPBAKBicvs. Desor, 1857, Syn. des Ech.foss., p. 172.
— — Wrigbl, 1357, t>/i </ie smnjr. d/st. ooJ. £0/1., p. 401
//. testa inflatâ, hemisphaericd , pliis mini)st-e depressd; ambitu subcir-
culari; basi concavd; tuhercuUs desuper minutis, subtùs latioribus; anopyri-
formi, summo disco apicali opposito; are subcentrali , parvo, decagonali.
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Dimensions. — Diamèlre tranvorse 24 mill., hauteur 13 mill.
Description. — Co(|uille rentléc, subliémispliorique, quelquefois conoïdc
ou déprimée, à circonférence subcirculaire, à sommet légèrement excen-
trique, ce qui détermine une obliquité plus ou moins évidente, selon les indi-
vidus. Aires ambulacraires deux fois et demie moins larges que les aires inter-
ambuiacraires, diminuant graduellement de largeur de la base au sommet,
ornées de six rangs de petits tubercules disposés très-régulièrement; chaque
tubercule occupe sur la plaque une position semblable à celle occupée par
le tubercule de la quatrième plaque située plus haut ou plus bas; de cette ma-
nièj-e leur ensemble forme une série transversale en V ouvert en haut ; zones
porifères semblables dans toute leur étendue , formées de pores disposés par
paires, quatre ou cinq paires correspondant, vers le milieu des côtés, à une
seule plaque interambulacraire. Aires interambulacraires formées de deux
colonnes de plaques à bords légèrement concaves sur la surface dorsale,
droits à la base; chaque plaque présentant de quatre à huit tubercules,
disposés en lignes courbes sur les aires. Tubercules perforés, portés sur de
petites éminences mamillaires , à sommet crénelé, entourés de granulations
qui remplissent aussi les espaces inter-luberculeux ; très -petits à la surface
dorsale, les tubercules grossissent insensiblement jusqu'au périslome, où ils
atteignent leur plus grand développement et où ils sont plus espacés , moins
nombreux. Périprocte tout à fait marginal, aussi visible d'en haut que d'en
bas, pyriforme, à angle dirigé vers le sommet, à base arrondie, dirigée vers
le péristome. Appareil apicial inconnu. Base concave et surtout au pourtour
du périslome, à diamètre antéro-postérieur un peu plus long que le diamèlre
transverse, par suite d'un léger prolongement de l'interambulacre impair;
péristome subcentral, médiocre, à bords découpés par dix échancrures, dé-
terminant autant de lobes presque égaux.
Rapports et différences. — Nous avons vu les caractères distinctifs de
cette espèce et de YH. depressus; quant aux autres espèces de ce genre,
aucune ne possède un périprocte aussi complètement marginal.
Localités. — 31. Desor indi(|ue cet échinide dans le grand oolilhe de Ran-
ville (bathonien); M. Cotteau dans Foolithe inférieur de la Tour-du-Pré;
31. Wiight le signale de même dans l'oolithe inférieur du Sommersetshire et
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du Dorsetshire avec VAmmonites Parkinsoni ; nous l'avons égalemenl ren-
contré aux Clappes, près de Longwy, en compagnie de la même ammonite.
Genre HYBOCLYPUS, Agassiz.
Ndcleolites, Goldfuss, Quenstedt.
HvBOCLYPUs, Agassiz, Cottcau, Dcsor, Wright.
Testa depressa, amhitiis circularis, ohlonrjus, vel suhpentagonus; areae am-
bidacrales flexuosae, disjimctae ; pori unicà pari disposai ; tubercitla parva,
densa, perforata, basi crenatd; os plus miniisve excentricum, subpentagomnn,
vel ovale; anus superus, summo apicali proximits, in profundo areae inter-
anibiilacralis imparis apertus.
Coquille déprimée, à circonférence circulaire, oblongue ou subpenlago-
nale, à surface dorsale en général fortement déprimée, à base ondulée.
Aires ambulacraires flexueuses, disjointes, c'est-à-dire se réunissant en
dessus à deux points, comme dans le genre Dysasler; l'ambulacre impair et
la paire antérieure se terminant au bord antérieur de l'appareil apicial et la
paire postérieure à une petite distance de cet appareil; pores disposés par
paires en une seule série.
Tubercules petits, serrés, perforés, portés sur de petites éminences à
sommet crénelé.
Péristome plus ou moins excentrique, rapproché du bord antérieur, de
forme subpentagonale , sans plis marginaux.
Périprocte situé à la face supérieure, dans un sillon profond de l'aire in-
terambulacraire impaire, près du sommet apicial.
On ne connaît cette forme qu'à l'état fossile et appartenant à l'époque
ooiithique. Il faut remarquer que les deux points de réunion des ambulacres
ne sont pas aussi manifestement disjoints que dans les Dysaster; de sorte que,
sous ce rapport, on peut dire que les Hjjbochjpns forment le passage des
galéridées aux ananchydées.
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Hyboclypcjs ovalis.
(PI. XX, fig. 1.)
IIïBOClYl'is OVALIS. Wrighl, 183C, A jHonograph of Oie brit. Echin., p. -âOI, pi XXII, fig. \,a,b, d, c, e,f.
H. testa temd, antkh altâ , snhcjihhà, posteriùs depressâ; ambitu ovali vel
sttbcirculari, untkè subatlemiato, posteriùs latlori, utrinquè einarc/inato ; sul-
culo anali lato
,
profundo i basiconcavd, undulatd; ore verticeque excentricis.
Dimensions. — Diamètre antéro-poslérieur 34- mill., diamèlre transverse
32 mill., hauteur li mill.(?).
Description. — Coquille mince, remarquable par sa forme générale;
forme déterminée surtout par le renflement de la partie antérieure, (|ui lui
donne une appai-ence gibbeuse, le point le plus saillant se trouvant à la
réunion de Pambulacre impair avec les inlerambulacres antérieurs. Celle
disposition, commune à plusieurs espèces du genre, est surtout remarquable
dans 17/. gibberulus, Ag. Le pourtour est subcirculaire ou légèrement oval,
un peu atténué en avant et comme élargi en arrière , légèrement émarginé
des deux côtés; moitié antérieure de la coquille élevée, contractée; la posté-
rieure, au contraire, déprimée, élargie, à bord infléchi dans son milieu.
Aires ambulacraires très-étroites relativement aux aires interambulacraires;
l'impaire et les deux antérieures prescjue droites du sommet à la circonfé-
rence; les postérieures légèrement et élégamment sinueuses; zones porifères
occupées par des pores disposés par paires, rapprochées en dessus, plus dis-
tantes à la base, aux environs du péristome les pores étant un peu dédou-
blés et disposés plus obliquement. Aires interambulacraires inégales entre
elles, les antérieures les plus petites, la postérieure la plus grande; celle-ci
présentant un sillon anal large et profond en haut , s'élargissant vers le bord
postérieur qu'il déprime et rend sinueux; à périprocte large, ovalaire, silué
dans le point le plus élevé. Tubercules petits et nond)reux à la face dorsale
,
nu peu plus grands, plus espacés à la base, entourés d'une légère dépression
circulaire ; les espaces inter-tuberculcux étant occupés par une granulalion
microscopique. Base légèrement concave, ondulée par suite de la convexité
des interand)ulacres et des sillons des ambulacres; à péristome ovalaire, à
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grand diamètre anlôro-poslérieur, situé sous le vertex et comme lui notal)le-
ment plus rapproché du bord antérieur. Appareil apicial (d'après Wright)
allongé antéro-poslérieurement , composé de cin(| plaques ocellaires et de sept
plaques génitales.
Rapporls et différences. — Cette espèce ressemble beaucoup à 17/. (/ih-
(jerulus, Ag., et nous l'avions d'abord déterminée sous ce nom. M. Wright,
dans sa belle Monographie des Échinides de la Grande-Bretagne , distingue
les deux types; nous ne pouvons mieux faire que de nous ranger de l'avis
d'un paléontologiste aussi compétent. Elle se distingue de \H. giOberulus par
l'absence de crête gibbeusc à la partie antérieure, par son bord antérieur plus
arrondi, par la forme et la direction de ses ambulacres, etc. VH. sandallnus,
Merian , a une forme plus allongée. Il est difficile de la confondre avec les
autres espèces du genre.
Observations.— Le sommet de l'exemplaire que nous avons à notre dis-
))osition étant brisé, ce qui regarde celte partie, tant dans la description que
dans les figures, a été emprunté aux remarquables travaux de M. Wright.
Localités. — L'auteur anglais signale cet échinide dans les couches supé-
rieures de l'oolithe inférieur du Gloucestershire avec XAnwi. Parkinsoni
,
Sow., la Triyonia costala, Sow., YHoleclypus depressus, Leske, etc. Notre
exemplaire a été trouvé aux Clappes, localité voisine de Longwy.
Genre ECHINOBRISSUS, Breyn.
EcHiNOBRissus, Breyn, Dcsor, d'Orbigny, Wiiglii.
EcHiNiTES, Llwyd.
Clypeus, Phillips, Fleming.
NucLEOLiTES., Lamarck, Blainville, Goldfuss, Cotteau, Dcfi-ancc, Agassiz , Dcsor, M'Coy,




Testa depressa, andntus subcircidaris, vel subquadrangnlaris; tubercula
minuta, imperforala , spnrsa ; areae ainhulacrales petaliformes ; pori dis-
tantes, tenuibus strigis alter ciini altéra conjmjati; os excentricum, snbpen-
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f((fjontnit ; anus siipems, in sulctilo areae interamhiducrulis iinparis sihis :
sukulus plus minnsve elonçialus et profondus ; assiilae geiiilales (juinque
.
qiianiin nna imperforata ; assulae oculariae totidem.
Coquille déprimée, ovale, subciroulaire ou subquadrangulaire, couverte
(le petits tubercules imperforés et entourés d'une dépression circulaire.
Aires ambulacraires plus ou moins pétaloïdes à la surface dorsale, étroites
et à bords subparallèles à la face inférieure qui est concave; à pores plus ou
moins séparés , toujours réunis par de fines stries transversales, très-rappro-
chés en dessus, plus distants les uns des autres en dessous.
Péristome excentrique, penlagonal, transverse ou oblique.
Périprocte supra-marginal, situé dans un sillon plus ou moins profond,
formé dans Tinterambulacre inqiair et qui remonte plus on moins haut vers
l'appareil apicial.
Appareil apicial formé, comme dans la plupart des genres de cette famille,
de deux paires de plaques génilales perforées et d'une seule pla(|ue imper-
forée
,
ayant le corps spongieux attaché à sa surface , et de cinq plaques ocel-
laires disposées autour des angles des placpies génitales.
Les espèces de ce groupe sont oolilhiques ou crétacées.
Ce genre, créé en 1732 par Breyn, a été récemment circonscrit et caracté-
risé par M. Desor. Cet auteur y réunit les espèces plus ou moins ramassées
,
à zones porifères conjuguées, tandis que le genre Nucleolites comprend les
espèces grêles , à zones très-étroites, non conjuguées. Les Echinobrissus dif-
fèrent en outre des Clypeus et des Clypeopuyus par leur face inférieure con-
cave et par l'absence de bourrelets péristomaux.
Echinobrissus cluniculap.is.
(PI. XX, fig. 2.)
EciimOERissus pLAiviOR. Brejn
, 1732, Nat. Ech. distrib., p. 65, lab. VI, fig. 1,2.
EcHiNiTES ci.usicui.<nis. Llwyil, 1760, LHh. brit. Iconogr.
CI.TPE11S — Phillips, 1820, Geol. of Yorksh., tab. Vil, fig. 2.
IVnci.EOLiTES
— Blainv., 18Ô4, Zoop/i., />(c«. se. na<., 1. LX, p. 188.
— LATIPOBUS. Ag., 1839-40, Echiii. suisses, p. 45, lab VU, fig. 13-lS.
— Terqlemi. Ag., 1840, C'a<. rrt/s., p. 95.
— TntRMAivsi. Desor, 1846, n] p. 96.
— PYRAHiDALis. iVCoy, 1848, ^nn and Mag. nat. ffist., 2"' sér., t. Il, p. 410.
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Ni'CLEOLiTES CLtMictLARis. Foi bes , 1848, Decad., I, tab. IX.
— sctTATLS. Quensl., 1831, Das Flôzgeb. JFurt., p. 375.
— SAiiTHAJiENSis. D'Oib , 1850, Prodr., l. 1, p. 290.
— CLi'iviciii.ARis. Wriglit, 1831, Jnn. and Mag. nat. Hisl , CassiduUd.
— — Colleau, 1852, fcAîn./bss, p. 03, tab. IV, fig. 7-12.
— EDMtitDi. Iti. i(l. iJ. p. 67, tab. V, 6g. l-ô.
— coMcus. IJ. iil. iJ. p. 04, tab. IV, fig. 4-6.
— CLLMcCi.ARis. Terquem, 1855, fa/éont. (iep. /7/ose//e, p. .îi.
ËCHIKOBRISSUS — Desor, 1857, Syn. Ech. foss., p. 263, pi. XXX, lig. 18-20.
_ _ Wright, 1857, On e/ie stratîi/. dî'st. ooKf. £'cA., p. 401.
E. testa parvd, subhemisphaericâ , depressâ; ambitu snbquadrato, antke
rotimclaio, posteriùs plus minùsve emarfjinato; vertice subexcentrico; ambu-
lacris amjmtè lanceolatis: sutcido anali à vertice ad marginem pertinente,
lato et profundo; basi concavd, subundulatd ; ore excentrico ,parvo.
Dimensions.— Diamèlre antéro-postéiieur â3 mill., diamètre transverse
20 mill., hauteur 10 mill.
Description.— (^w\\\\\\q de petite taille, subhémisphérique, subconique ou




postérieur plus large, plus ou moins émarginé, quel-
quefois bilobé; sommet un peu excentrique, reporté vers le bord antérieur,
très-rarement central. Aires ambulacraires étroites, lancéolées, légèrement
pétaloïdes; aires impaires et les antérieures à peu près semblables en lon-
gueur et en largeur, les postérieures un peu plus larges et plus allongées; zones
porifères plus larges dans les deux tiers supérieurs de la surface dorsale que
dans le reste de leur étendue; les pores plus larges et plus écartés dans cette
partie, devenant beaucoup plus petits, plus rapprochés, à partir de l'angle
basai jusqu'au péristome ; sur le disque , les pores étant larges , notamment
Texterne, et réunis l'im à l'autre par une rainure à peine perceptible. Aires
interambulacraires inégales, les antérieures étant les plus étroites, la posté-
rieure la plus large; sillon anal s'étendant du sommet juscprau bord posté-
rieur, large, profond, un peu lancéolé, à bords presque verticaux, à péri-
procte situé près de l'origine du sillon. Tubercules recouvrant la surface
entière du lest, presque microscopi(iues à la surface dorsale, s'élargissant et
moins serrés à la base; entourés d'une dépression circulaire lisse; espaces
intertuberculeux occupés par une granulation irès-fine. Appareil apicial res-
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scinblaul beaucoup à celui du Cli/peus sinualus. Base plus ou moins concave
selon les individus, légèremenl ondulée; péristome pelil, excentrique, plus
rapproché du bord antérieur, placé dans un enfoncement de la base, plus
concave en cet endroit.
Rapports et différences. — Le genre Echinotjrissus renferme plusieurs
espèces difficiles à distinguer les unes des autres. VE. clunicularis se dis-
tingue de r^". dimidiatus de Phill., par son sillon anal qui, partant du
sommet, atteint le bord postérieur; il se différencie de VE. scutatus par son
profd, notablement plus déclive on arrière. VE. orbicularis se dislingue par
une forme plus arrondie, non bilobée en arrière, par ses tubercules exces-
sivement petits.
Localités. — M. Wright indique cette espèce dans les couches de loolithe
inférieur, du grand oolithe, du cornbrash de plusieurs localités en Angle-
terre ; 31. Desor la signale en outre dans les couches bathoniennes (Ranville),
vésuliennes (Argovie) et M. Hébert dans le kellovien de Mamers. Notre exem-
plaire provient des Clappes, non loin de Longvvy.
Observation. — Cet oursin est extrêmement variable dans son contour,
sa convexité plus ou moins grande, l'état de sa base; aussi peut-on difïîcile-
ment réunir deux exemplaires semblables; variabilité qui explique bien les
noms divers sous lesquels il a été décrit.
Genre CLYPEUS, Klei.\'.
Galerites, Lamaruk.
NucLEOLiTES, Defrancc, Wright (pars), Desmoulins.
EcuiNOCLYPEus , Dc Blainvillc.
CLYPEUs,Lesli.e apud Kleiii, Parkinson, Agassiz, iM'Coy, Cotteau, Desor, VVrigiit (1857).
Testa magna, discoidalis; ambitus siibcircu taris
,
flexuosus; summum
centrale vel excentricuni ; areae ambulacrales petuliformes , lanceolatae, elon-
gatae; pori valdè distantes; anus superus, in sulculo areae vel in ared plana
apertus; os parvum, subcentrale; assulae quatuor génitales perforatae, unu
impar imperforata ; assulae oculariae quinque.
Coquille de grande taille, de forme discoïde, à bords amincis, à périprocle
supère, tantôt logé au fond d'un sillon, tantôt s'ouvrant à fleur de test.
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Sommet ambulacraire central ou excen(ii(|ue en arrière, jamais excen-
trique en avant; aires ambulacraircs pétaloïdes, très-longues, lancéolées;
zones porifères en général larges.
Péristome subcentral, entouré d'une floscelle rudimentaire {voyez Desor,
]). 246).
Appareil apicial présentant quatre pores génitaux formant avec les cinq
pores ocellaires un cercle autour du corps madréporiforme.
Toutes les espèces sont jurassiques.
M. Desor fait observer avec raison que la limite générique peut devenir
très-incertaine entre quelques espèces du groupe et certains Echinohrissus
ou Nudeolites; aussi 301. Forbes et Wright avaient-ils complètement sup-
primé le genre Clypeus pour le faire rentrer dans le genre Nudeolites. Afin
d'obvier à cet inconvénient, M. Desor a admis et caractérisé le genre Nudeo-
pygus créé par d'Orbigny et qui est destiné à renfermer les espèces intermé-
diaires entre les Nudeolites et les Clypeus.
ClYPEUS SINUAT0S.
(PI. XX,%. 5.)
Ci.ïPEUS SINDATUS. Leske, 1778, Nat. Echin.dis., p. 157, pi. XII.
— — Parkins., 1811, Or^a/i. flem., vol. m, tab. Il, fig. 1.
Galerites patei.i.a. Lamarck, 1810, Sijsl. anim., t. III, p. 2-3, n" 14.
IVUCLEOLITES PATELLA. Defr., Dict. des se. nat., t. X.XXV, p. 213, lab. XII, fig ô.
CiïPEUS — Ag., 1839-40, i'c/iiH. sujssM, pi I, p. ÔG, lab. V, fig. 4-0.
KCHlMOCi.YPts — De lilainv., 18')4, Zoop/ij/(o/., p. 189.
Clypeds asgustiporcs. Ag., 1840, Cat. rais., p. 4.
— E.\CEiVTRici'S. M'Coy, 1848, Jnn. and Itlag. of nat. Ilisu, p. 417.
NucLEOLiTES siNUATCS. Wrighl, 1831, Ann. and Mag. of nat. Hist., Cossidulidae.
Clypeus patei.la. Giebel, 1832, Deulsch. Pelref., p. 325.
_ _ Terquem, 1855, /'a/rôn«. (/e>. il/oseHe, p. 31.
— siNUATis. Desor, 1837, 5yrt. dfs ^cA. /bss., p. 276, lab. XXXV.
_ _ Wrighl, 1837, On tlie slratig. distr. ool. Ecli., p. 402.
C. testa maxjnd, patellaeformi, depressd; ambitu subdrculari, summo sub-
ceiitrali; mnbulacris latis, lanceolatis; sulculo anali subconico, à summo ad
uiarginem posteriorem pertinente, supernè angusto, profundo; ore excen-
trico, quinque lobato.
Dimensions. — Diamètre Iransverse 61 mill., diamètre antéro-postérieur
60 mill., hauteur 23 mill.
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Description. — Coquille de grande taille, épaisse, en forme de patelle
déprimée, à contours subcirculaires, un peu ondulés, très-légèrement émar-
ginés en arrière; variable du reste dans sa forme et ses dimensions, selon les
individus et selon les gisements. Aires ambulacraires largement lancéolées, à la
surface dorsale, l'aire impaire et les deux antérieures sont à peu près de lon-
gueur et de largeur égales , les deux postérieures sont plus courtes el plus
larges; à la base, ces aires sont sublinéaires et en rapport de longueur in-
verse, c'est-à-dire que les postérieures sont les plus longues; zones porifères
un peu enfoncées, })resque aussi larges à leur plus grand écartement ffue
l'espace interporeux
;
pores disposés par paires obliques, reliés l'un à Tautre
par des sillons résultant des sutures des petites plaques ambulacraires; de ces
pores, l'interne est beaucoup plus grand que l'externe; écartés l'un de l'autre
à la face dorsale, ils se rapprochent vers le pourtour de la coquille et sont
réellement géminés à la base , et deviennent obliquement ti-igéminés ; l'espace
interporeux est de niveau avec l'aire interambulacraire et orné de tubercules
semblables. Aires interambulacraires d'inégales largeurs, l'aire impaire étant
la plus large, les antérieures les plus étroites; sillon anal s'étendant du
sommet au bord du test, divisant l'interambulacre impair en deux parties,
étroit et assez profond en haut , élargi et plus superficiel en bas , à bords
légèrement inclinés, rendant le pourtour plus ou moins sinueux en arrière;
périprocte situé vers le milieu de sa longueur. Tubercules nombreux , serrés
à la face dorsale, plus grands et plus espacés à la base, portés sur de petites
éminences mamillaires crénelées, entourées d'une dépression circulaire lisse
cl limitée par des granules microscopiques, ceux-ci remplissant égalemeni
les espaces intertuberculeux. Base légèrement concave, un peu ondulée par
la convexité des aires interambulacraires; péristome excentrique, rapproché
du bord antérieur, très-petit, présentant cinq lobes assez saillants formés par
le renflement des aires interambulacraires. Appareil apicial excentrique, plus
rapproché du bord postérieur, formé de deux paires de plaques perforées et
d'ime plaque imperforée s'étendant dans le sillon anal , le centre de l'appareil




linpporls et différences. — Le Cli/peus Agassizi {Nucleoliles , Wright) se
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distingue faciloment par sa forme beaucoup plus convexe, son sillon anal, ses
anibulacres. Le pourtour subcirculaire du C. sinualus et la forme du bord pos-
térieur serviront à le distinguer du C. solodurinus ; la longueur du sillon anal
le caractérise suffisamment , si on le compare au C. Hugii.
Localités. — Le C. shmatus est une espèce très-répandue non-seulement
dans diverses contrées, mais encore dans la série des terrains secondaires. Il
se rencontre dans Toolithe inférieur du Gloucestershire, dans le grand oolithe
deMinchinbamplon, dans le cornbrash de Yorkshire, etc.; dans l'oolilhe vésu-
lien du Karnberg (Argovie); dans Toolithe inférieur de Boulogne-sur-mer, etc.
L'échantillon (jue nous avons sous les yeux provient du calcaire subcompacte
de Longwy, où il n'est pas rare. Une observation de M. Wright donne une
idée de l'abondance de cet échinide dans certaines localités du Gloucestershire :
c'est que la charrue en amène un si grand nombre à la surface du sol
,
que les
paysans s'imaginent que cet oursin croît en terre.

LISTE
DES ESPÈCES DE CHAQUE ÉTAGE, DISPOSÉES DANS l'oRDRE ZOOLOGIQUE '.
I. Grès de Mariinsart.
Lavellibkincues.
Astartiicingulata, Tqm.
— consobrina, Ch. et Dew., -2".
— irregularis, Tqm.
'Cardinia lamellosa, Goldf., 2", 2''.
Arca heltangiensis, Tqm.
Lima gigantea, Sow. sp. 2", 2t, 3, 4.
Avicula Deshayesi, Tqm.
Oslrea irregularis, MUnst. 2", 2', 5, 4, 5,
Anthoïoaires.
Monllivaltia Haiiuei, Ch. et Dew., 2».




— Johnstoni , Sow., 2*.
Gastéropodes.
Chemnilzia Zenkeni, Dunk., 2'', 3, 4.
Trochus acuminatus, Ch. et Dew.
— intermedius, Ch. et Dew.
Turbo atavus, Ch. et Dew.
— Nysti, Ch. et Dew.
Pleurotomaria basilica, Ch et Dew.
— cognata , Ch. et Dew.




— Wanderbachi , Tqm.
Cerithium acuticoslalum, Tqm
— subturritella, Dunk. sp.
Lamellibranches.
Pleuromya galathea, Ag., 2*.
Astarte consobrina, Ch. et Dew., 1.
Cardicia abilucta, Pbill
— augustiplexa, Cil. et Dew.
— Dunkeri, Ch. et Dew.
— gibba, Ch. et Dew.
— lamellosa, Goldf., 1
.
— Lycetti,Ch.
— Nilsoni , Kocli.
— ovalis, Stutch.
— porrecta , Ch. et Dew.
— quadr3ta,Ag.
— subaequilateralis , Ch. et Dew.
— unioïdes, Ag.
' Les espèces non décrites qui se rencontrent dans ces listes m'nnl l'ti'
elles feront le sujet de la deuxième partie de ce supplémenl.
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iiniuniquées par .\I. le professeur G. Dewalque;
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Pinna Oppeli, Dew. (P. fissa Cli. et Dew., non Goldf.).
— similis, Ch et Dew.
iMytilus hillanoïiles, Ch. et Dew.
— psilonotiis, De Ryckh.
— Terquemianus, De Rjckli.






Sow. sp., 1, 2', 3, 4.
— Hausmanni, Dunk.
— Hermanni, Vollz , 3
— Omaliusi, Ch. et Dew.,3.
— tuberculala, Tqm , 3.
Limea Koninckana, Ch et Dew
HinnitesOrbignyaniis, Ttim.
Plicatula hettangiensis, Tqm., 3.





Terebratula perloi-ata , Piette.
Rhynchonella anceps, Ch. el Dew. 2', 4.
AUNÉLIDES.
Serpula socialis, Goldf, 2'', 3, 4,5, 1 I, 12, 15.
.\>THOZI)AllltS.
Montlivaltia Haimci , Ch. et Dew., 1
.
Isastrea Orbignji , Ch. et Dew.
b. Zoue supérieure.
CÉPHALOPODES.
Nautilusaratus, var. ^, Sch. 3, 4,3, 9.
.\mnionites Johnstoni , Sow. 2".
Gastlropodfs.
Chemnitzia Zenkeni, Dunk. 2°, 3, 4.




Pleuiomya ciassa , Ag.
— galathea , Ag.2''.
Catdinia hj brida, Sow. ô, 4.
Pinna Harlmanni, Ziet.
Lima duplicata, Sow. sp 2», 5, 4, 5, II, 12, 13.
— gigantea, Sow. sp. 1, 2", 3, 4.
Ostrea arcuata, Lam. sp., 3, 4.
— irregulaiis, Miinst., 1, 2", 3, 4, .5, 7.
Anomia pellucida, Tqm. 3.
ASSÉLIDES.
Serpula socialis, Goldf., 2», 5, 4,5, 11,12, 15.
Anthozoaires.
Montlivaltia Guettardi , Ed. et H.
5. Grès (le Luxemboui-f/.
CÉPHALOPODES.
Belemnites acutus, Mill ,5.
Nautilus aratui, Schl, Var. J, 2', 4, 5, 9.
Ammonites bisulcatus, Brug., 4.
— Condeanus, Ch.et Dew.







Chemnitzia Davidsoni,Ch. et Dew,
— Zenkeni , Dunk., 2", 2'', 4,
Natica Koninckana, Ch. et Dew.
Helcion discrepans , de Ryckh.
— infraliasina, de Ryckh.
Cerithium conforme, Ch. et Dew.
Lamellibra.vches.
Cardinia concinna , Sow. sp.
— copi<lcs, de Ryckh.
— crassiuscula, Sow. sp.
— hybrida, Sow. sp, 2», 4.
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Cardinia Oppeli , Ch.
— similis, Ag.
Tancredia angusta , Tqm.
— Deshayesea , Tqm
— ovala, Tcjm.
Pinna diluviana , Ziet., 4.
Lima aciculata ? Munsl.
— anliquala, Sow. sp.
— amoena, Tqm.
— duplicata , Sow. sp., 2«, 2', 4, 5, 1 1 , 1 2, 1 3.
— gigantea , Sow. sp , 1,2°, 2'', 4.









Avicula sinemuriensis, d'Orb , 4, 3, G, 7.
Pecten disciformis, Schubl., 4, 5, 7.
— PieUei , Dew. (dispar, Tqm.)
- texlorius,Sclil.,4,5,7, 8, 11,12, 14.
Plicatula lieltangieiisis, Tqm., 2".
OsLrea arciiata, Lam., sp., 2', 4.
— anomala,Tqm.
— complicala, Tqm
— irregularis, Miinst., 1, 2", 2', 4, ."i, 7.
— pseudoplacuna , Tqm., 2".
Anomia pellucida, Tqm, 2'.
Bbacuioi'OIjes.
Rbynchonella Bucliii , Roem. sp., 4, 5.
Annéiides.
Seipula socialis, Goldf., 2", 2», 4, 5,
1
1, 1 :J, l-î
A>TI10Z0,VIBES.
Isaslrea Condeana , Ch. et Dew.
Pentacrinus tuberculatus, Mill , 4.
4. Marne de Strasseii.
CÉPHALOPODES.
Belemnitus acutus, Mill., 3.
Nautilus aratus, var. J, Schl., 2'', ô, 5, 9.
Ammonites bisulcalus, Crug., 5.
— Chaimasseijd'Oib.




Chcmnitzia Zenkeni, Dunk., 2», 2», 5.
Turbo Buvignieri, Ch. et Dew.
— insculptus, Ch. et Dew.
— seleclus, Ch. et Dew.
Pleurotomaria expansa, Sow., -.:", 3, 5, 7.
— nistica, Desl.
LlinELLIBRANCIIES.
Plioladomya alsalica , Ag.
— ambigua , Sow.
— glabra , Ag.
— jurassioïdes, Cb.
— Konincki, Ch. et Dew.
PIcuromya striatula , Ag.
Cardinia hjbrida, Sow. sp., 2», 5.
Cardinia Lisleri, Sow.
Pinna diluviana, Schl ,3.
Mytilus scaiprum, Sow., 5, 7.
Lima duplicata, Sow., 2», 2», 3, 5, II, 1?, 15.
— gigantea, Sow., 1,2», 2', 3.
— punctata, Sow., 3.
.Avieula sinemuriensis, d'Orb., 3, 5, 6, 7.
Pecten disciformis, Schubl., 3, 5, 7.
— priscus, Schl., 5, 7.
— lexlorius, Schl., 3, 3, 7, «, 1 1 , 12, 14.
Oslrea arcuata , Lam., 2', 3.
— irregularis, Munst., 1, 2", S'', 3, 3, 7.
BaAcuiopouK.s.
Spirifer Walcotti , .Sow.
Terebralula causoniana, d'Orb.
Rhychonella anceps , Ch. et Dew., 2", 2*.
— Bucbii, Roem. sp., 5, 5.
Annelides.
Serpula socialis, Goldf., 2», 2', 3, 5, 1 1, 12, 13.
Anthozoaires.
Pentacrinus tuberculatus, Mill , -3.
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5. Grès de Virton.
CÉPHALOPODES.






— Valdani , d'Orb.
Gastekopooes.
Pleurotomaria expansa, Sow., 2", ô, 4, 7.
— multicincta, Ziet.
La:iiellibrancdes.
Pholadom^a Davreuxi, Ch. etDew.
— Deshayesi, Ch. et Dew.
— Dumonti, Ch. et Dew.
— Hausmanni, Goldf., 7.






— Konincki, Ch. et Dew.
— RyckholtijCh.
Pinna inflata, Ch. et Dew.
Mytilus scalprum, Sow., 4, 7.
Lima duiiiicata, Sow. sp., 2», 2'', ô, 4, 1 1, 12, 13.
— punclata , Sow. sp
,
4.
Avicula sinemuriensis, d'Orb., 3, 4, 0, 7.




— disciformis, Schl , 3, 4, 7.
— priscus, Schl., 4, 7
— textorius, Schl., 3, 4, 7, S, 1 1, 12, 14.
Ostrea cymbium , Lam., 0, 7.
— irregularis




— rostiatus, Schl., 6, 7.
Terebratula numismalis, Lam.
— punctata, Sow., 6, 7.
— subpunctata, Dew.
— subovoïdea, Roem.
RhynchoDella variabilis, Schl. sp., 6, 7,9.
— Buchii, Roem. sp
, 3, 4.
— tetraedra, Sow. sp, 7, S.
AnNÉLIDES.




Ammonites capricornus, Schl , 7.
— Davaei,Sow.
— fimbrialus , Sow.
— Henleyi, Sow., 7.






, 5, 4, 5, 7.
Ostrea cymbium, Lam, 5, 7.
Brachiopodes
SpiriOer rostratus , Schl., 5, 7.
Terebratula punctata, Sow., 5, 7.
Rhynchonella variabilis, Schl , 5, 7, 9.
J




— clavatus, de [!l,
— paxillosus, Schl.. 9.




— capricoinus, Schl,, 6.
— Henleyi, Sow.. (!.






— minax, Ch. et Dew.
Pleurotomaria expansa, Sow
,








— HausDianni, Goldf., 5.
— Roemeri
, Ag.
Pleuromya Alduini, Al. Brong., 9, 1 1, 12;









Mj-tilus scalprum, Sow., 4, 5.
Avicula eygnipes, Pliill.
— sinemuriensis, d'Orb.,




— aequivalvis, Sow., 5.
— disciformis, Scliubl., ô, A, .5.
— prisons, Schl., 4, 5.
— textorius,Schl., 3, 4,5, 8, 11, 12, 14
Plicatulapecljnoïdes, Lam sp., H.
Ostrea cymbium, Lam. sp.. S, G.
— irregularis, Miinsl., I, 2-, 2', ô, 4, 5.
BitACHIOPODES.
Lingula sacculus, Ch. et Dew.
Spiriferroslratus, Schl. sp., 5, 6.
Terebralula punclata, Sow., 5, 6.
Bhynchonella acula, Sow. sp.
— lelraedra
, Sow. sp., 5, «.
— variabijis, Schl sp., 9.
Anthozoaires.
Pentacrinus subangularis, Mill.
8. Schiste de Grandcour.
Céphalopodes.
Belemnites acuarius, Schl., 9.
— compressas, Vollz, 9, 10-.
— incurvatus, Ziet., 9.
— tripartitus, Schl., 9.
Ammonites communis, Sow., 9.
— complanatus, Brug.
— Holandrei, d'Orb, 9.
— serpentinus, Schl.
Labellibra.vches.
Avicula substriala, Ziet., 9.
Posidonomya Bronni, Vollz, 9.
Inoceramus amygdaloïdes
, Goldf., 9.
Pecten paradoxus, Goldf., 9.
— textorius,Schl., ô, 4, 5, 7, II, 12, 14.




Lingula longo-viciensis, Tqm., 9.
Rhynchonella tetraedra
, Sow. sp., 5, 7.
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9. Marne de Orandcour.
CÉPBILUPODES.
Belemnilesacuarius, Schl., 8.
— compressus, Voltz, 8, 10.
— incurvatus, Ziet , 8.
— irregularis , Schl.
— paxillosus, Scbl., 7.
— iripartitus, Schl., 8.
Nautilus aratus, var. J et C, Schl., 5*, 3, 4, 5.
Ammonlles aalensis, Ziet
— bifroos, Brug.
— Braunianus , (l'Orb.
— comensis, de B.





— cornucopiae, Y. et B.
— heterophvllus, Sow.
— Holandrei, (l'Orb., 8.
— mucronalus, d'Orb.







— truncatum , Mônst.
LlHELLIBBl.VCBES.




^ucula amoena , Ch. et Dew.
— Omaliusi, Ch. et Dew.
— subglobosa , Roem.
— subtrigona , Roem.
Arca elegans, Roem.
— inaequivalïis, Roem.
Avicula subsiriata, Ziet , 8.
Posidonomya Bronni, Voltz, 8.
Inoceramus amjgdaloîdes , Goldf., 8.
Pecten paradoxus, Goldf., 8.
Bbachiopooes.
Lingula longo-riciensis , Tqm,, 8.
Terebralula resupinala , Sow.
RhvncbonellaTariabilis, Schl., sp. 7.
iO. Psammite et oolithe ferrugineux de JIontSaint-Martin.
CÉPHALOPODES.
Belemmites giganteas, Schl., 11, li, iô.
— compressas, Voltz., 8, 9.
Ammonites Levesquei, d'Orb.
— radians, Rein., 9.
LlILLLIBBl!ICBtS.
Ceromva cordiformis, Ag.
— Konincki, Ch., 14.
— pinguis, Ag., 14.
— Oueteleti , Ch.
Astarle lurida, Sow.
Trigonia costellata , Ag.
— tuberculata, Ag.
Pinna fissa, Goldf.
Mvtilus plicatus, Sow, sp.
Gervillia tortuosa, Phill
Lima proboscidea , Sow., sp.. Il, 12.
Peclen Germaniae, Goldf, 11, 12, 15, 14.
— obscurus, Phill.
Ostrea Phaedra, d'Orb.
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41. Calcaire ferrugineux.
CÉPHllOPOUES.
Belemnites giganleus, SchI , 10, 12, lô.






— raiilabilis, DcsI., 12.
LA»IElLlBK,»™cnES.
Pholadomya buccardium, Ag , 12, lô.




— Murchisonae, Sow., 12.
_
.socialis, Morr. et Ljc.
— Iriquetra, Ag., 13, 14.
— ZIeteni, Ag.
Pleuromya Alduini, Brong., 7, 9,12.
— angusta, Ag.
_ elongata, Miinst , 12, 15. 14.
— Helena, Ch. et Dew.
— sinuosa, Roem.
— tenuistria, Miinst., 12.
Ceromya conformis, Ag , 12.
— erycina , Ag.. 7.
— latior, Ag., 12,13.
Ceromya lunulata, Ag., 12, 15, 14.
— major, Ag.
— striato-punclata, Miinst.
— truncala, Ag.,12, 13, 14.
Trigonia signala, Ag.
Tancreilia donaciformis, Lyc.
Arca oblonga, Sow., sp.
Mylilus gibbosus, Sow , sp., 12, 13.
Lima allicosta, Cb. el Dew
— duplicata, Sow., sp., 2", 2'', ô, 4, 3, 12, \ô.
— proboscidea , Sow , 10,12.
Pecten demissus, Phil! , 12, 13, 14.
— Germaniae, d'Oib., 12, 13, 14.
— personatus, Goldf.
— Salurnus, d'Orb., 13.
— texloiius, SchI., 3, 4,5,7, 12, 14.
Ostrea explanata, Goldf.
— subcrenata, Goldf., 12.
— sandalina, Goldf, 10.
Brachiopodes.
Lingula Beanii, Phill.
Terebralula perovalis, Sow., 12, 13, 14.
— subbucculenta, Ch. et Dew., 12, 15, 14.
Annélides.
Serpula limax, Goldf., 12, 13.
— socialis , Goldf , 2°, 2', 3 , 4 , 5 , 1 2 , 1 3.
— iricarinata , Goldf., 12, 15.
12. Calcaire subcompacte et calcaire à polypiers.
CÉPHALOPODES.
Belemnites giganteus, SchI , 10, 11, 13.
— apiciconus, de Bl.
Nautilus clausus , d'Orb.
Ammonites Blagdeni , Sow., 11, 13.
— Martinsi, il'Orb.
Gastéropodes
Chemnitzia heddingtonensis , d'Orb., 13.
Turbo ditior, Ch. et Dew.
Pleurotomaria mutabilis, Desl., 11.
— Phine, Ch. et Dew.
La.hellibbanches.
Pholadomya buccardium, Ag., 11, 15.
— fidicula, Sow., 11, 13.
— Vezelayi,Lajoye,(gibbosa,Ch elDew), 1-
— média, Ag., 1 1.
— Murchisonae, Sow., 1 1.
— Terquemi, Ch. et Dew.
Pleuromya Alduini, Brong , 7, 9, 11
— decurlata, Ag., 15.
— einngala, Miinst., Il, 13, 14.
— tenuistria, Miinst., 11.
Ceromya conformis , Ag , 1 1
.
— latior, Ag, 11, 13.
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Ceromya coDcenliica, Ar , 14.
— lunulala, Ag., Il, 15, 14.
— tiuncala, Ag., 11, 15, 14.
Wvtilus gibbosus, Sow
,
sp., 1 1, 13.
Lilbojomiis Waterke^ni, Ch. el Dew.
lima duplicata, Sow., sp., 2", a', ô, 4, 5, 11, lô.




Peclen aiticulalus, Scbl., 13.
— demissus, Phill, 11, 13, 14.
— Germaniae, d'Orb
,
10, 1 1, 13,14.
— lexlorius, Scbl., 3, 4, 5, 7, 11, 14.
Osirea subcienata, Goldf, 11.
— Marshii, Sow., 13.
— ob.scura, Sow., 13
Bn.vcHiui'uuhs.
Terebratula perovalis, Sow., 11,13, 14.
— subbucculenta, Cb. et Dew., 11, 13, 14.
liliynchonella Davidsoni, Cb. et Dew., 13, 14.
— Langleti, Cb. et Dew
,
13.




, 13 , 14.
— Pallas,Cb. et Dew, 13, H.
A.MÏttIDES.
Serpula filaria, Goldf., 13.
— limax,Goldf.. 11, 13.
— soclalis, Goldf, 2", 2', 3, 4, 5, 11, 13.










— limitata, Edw. et H.
Thamnasti-ea Dunionli. Cb. et Dew
15. Ftdlers-eai-llie.
CÉPHALOPODES.
Belemnites giganteus, Scbl., 10, 11, 12.





Straparoltis glabiatus, Cb et Dew.
La.iiellibrancues.
l'IiMladomja buccardium, Ag., 11, 12.
— fidicula. Sow., 1 1, 12.
— Vezelaji, Laj. (gibbosa), 12.
— triquelra, Ag., 11, 14.
Plemomya deciirlata, Ag., 12.
— elongata, iMiinst
, 1 1, 12, 14.
Coronija lalior, Ag., M, 12.
— lunulata, Ag., 11, 12, 14.




Mvtilus gibbosus, Sow., sp
, 11, 12.
Lima duplicata, Sow., sp
,
2-, 2'-, 3, 4, .5, II, 12.
Avicula digitata, Desl.
Avicula echinata, Sow.
Pecten ariiculatus, Schl., 12.
— demissus, Phill., 11, 12, 14.
— Germaniae, d'Orb, 10, 11, 12, 14.
— Saturnus, d'Orb., 1 1.
— aonulatus, Sow.
Ostrea acuminala, Sow, 14.





14.Terebratula perovalis, Sow., Il, 1:
— globata, Sow., 14.
— subbucculenta, Ch. et Dew., 11, 12, 14.
RhjDchonella Davidsoni, Ch et Dew., 12, 14.
— Langleti, Cb. et Dew, 12.




— Pallas, Cb. et Dew, 12, 14.
ANXÉLrUES.
Serpula filaria. Goldf., 12.
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Serpula lim.ix, GolJf, 11, 12.
- socialis, GoMf , 2", t, •>, 4, 5, 1 1, 12.









Pholadomja triquetra, Ag., 11, 15.
Pleuromja elongala, Miinst., 11, 12, 15
— Agassizi , Cil





— Konincki, Ch., 10.
— lunulata, Ag., 11, 12, lô.
— pinguis, Ag., 10
— Iruncata, Ag., 11, 12, 15.
Isodonla Buvignierl, Tqni.
Trigonia coslata, Lam., 15.
Tancredia axiniformis, Lycett.
Analina Deshajesea, Ch.
Pecten demissus, Phill., 11, 12, 15
— Germaniae, d'Orb., 10, 11, 12, 15.
— textorius, Schl., 5, 4, 3, 7, 11, 12.
Osirea acuminata, Sow., 15.
Brachiopodes.
Terebratula perovalis, Sow., 11, 12, 15.
— globata, Sow., 13.
— spinosa , Schl.
— subbucculenta Cb. et Dew., 11, 12, 15.
Rhynchonella Davidsoni, Cb. et Dew., 12, 13.
— obsolela , Sow. op., 12 , 13.
— Pallas, Ch. et Dew., 12, 13.
ÉCUINOOERIIES.
Hyboclypus ovalis , Wright.
Holectypus hemisphaericus. Ag.
Echinobrissus clavicularis , Lew.
AiVTH010.itBES,
Isaslrea serialis , Edw. et H.




Thamnastrea Defranciana, EJw et H.
' Localité remarquable par le nombre et la belle conservation de ses fossiles, et dont le terrain a été quelquefois
rapporle
au grand oolithe , mais qui doit être réuni au fullers-earlhe, (Voyez la note de M. E. Pielle sur ce sujet , Uull. Soc. rjml. de
Fr.ince, a^ série, t. XV.)
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FI^ DE LA TABLE ALPHABETIQUE.
ERRATA.
Page 77, ligne 25, au lieu «le Cardima lisez Pachïodo.x.
Page 81, ligne 19, au lieu de Nickholti lisez BvckHoi,Ti..
EXPLICATION DES PLANCHES.
PLANCHE I.
Fig. I. Bclcmniles umbiiicatits , de Blainv. — Macigno d'Aubaiige.
a. Rosti'e vu de côté (d'après d'Orbigny).
b. — d'un jeune individu, grandeur naturelle.
c. La coupe du rostre précédent.
d. Variété, rostre vu de côté.
e. — — vu par le dos.
f. Coupe du rostre précédent.
Fig. 2. Belemnites paxillosiis , ScU. — Macigno d'Aubange.
a. Rostre de grandeur naturelle , vu par le dos.
6. — — — vu de côté.
c. — vu du sommet.
d. Une coupe vers le milieu de la longueur.
Fig. 3. Betemnites incunatus , Ziet. — Marne de Grandcour.
a. Rostre de grandeur naturelle, vu par le bas.
h. — — — vu de côté.
c. Coupe vers la base, montrant lalvéole.
d. — vers les trois quarts de la longueur.
Fig. 4. Belemnitcs apiciconus , de Blainv. — Calcaire subcompactc.
a. Rostre de grandeur naturelle, vu par la (ace inférieure.
h. — — — vu de côté,
r. Coupe montrant l'alvéole.
d. — vers les trois quarts de la longueur.
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PLANCHE II.
Fig. I. jVukIHus anitiis , Scli\.
—
— var. A. — Echantillon de la marne de Grandcour.
a. Coquille réduite aux deux tiers de la grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — — vue i)ar la bouche.
var. B (d'après dOrbigny).
r. Coquille vue de côté.
d. — vue par la bouche.
var. C. — Marne de Grandcour.
e. Coquille de grandeur naturelle, vue par la bouche.
[• — — — vue de côté.
PLANCHE III.
Fig. i. Naiitiliis clavsuf:, d'Orb. — Calcaire de Longwy.
((. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
Fig. 2. Ammoniles Johnstoiii , Sow. — Marne de Jamoigne.
u. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
c. Cloisons développées, grossies, d'après d'Orbigny.
Fig. 3. Ammonites sinemiiriensis, d'Orb. — Marne de Strassen.
a. Fragment de tour de sjjirc, grandeur naturelle.
b. Coupe du même.
Fig. 4-. ADimonile.s angi(lati(s, var. Churmassei , d'Orb. — Marne de Strassen.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le dos.
c. Coupe de la même.
Fig. .y. Ammonites Kridion , Hehl, Zict. — Marne de Strassen.
Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
PLANCHE IV.
Fig. 1. Ammoniles Kridion, Hehl, Ziet. — Marne de Strassen.
(/. Coquille de grandeur naturelle, vue par la bouche.
/*. Cloisons développées, trois fois grandeur naturelle.
Fig. 2. Ammonites Loscombi, Sow. — Macigno d'Aubange.
Coquille réduite à peu près de moitié, complétée pour les stries, d'après la
Putl'Ontologie française.
Fig. 3. Ammonites Guibalianus , d'Orb. — Grès de Virton.
«. Coquille réduite de moitié, vue de côté.
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Fig. 3. b. Coupe du dernier tour de spire.
c. Cloisons en place, de grandeur naturelle.
Fig. 4. Ammonites armatus, Sow. — Macigno d'Aubange.
a. Coquille vue de côté, un quart grandeur naturelle, d après Oppel.
6. Coupe de la même, au dernier tour de spire.
c. Fragment d'un tour de spire, moitié grandeur naturelle.
Fig. 5. Ammonites Davœi , Sow. — Schiste d'Eihe.
Cloisons développées, deux fois grandeur naturelle.
PLANCHE V.
Fig. I. Ammonites Davœi, Sow. — Schiste d'Éthe.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
Fig. 2. Ammonites ffenleyi, Sow. — Schiste d'Éthe, macigno d'Aubange.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
c. Cloisons développées, deux fois grandeur naturelle.
Fig. 3. Ammo7iiles capricornus , Schl. — Schiste d'Éthe, macigno d'.4uhange.
u. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
c. Cloisons développées, deux fois grandeur naturelle.
Fig. 4. Ammonites flmbriattis , Sow. — Schiste d'Éthe.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté; la portion de test est copiée des
planches de la Paléontologie française.
b. Coupe du dernier tour de spire.
PLANCHE W.
Fig. I. Ammonites Jamesoni , Sow. — Schiste d'Éthe.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
c. Cloisons développées, grandeur naturelle.
Fig. 2. Ammonites fimbriattis, Sow. — Schiste d'Éthe.
Cloisons développées, deux fois grandeur naturelle.
Fig. 3. Ammonites Zieteni, Oppel. — Schiste d'Éthe.
«. Coquille de grandeur naturelle, vue décote.
6. Coupe du dernier tour de spire.
Fig. 4. Ammonites margaritatus , Mont. — Schiste d'Éthe.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté; variété à tours comprimés.
b. — — — vue par la bouche, — —
c. — — — vue de côté, variété h tours déprimés.
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Fig. 4. d. Coquille de grandeur naturelle, vue par la bouche, variété à tours déprimés.
e. Cloisons développées, trois fois grandeur naturelle, d'après la coquille pi. VI.
fig. 4 «.
Fig. 5. Ammonites hybridus , d'Orh. — Schiste d'Éthe.
u. Fragment de tour de spire, vu par le dos, variété.
PLANCHE VII.
Fig. I. Ammonites margaritatus , Monf. — Schiste d'Élhe.
a. Coquille adulte, vue de côté, d'après Quenstedt.
Fig. 2. Ammonites hybridus, d'Orl). — Macigno d'Aubangc.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue décote, complétée au trait.
6. Coupe du dernier tour de spire.
c. Cloisons développées, grossies, d'après d'Orbigny.
Fig. 3. Ammonites brevispina, So'w. — Macigno d'Aubangc.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par la bouche.
c. Cloisons développées , trois fois grandeur naturelle.
Fig. 4. Ammonites aulensis , Ziet. — Marne de Grandcour.
a. Coquille de grandeur naturelle , vue de côté.
b. Coupe du dernier tour de spire.
Fig. 5. Ammonites Murchisonœ , Sow. — Calcaire ferrugineux.
a. Cloisons développées, de grandeur naturelle, prises sur la coquille fig. t b,
pi. VIII.
PLANCHE VIII.
Fig. 1. Ammonites Murchisonœ , Sow. — Calcaire ferrugineux.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté, représentant une variété lisse
et à tours très-enibrassants.
6. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté, variété à côtes.
c. — — — vue par la bouche.
Fig. 2. Ammonites Soicerbyi, Mil). — Calcaire ferrugineux.
o. Coquille vue de côté, réduite au tiers de la grandeur naturelle.
b. Coupe du dernier tour de spire.
c. Cloisons dessinées en place, de grandeur naturelle.
PLANCHE IX.
Fig. 1. Ammonites Blagdeni, Sow. — Calcaire ferrugineux.
a. Coquille vue de côté, réduite aux deux tiei's de la grandeur naturelle.
6. — vue par la bouche, — — —
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Fig. 2. Ammonites Martinsi, d'Orb. — Calcaire subcorapacte.
u. Coquille de grandeur nalurclle, vue de côté.
/(. — — — vue par la bouche.
c. Cloisons développées, grossies deux fois.
Fig. 3. Ammonites Parkinsoni , Sow, — Des Clappes.
((. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
I), — — — vue par la bouche.
PLANCHE X.
Fig. 1. Ammonites Parkinsoni, Sow. — Des Clappes.
«. Fragment de tour de spire de grandeur naturelle, montrant les cloisons dans
leur disposition naturelle et une variété à tours très -embrassants, où les
côtes ont disparu, sauf sur la région dorsale.
Fig. -2. Pholadomya jiirassioïdes , N. — Marne de Strassen.
o. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
Fig. 3. Pholadomya Voltzii , Ag. — Schiste d'Ethe.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
Fig. 4. Pholadomya Rœmcri, Ag. — Macigno d'Aubange.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
fj, — — — vue par le haut.
c. — —
— vue par devant.
PLANCHE XL
Fig. 1. Pholadomya Hausmanni , Goldf. — Macigno d'Aubange.
«. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
Ij, — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
Fig. 2. Pholadomya triquetra, Ag. — Des Clappes.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
è. — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
PLANCHE XIL
Fig. I. Pholadomya socialis, Morr. et Lyc. — Calcaire ferrugineux.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
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Fig. 1. /;. Coquille tic grandeur nalurcUe, vue par le liaut.
c. — —
— vue par devant.
Fig. 2. Pleuromya Omaliuna , N. — Des Clappcs.
a. Valve droite montrant la charnière.
b. — gauche — —
V. Les deux valves mises en rapport.
Fig. 3. Pleuromya crassa, Ag. — Marne de Jamoignc.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côte.
b. — — — vue par le haut
f. — — — vue par devant.
Fig. i. Pleuromya galaihea, Ag. — Marne de Jamoignc.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. — — — vue par le haut.
c. — — — vue par devant.
Fig. .*). Pleta-omya glabra, Ag. — Grès de Virton.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. — — — vue par le haut,
e. — — — vue par devant.
Fig. ft. Pleuromya Candezei , N. — Grès de Virton.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. — — — vue par le haut,
c. —
^
— — vue par devant.
PLANCHE Xin.
Fig. I. Pleuromya rugosa,^. — Grès de Virton.
a. Coquille de grandeur naturelle , vue de côté.
6. — — — vue par le haut.
c. — — — vue par devant.
Fig. 2. Pleuromya angusta, Ag. — Calcaire ferrugineux.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. — — — vue par le haut.
c. — — — vue par devant.
Fig. 5. Pleuromya Agassizi, N. — Des Clappes.
«. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
6. Variété — — —
c. — — — vue par le haut.
Fig. 4. Pleuromya Omaliana, N. — Des Clappes.
o. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le haut.
e. — — — vue par devant.
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PLANCHE XIV.
Fig. 1. Pleuromya margiitata, Ag. — Des Clappes.
(/. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le haut.
f . — — — vue par devant.
Fig. 2. Ceroinya erycina, Ag. — Maeigno d'Aubange.
«. Coquille de grandeur naturelle, vue de côte.
b. — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
Fig. 3. Ceromyu pinguis , Ag. — Oolilhe ferrugineux de Mont-Saint-Martin,
o. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
Fig. 4. Ceroinya conliformis , Ag. — Oolithe ferrugineux de Mont-Saint-Martin.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté, montrant les impressions mus-
culaires et palléale.
b. Coquille de grandeur naturelle, vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
PLANCHE XV.
Fig. i. Ceromya Queteleti, N. —Oolithe ferrugineux de Mont-Saint-Martin.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le haut.
c. —
— — vue par devant.
Fig. 2. Ceromya Konincki, N. — Oolithe ferrugineux de Mont-Saint-Martin.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le haut.
c.
— — — vue par devant.
Fig. 3. Ceromya major, Ag. — Calcaire ferrugineux.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — — vue par le haut.
c.
— — vue par devant.
Fig. 4. Ceromya conceiitrica, Ag. — Calcaire subcorapacte.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b. — — vue par le haut.
c.
— — — vue par devant.
Fig. 5. Cardinia quadrala, Ag. — Marne de Jamoigne.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
b, — — vue par le haut.
g. — — vue par devant.
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Fig. (). Curdiniu Lijceiti, N. — Marne de Jamoigiie.
II. Coquille de grandeur naturelle, vue de côlé.
'' —
—
— vue par le haut,
t. — — — vue par devant.
PLANCHE XVI.
Fig. 1. Carditiia ovalis, Stutchb. — Marne de Janioigne.
". Coquille de grandeur naturelle, vue de côte.
6- — — — vue par le haut.
c- — — — vue par devant.
Fig. '•1. Curdinia abdiicta, Pbill. — Marne de Janioigne.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de eôté.
Ij. — — — vue par le liaut.
c. — — — vue par devant.
Fig. â. Cardinia concinna, Sow. — Grès de Luxembourg.
a. Valve gauche, grandeur naturelle, vue de côté.
b- — — — — variété.
Fig. 4. Cardinia Oppeli, N. — Marne de Strassen.
u. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
li- — —
.
— vue par le haut.
c. — — — vue par devant.
Fig. 5. Anatina Dcshayesea, N. — Des Clappes.
a. Coquille de grandeur naturelle, incomplète, vue de côlé.
''•
—
— — ^ vue par le liaul.
c. Fragment de test grossi, pris vers le bord antérieur.
'' —
— vers l'extrémité postérieure.
PLANCHE XVII.
Fig. I. Cardinia (jifjantea, Quensl. — Grès de Virloii.
((. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
!> — — — vue par le haut.
r. Moule interne de la même.
Fig. -2. Tancredia aiHjuata, Terq. — Grès de Lu.\embourg.
a. Coquille grossie deux fois, valve droite.
Fig. 5. Tiincrcdia Deshayesen, Terq. — Grès de Luxembourg.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté, valve gauche.
h et c. Valves gauche et droite, montrant la charnière, d'après rou\rage cité de
M. Terquem.
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PLANCHE XVIII.
Fis. ' Cardinia Ryckholti, 7i. — Grès de Virton.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue de côté.
''. —
—
— vue par le haut.
''•
—
— — vue par devant.
Fig. 2. Tdiicredia luclda, Terq. — Macigno d'Aubange.
((. Valve gauche de grandeur naturelle, vue de côté.
Fig. 3. Taiicredta doiiaciforints, Lycett. — Calcaire ferrugineux.
((. Valve gauche, grossie deux fois, vue de côté.
II. Coquille grossie deux fois, vue par le haut.
Fig. 4. Tnncredla axiniformis , Phill. — Des Clappes.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue par la valve gauche.
h. — — — vue par le haut.
Fig. .y. Pvdiiia gigas, Ag. —• Calcaire subcompacte.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue par la base.
h. — — — vue de côté.
f. Une portion d'ambuiacre et d'inter-ambulacre, grossie trois fois.
PLANCHE XIX.
Fig. I. Ciihiris Wrightii, Desor. — Calcaire subcompacte.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue en dessus.
''. —
—
— vue de côté
.
r. Une portion d'ambuiacre et d'inter-ambulacre, fortement grossie.
d. Un radiole.
('. Une portion du même grossie.
/. Articulation d'un radiole.
Fig. 2. Echinus higranularis , Lamarck. — Calcaire subcompacte.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue en dessus.
''. —
— — vue de côté.
r. — — — vue en dessous.
Fig. 5. Echinus subconoïdeus , Desor. — Calcaire subcompacte.
a. Coquille vue en dessus, fragment déformé et fissuré.
h. Fragment grossi deux fois, montrant une portion d'ambuiacre et d'inter-am-
bulacre.
c. Contour normal de l'espèce, en position naturelle.
Fig '(•. Holcctijinis depressus, Leske. — Calcaire subcompactc.
n. Coquille grossie deux fois, vue en dessus.
h. — —
.
— vue en dessous.
c. — — — vue de côté.
Fig. .5. Holeclypi/s lieinlspliœricKS , Ag. — Des Clappes.
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Fig. S. a. Coquille de grandeur naturelle, vue en dessus.
6. — — — vue eu dessout..
c, —
— — vue de côté.
d. Portion d'ambulacre et dinlcr-anibulacre, grossie quatre fois.
PLANCHE XX.
Fig. 1 . Hyboclypus ovalis , Wriglil. — Des Clappes.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue en dessus.
b. — — — vue en dessous,
f. — — — ^ ue de côté.
d. Portion d'ambulacre prise à la base, grossie.
Fig. 2. Ecliitiobrissiis clunicularis , Lhvyd. — Des Clappes.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue en dessus.
6. — grossie d'un tiers —
c. — — vue en dessous.
d. — — vue de côté.
e. Portion d'ambulacre prise à la face dorsale, grossie quaire fois.
/'.
—
— prise à la base, — —
Fig. 5. Clypeus sinualus, Leske. — Calcaire subeompacte.
a. Coquille de grandeur naturelle, vue en dessus.
6. — — — vue en dessous.
c. — — — vue de côté.
d. Portion d'ambulacre prise à la face dorsale, grossie deux fois.
e. — — et d'inter-ambulacre, prise en dessous, grossi quaire fois
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